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La lugubre nouvelle “est répandue” brusquement 
eumedi matin, jetant tout lc monde catholique dns La 
a 1... Elle était alors prématurée, mais notre: 
cepoir d'un Wrecouvrement miraculeux fut de courte durée. 
Vingt-quatre héures plus tard: le télégra phe aanouçait, que 
Votre Saint Père ie Pape Benoit XV- etait mort. : 

Rièn ne finit prévoir une fins sondaine. Jeudi, 
la presse mentionnail pour la prentiôre, fois, dans une courte 
êche, que le Souverain Pontife souffrait d’ane légère at 
tuque de grippe. . Mais dès le lendemain, le bulletin de 
aunté de Pauguste. maladetrihissail langoise de ses méde- 
ins et mettait à jour lv triste réalité. : Le Rape était mou- 
rant et la science s’avonait impuissuile i conjurcr le dé- 
natement fatal. DU SUN : 

Sa-:Sainteté Benoit XV disparait à lâge de “oixnte- 
sept ans et detix mois, après avoirété le Chef Suprémie de 
Y'elite pendant sept ans ct trois, mois Ayant attetil 
juste la soixantaine aw'aoment où il fut élevé sux le trône 
pontifieal il romettüit de fournir'unc plus longue carrière, 
Son Pontifieat, bien que bref, non aura pas MONS dé ex- 
aordintirement rempli et Fun de ceux qi occuperonk 
une place de choix dans Fhistoire. Lu A 

Ou n'a: pas- pas oublic les gireoustances, particulière. 
ment tragiques qui marquèrent és débuts. Cétait moins 
de trois semaines après le déelanehoment de “ha grande 
euerre, dont.l'affrétise vision avait brisé Le vocut.ct précipité 
la lin du vénéré Pie. L'éu dû Conelave de TITI Foyait 
ses épaules chargées d’un redoutable fard. Mais l'Es- 
prit Saint avait parlé; il allait dispenser ses lumières’'et ses 
vrâces mir Vienirésde Jésus Cbrist 0 TT co 
"Lo nouveñt Pape dirigeu immédintement son” zèle et 
ses efforts vers lésnonibreux ét pré sauts problèmes d'ordre 
religieux cb charilable sugeilés parle conilit mondial. 
Les oeuvres de guerre. -du' "Saint-Siège pour. Venir en 
uidésbils fix prigonriiers, soit aux populations civiles, ont 
Métnulliiles et diviée.: elles ont répondit à des besoins ur- 
beuts et soufagé ‘Hem, des inlortimes Favest que juste de 
les rappeler à lhture où vicnt de séteindre celui qui en 
ivait été le généféux inspirateur. # Sous l'influence des 
passions du moujent; laftion bienfaisante de lu Papauté 
pendant les terribles années de là guerre apu être mécon- 
nue de plusiqurs.e - Pieu merci, il n'en est plus de même 
aujourd'hui, et. Uans tous les milieux, sans dictinetion de 
croyances, le nom de Benoit XV est béni pour ke beau 
rôle, qu'il a exexeéan cours de ectte période, d'épreuves Lor- 
midables pour chrétienté. "Le monument qui vient. de 
lui être élévé tout régennnent à Constantinople, en pleme 
capitale musulman, At à cet égur( bio significatif. 

La ‘reconnaissaneë populaire 16 dé ignera comme le 
Pape de la guérre: mai il futavant tout, con forménient Ê 
æ divine mission, le Pape de la Paix. I se Fit un devoir 
L'intervenir.et de proposer ses bons offiées pour hâter la 
colution du conflit quand les circonstances lui parurent 
favorables à'ectte fin. : Son, coeur de Père ne pouvait sup- 
porter lespectacle de es ls énougés dns une Juite sans 
on uaque ce que Îles adversaires 
lil entre lef belligérants, 


merci ct il n'eut de eve ] 
eurent déposé Les armes, : Impa $ bolligérants 
mais gardien serupuieux du droit dt de Ja justice, 1Lpro- 
leo contes la violation duterritoire belge, contre le torpil- 
lace du Lugilania, contre toutes, les atrocités de la barbarie 
aHewuandes, +7 27 7 0 
dé laquelle il ne fut: pas convié, bien qüe teprésentant de Ja 
plus hante puissance morale au mionde-{ut Pobjet de sa 
lendre sollicitude, * Non content de faire publiquement des 
voeux pour le Congrès dela Paix, ane tv allocution cou- 


sistotiale, il ordouna.des prièrès publiques pour son #1cc6s 

Les mêmes voeux et les mêmes béné- 
lietions An Saint Père ont salué, à son ouverture, Lt coufé- 
de Waghiiglont dont les travaux se poursuivent en- 


dans tout l'univers 


M'UUGC 
core 
Fidée 
rude D S ) 
pression dé: armées permanentes el de la conéintion. dans 
lecquellog il voyait à bon droit les deux jrin pales sourecs 
de conflit inrmédiate OK tee 

C& rôle d'aihitre de la paix entré les peuples sue les 
circonstances Juiront naturellement dicté, Benoît. XV l'a 
Gaalement joué—ct.auver non moins-de suréès—entre atho- 
liques de nimes: pays . Téla dé Polfet de ses intcrven: 
tions en Bclsiqué, eu Pologne, un Canada ‘ct; ailléurs,” à 
prépôs de problèmes domestiques particulièrement délieuts. 
Pour nous en fonir-à nou£mônie ngiiis no savons quo’trop 
lus, diffiéuliés’.sugcitées. dans le pasié par Tr question dés 
ngues à l'école et à l'église. A deux reprises différentes, 
où septembre 1916:et.en juin 1918; le Souverain Pontife 
nus n.ndresé ‘dé fscomniandations:presuntes à CB sujet. 
LL ox fhgile de coi stater qu'elles -ont'atteint leur.but. Lac- 
cord est nuaminé Wrjourd'hüi; ehtre catholiques anglais ct 
français, dans l'affuife des écoles séparées de l'Ontario et 
le ton dé la prose jrlandaiss est; en général: sympathique 
aux Canadiens français. Quand où. se rémémote la situa- 
tion telle qWélle "était il:v à trois où quatré.ans'à peine, on 
ne peut qu'être pénétré de ‘grititu lcenvers le Rère dont ln 
sagesse Nôus a préparé cét'immofse bicnfait. . 


Ne pouvait-il put se dire Tai des précurseurs de 
du désavmement eff quirdès 1ATi—en pleine pe- 
actÜve-de Ja guerre—puéconisail hurdimenut la sup. 


il avait.été longtemps le-collabôruteur .inmédiât, - Benoît 

XV avait hérité dé léur--hautes qualités diplomatiques. 

Sa mort: prématurée ne lui aura pas permis de réaliser tous 

les projéts qu'il-nvait en vue pour la plus günde gloire de 
Na te eg eter eo ny eh , 
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l'Eglise; . mais aucun Souverain,  Pontife, creporsnrhs 
n'auru vu tant de gouvernements accréditer dus représentants 6freicts 
auprès du Saint-Siège. , En fait, nous assistons, ces dernières années, 
à l'épanouissement de lt puisses de Re Papauté à trayers le moude, 
qui est l’un des signes consolants de notre époque attristée. Ce dut 
tre une douce où pour le Pontife mourant dé contempler ectte pre 
tie de son ueuvre. [dut sc'réjouie surtout de joir enfiti résemu au 
Vatican, après une absence de quinze années, le pays pouf lequel 1 
avait une affection tonte spéciale, à | CAT ii 

Peut-on parler de Li prédileetion de Benoît XV pour hr France, 
quand on sait qu’elle est pour ainsi dire de tradition sux le trâne pouti- 
cal? Mais pour-les Français des deux mondes, il reftera le Pape 
de li canonisation de Jeanne d'Arc, qui regrettait, à éotté occasion, de 
n'être Français que dé coeur. Pour beaucoup il restera aussi Le Pape 
qui, à une époque critique de la guerre, alors que la propagande enne- 
mie s'acharnait à calomnier la Frauce auprès des eutholiques ét. 


sainteté 
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d'autre postes étaient, dans tour 
“sphère respective, d'une haute ie 
porlance el les cirennstanecs ei 
geatént dans Los deux cas, des Hi 
livres de premicr ordre, 

Bologne, célèbre par son aflique 
université, est resté l'un des centres 
les plis actifs de l'action catholique. 
En groupe de préires et de Iaiques 


tardents v avaient eréé nn mouves 


ment social et biteflectuel, dont Les 
tendanees inqgiiélaiont Sérionsonent 
Farelhevéque el Je Pape Bismûme, 
En dépit de son prestige ot de son 
autorité, Le cardinal Sviunpa n'avait 
pas réussi, lorsque, ba mort l'onpor- 
ln, à enraver ou plhitôt à rectifier Le 
Wouvemnent ‘ 

À Madrid, fai stuation Gtail fort 
tendue, Sous Le poussée des radt- 


enoîit XV. 


mm nn nee rmnennnnee ms, 
Le cardinal stupéfait veprésenti 
au Saint Père loute l'importance 
d'envoyer à Madrid us bone de 
premier ordres il sefforça de dé. 
montrer à Sa Saintelé que Mgr del. 
la Chiesa était, en Foceurence, le 
soul qui répoudil à foules Tes exi- \ | …. | 
gences de fn situation, - ; De bonne heure uni, Le corps du 
ne m'as dus Pontife défunt fut {transporté de a: 
Non, non,” répliqua le saint pon- {sat du trône du Vatican dans la 
life, loujours souriant, Si est facile chapelle Sixktine de Saint-Pierre, es 
de trouver des diplomates, H'esllconté d'une procession de enrdi- 
plus difficile de trouver des Cvé-linnx, de prôtres, de membres du 
ques selon Le couur de Dicu corps dipomulique et de dignilai- 
Le seerétaire d'Etat appela à salres du Vatican, el placé sur uit en- 
rescousse Le enrdinut Vivés v Tulo,ftafanique, C'est à qu'il reposern jus- 
sou cotupatriole, aussi désireux que qu'aux funérailles, qui doiventavoir 
li de uwinlenir les bonnes relicflies neuf jours après sa mort, 
lions du Saini-Siège et de da cour! Des foules nombreuses de fidétes 
de Madrid Ge m'était pas deux [défilent avec vénération devant fn 


tife est expasé dans la 
Basilique de Saint- 
Pierre 


Le corps de Souverain Pon- : 


uinces influences, puisqu'on disait 


dépouille mortotfe de Benoit KV, 


' ‘ ".s 7 ‘ k 
= ù n ‘ U + 1 3 , , 
‘e 1 ‘1 x # 4“ n OI ES D , 4 n rl: . ) 
L'ocuvre de la-paix proprement dits Pélaboralion M commencement de cette 


Disciple déLéon XTIT et du-Cardinal Rampolla, Se deBologne D ape ME 


N à NAT . ONE se , . ps CN a, , 
gers, né craignit pas do,dire qu'il aimait la France catholique sans. 


doute, mais qu'iljaimait aussi “la 


Eranec tout court? 


- ei IL court 
Qu grand Pape est mort, terrasé trop Lôt par liniuense labeur 


qu'il a dé fournir 7 Mais Et Papauté ne meurt pas. 


que Dieu donnéau Pontife défun 
oeuvre et continue la glorjeuse lign 
Benoît XV.” : . 

} ù - 


; \ 


:Prions pour 
lin sucecsseur qui pouredive son 
ée des Léon XIIT, des Pie X et des 


à Donatien Frémont. 


A » 


Les Derniers Instants | 


ROME —— Le Pape Benoit XV est 
mort dimanche matinsà 6 h La 
nouvelle na été comnpuniquée aussi- 
tôt: à Pantichambre : principale” et 
annoncée par le substitut du Secré- 


taire d'Etat, Une à ae, des cloches! 


des 400 églises «de Rome-'se sont 
alors mises à sonner le glas du chef 
de PEglise, 7 


Nuil d'agonie, : 
La lin est venue après une longue 
auit-de souffrances et d'agonice, au 
cours de laquelle Le mourant a eu 
de temps à autre des'crises de dé- 
lire.’ Quelques instants avant mi- 
nuit, iLa pris un peu de nourriture 
qui a paru momentanément le ra- 
nier, mais .moins ' d’une heürc 
après il commençait à-déelinçer ra- 
pidement, Sa respiration, -à par- 
tir: de ce moment, devint extrême- 
ment pénible, son cocur faiblissail 
de plus en plus et à cinq heures Ï 
était évident que La fin n'était plus 
que l'affaire de quelques instants, 
Le’ cäfdinal Giorgi, grand pléni- 
potentiaire, assista Île Pape ‘pen: 
dant toute Ja nuit et dil-la messe 
pour lui aussitôt après minuit. 
Une demi-heure avant sa mort, 
le Souvérain ‘Pontife essava de se 
soulever et demanda à s'habiller; 
mais trop faible, il retomba sur sou 
oreiller. * . oo“ 
ROME, 2f janvier — La malidié 
du Pape n'asduré ‘que quelques 
jours. Les premiers sigiies du nt- 
laise ont fait leur apparition Ï y. a 
un peu plus d'une semäine, mais CC 
semaine qué son état fut considéré 
assC£ SÉTICUX pour en inforner Je 
publie. ,° ot it 
, Résistant courageusement au mal, 
Sa Saintété refusa de prendre le”lit 


et se livra à ses oécupatiôns habi-] 


tuelles jusqu'à mercredi. Ses méde- 
cins insistérent alors pour qu'il ces 
sät tout travail. Ils: diagnostique- 
rent.une Mfluenza bronchiteuse. La 
condilion du malade fut d'abord ju- 
wéc sans gravité; mais le vendredi 
malin, la consestion s’étendail aux 
poumons. et son élat devenait subi- 
tement très critique... 
La foute en prières, sn, 

“Tandis que. la science essayail 
d'arracher à la mort l’auguste nrala- 


le, la foule avait envali la basilique 
de Saint, Pierre ef loutes les églises 
de Rome, Durant toufe Ha journée 
du'vendredi el le soir, des suppliéa- 
tions imontèrént vers fon pou 
rétablissementde BeuoiERV, 
l: Les dernier säcrements. 

Le Pape recut le Saint Viatique el 
fut adininisiré dans la journée du 
vendredi. Un grand nombre de car- 
ldinaux et de membres du corps di- 
lplomatique du Vatican swivaient Îes 
cérémonies avec émotion. © Le Sou- 
veraip Pontife eut ensuite avec Île 
Cardinal, Gasparri une conversation 
de vingl minutes. 

La science S'avoue impuissante 

Dès que les médecins eurent cons- 


taté que la pneumonie avait attaquéf 


également les deux poumons, ils ne 
chérchèrent pas à dissimuler que 
la fin était proche. : 


Î Les premières heures du soir ce- 


pendant, un mieux sensible se pro- 
duisit. Vers minuit, le malade: re- 
tomba dans'un état de grande agi- 
tation. H fallut avoir, recours à 
l'oxygène pour aider quelque peu la 


“irespiration. Gel-sembla lui procu 


lré ‘quelque. soulagement, 

Mais bientôt après H perdait con- 
nalsance, Li te 

Résijnation & Lu volonté de Diet 

“S'IL platt au Seigneur que je tra- 
vaille encore pour son Eglise, je‘snis 
mrét, SH me dit: c'est iissez, que 
Sa volonté s'aceomplissel? Ce Tu- 
rent les ‘dernières. paroles. de Benoît 
XV quand les cardinaux s'éloigné 
gent de-sa chambre dans ‘a soirée 
de vendredi." r 

. “Un rayon d'espoir 

Malgré Pélal rés prééaire du 
Souverain Poutife, un des médecins, 


le professeur Marchiufava, répondit. 


aux cardinaux ‘qui l'interrogeaient: 


DL y a encore un ravon d'éspoir.” 


H ajouta rue Le poutifé supportuil 
ses douleurs avec un grand courage. 
j' Quand le - docteur Marchiafava 
quitta la chambre, vendredi soir, -il 
souhâita une bonne nuil au Pape. 
Celui-ci sourit cl'repritt Paccep- 
le ce souhait comme un bon augti- 
re Fe - Lou 
…. Le malade ct cepeñdant boau- 
coup de difficuilé à prononcer ces 
paroles, ‘ FL ‘ 


me 


© Notes Biographiques 


I \: 

$. $ Le jjape Bénoit-XV (Jacques 
de la Chiesa), est né Gênes Le al 
novembre 1354.74 fut ordonné pre- 
tre à.Roine le 21 décémbre 1878, en- 
secrétaire de la Non- 
ciature en Espagne le 2 janvier 1883 
et nomuié Camérier secrét le. 28 mai 
de la mèmé année...” cit : 

En. 1887, il fut attaché,-i Rome, à 
la Segrétairésie d'Elit." Nommé pre: 
lat de:Sa Saintété le, 18-juitlet 1900, 
il devenait substitut: de ln Secré- 
tairerie d'Elgt et secrétaire du Chif- 
fre le 23"avrit 1901. S. Em.de car- 
dinal Raninolla était alors Secrétai- 
re d'Etat du Sanrsiec. ne L 
* Mgr de Mesa - notnmié al- 
Na de 18 décembre 


, un. 
voyé comm 


rs 


1907 et sacré par le D : 
98 décembre. “Ha été créé cardinal 
prétre le 25 mai 1914, élu pape le 
4 septembre de la même annee et 
couronné & l-Chapélle Sixtine:le 4 


septembre suivant, ——— . 
«A‘la mort de Pie X, le Sacré Col- 
Aège, fid@le & une tradition presque 
invuriablé, n'étut pour le reniplacer 
aucun des cardinaux réputés ‘phpa- 
bles,” * 4 


Peu connu à Pétranger et dahs le: 


monde de Ja politique et des intri- 
gues, le cardinal delta Chiesa jouis- 
sait à Rome et. duns, loute RH 
d'une-haule réjutation de picté, Ve 
science et de talent. Trois jouts 
avant sa nomination au siège archié- 
piscopal de Bofounic, en décembre 
1947, il avait &té désigné à la, non- 
ciature.dé. Madrid, mais ectte nomi- 
nation fut 'inunédiatement rescin- 
Le siège dé Bologne était alors 
vacaut, par Ia mort du: cardinal 
Svampa; la vonciature dé Madrid 
également, par le rappel de Mgr Ri- 
naldini, -créé cardinaf. Lan et 


" 


aux, Le utinistère Hhéveal suscitait 
des difficultés à PEglise ot aux con 
grégalions roigieusés, La position 
de Mer Rinaldini étail devenue ins- 
possible, 7". 

Dans des deux ens, nn nelle 
promple et énoigique s'inprosais, 

J'out naturellement, Son Eminen- 
eu de Cardinal Secrétaire dE, 
chargé des relations de PRgliserivecs 
les puissances étrangères, se préoc- 
eupait surlout de Ur nonciature de 
Mudeid. 1 décida dv nonnaer son 
abstitut, Mer della Chivsa, ators 
Simple prétat du pape. L'éminentis- 
£hue enrdinal avait eu Loule oera- 
sien apprécier Les qualités de son 
eandfidol puisque Mer della Clics 
exercent déja ces fonetions soirs on 
prédécesseur, Pilustre cardinal 
ambola, et.que. depuis. 4. ans ja 
wait été son collaborateur quotititns 
Sr de approbation he pipe, Er 
enrdirat Merry del Val ali soute 
mettre son choix à Fopprobation te 
SA Séintelé, NatureHement, HT va 
loiecles hautes qualités de son ean- 
didat. ' 

Je suis heureux que vous cn pen- 
hiez tant de biens dit le Pape em 
soutidnt, Sent je veux Le nommer à 
Bologne! | ' 


: , 


Le nouveau Pape montait sur Île 
siège de Pierre at tuoment où ve- 
na d'éclater la grande guerre eu 
repéenne, dont In terrible secousse 
avait donné Le coup de mort 4 son 
vénéré prédécesseur. La premiere 
lettre qu'il adressail quelquis jours 
plus tard aix catholiques du monde 
enlier empruntail aux circonstances, 
un intérêt ct one notion drunati 
ques, 

“pés Les premiers regards jelés 
du hant de ce Siège Apostolique sur 
le troupeau du Seigneur Pemis à 
Nos soins, cerivailil, NonGavons 
été saisi d'horreur et dampriunte, 
en contenplant evcite guerre epoti- 
vantable où Nous voyions HE SI 
grand partie de l'Europe dévastéc 
par ie fer ef fe feu el toute roussisri 
sante du sang des chrétiens, ‘C'est 
en effet Jésus Christ, le bon Pasteur, 
dont Nous lenons la place duns le 
OU Verne en de Plglise qui Nous 
confie les agpeaux ctdes brebis, 
pour que Nous Îles . conprenions 
fous, quels qu'ils sosent, «ans ls 
étroinles d'une mème charité pater- 
eclle, Puis dope -qu'à Pexemplé 
du Scignour Nous devons être pret, 
eomme Nous Le somies, à donner 
jusqu'à Notre vie pousseur salut, 
Nous sonimes dans Ja forme el cor- 
tuine détermination de ne rien ué- 
#liger de ce qui sera en Notre pour 
voir, pour accélérer 14 fin d'ine si 
funeste calaruité, . . 

“Dour le moment, avant  nieme 
d'envover à tous les Ordinaires, des 
lettres Encycliques, ,selon. l'usage 
observé par les Pontifes Ramains 
au début de leur Apostolat, Nous ne 
pouvons Nous dispenser de répéter 
les paroles de Notre Prédécessenr,, 
Pie Xcde très sainte et inmottelle 
mémoire, paroles gpi furent n1ises 
sur ses lévres mourantes, AU pre 
mier fracas de cette terriblé guerre, 
pur sa sollicitude pasto rade el son 
amont pour le genre-humain, 

Crest pourquoi. Landlis que Nous 
mème, les veux et les bras élevés 
vers Je ciel, Nous adressons à Dieu 
de ferventes supplications, Nous.ex- 
horlons et Nous conjurons tous lés 
enfants de FEglise, surtout Ceux 
qui font parfie de la sainté hiérar- 
chic, comme là fait aver tant d'in 
sistance notre Vénéré Prédécasseur: 
eu'ils agiscont SANSCPESE, qu'ils re- 
donbient d'efforts, soit dans l'humt- 
lité. de la prière privéd soil dans, fa 
solennilé des supnligations vubli- 
ques, demandant à Dieu, VArbitre el 
le Souverain. Maître de toutes cha- 
ses, qu'il se souvienne. de Sa misé- 


eclles du Sativerain Pontife, 


[Sa Première Encyclique . 


‘sonniers, des disparus, .des otages 


Hoeuter, président des 


Celuici ost crevé de su soutine 
blanehe nvec Pétole et la ehasuble 
rouges brodées d'or, Su tôle, qui 
poele Bi mitre poultifieale, repose 
sur des coussins de velours Fou 
0 or Ses mains, recouvertes des 
saints, de soie pourpre el tenant un 
chapelel, soul'croisées sur la poi- 
trine, ‘ 


alors couramment à Rome que trois 
hommes gouvernaient Fglises LL, 
EE, Merry del Val, Vivès 4 To el 
de Lai, ‘ 

Rien v HE Afin de couper court 
à loules les solliecibitions, 1e Pape 
fi appeler Mar della Chiesa, lui un- 
none Su nominatfon au siège do 
Bologne el, sis jours plus tard, fe 
éonsaerait de sa main daus Ke élue 
pelle Sixtine, 

Cette décision du Saint-Père était 
d'autant plus vemnarquable que Le 
nouvel arehevéque appelé si sou- 
dainement à sureéder à un prinee 
de PEglisu sur un des sièges ar- 
eliépiscopaus Les plus huportants 
de Patio, et dns des circonstances is se répartissent comme suis 4 
parGoutidroment difficiles, n'evait{fdiens, 5 Français CE Austrofton- 
auteune expériones dit cpouverne-fturois, 6 CEcpaæauols, Portugais, 2. 
Dent des des TE nai pas hu PAnpbiis, T leandais D Canadien, 2 
me évèque Litulaice. Sn cenrriére,LAmérieains, 9e Aflemands, #4 Polp- 
foule consacrée à des fonctions dicfnais, À Détues Holandfis, | Brés)- 
plouatiques relativement modestes, [en : 4 
semblait justibor les Intentions duf Le Sacré Collège se réunira en 
cardinal secrétaire d'Etat plutôt quefconelave pour élire le suervsseur de, 
Benoît XV le fer ou le 2 Février. 


Le Sacré Collège se réunira le 
1er ou le 2 février 


Les Cardinaux eharads d'élire un 
sucorssonunr à Benoit SV son) au 
wiombre de 64, ° 

Au potnal de vue des nationniités, 


Les suceës de son règne court 
dis fructueux à Bologne ont prou- 
vé que la sainte eluirvovance de Pic 
X one s'élail pas ésurée, 


Benoît XV et la.paix entre les 
nafions 


Le correspondant à Home de fn 
Grois, de Paris, ui télégraphinil à 
ju date du Fer ianvicri 

ne trés brillante réception a eu 
lieu ve soir à lumbassade franenise 
aupres dr Saint-Siège, 

M, Jonnart devant Fes notutitités 
roligiouses 6f Biques qui se pires 
soient dans les salons de Fainbassi 
de. porta fa santé de M, Millorand, 
président des fi République fran 
cause, at non duquel if ngsorin fout 
de suile Pansiste personne du Sotré 
vornin Pontife, 

L'anbassadeur se ft alors Fine 
lerpréte de tous pour souhaiter à Ja 
France uue année de prospérité col 
de labeur fécond dans la paix révoa- 
ratrice. Hi dit combien notre pavs 
of profondément et sinretroment dé. 
‘oué Et grande enuse de la paix 
iniversolles mais, tiouta-sil, “ectle 
paix, inserite dans les tratiés n'est 
pas encore gravée dans leg-roeurs, 
Aussi shinniesnous  profondemenlt 
leconnaissants au Souverain Pontie 
fe de sa haute coopération à fout ce 
qui pouf affermir la puis entre des 
nations” ‘ 

ambassade torimins son pelil 
tliscoursx, d'un {net parfail en son 
élégante briévets, par des souhaits 
coraux pour chacun des membres 
de Hi nombreuse assistance qui 
avait répondu 4 son'invilation. 


Le Pape et les oeuvres de guerre 


Benoil XV, penrfant toute lt durée 
de fa guerre, dr 114 à 1919, n'a cos 
sé d'intervenir fn faveur de tous 
Ceux qui ont eu à souffrir des con 
séquences du couffit mondial. Les 
hitiatives charilables prises au Va 
Lican en faveur de foutes les vieli- 
wes du fléau furent innombrables, 


ricorde, ef dépose enfin le f/léue de 
sa colère, pau lequel TE denionde vai 

St aux potples de euvs iniquités, 
. Quant à ces qui sont préposés 
aus destinées des peuples, Nous Jes 
prions insthnenent et Nous les con 
durons de se Htisser Eéebie el def 
faire céder Louss propres dissenti- 
ments nn sut de Bi société Numai. 
ne. Qu'ils considérent covbien de 
misères ef de denils aceompageent 
déj celles vie mortelle, sans qu'il 
faille Bi rondre encore plis-saathtorn 
reuso el plus désolée, NN ait pas 
assez de ruites amoncolées, ass de 
sang répandu Quils se hätunt 
entrer dans des pensées de pis 
el d'en venir à se donner fa main. 
Us obtfendroul sinsi de Dieu une 
récompense Gclatantes pois ex 
méimes et pour leurs peuples, of Hs 
auront bien mérité de Ja sovidté ei. 
vile toute entière, A Nous, enfin, 
qui éprouvons au début de Notre 
Pontilieal des difficultès bios gr 
ves, du fait d'une pertubaiion si 
considérable Hs procnreront en ré 
pondant à Nos prières Ja satisfac- 
Mon a plus douce el fu plus dési- 
réP, : - 


lotps le concours de quatre con. 


{ion des fehes ol les cerilures né 
cossailtes 
Le Pape n'a pas cessé de s'inté. 
resser directement et pursonnelle. 
/ ment aux träâvaux de FOffire nrooi. 
Pour les prisonniers et les soiré, Non seulement il se faisait 
. TS lys " rendre compte pur Mur Tedesehini 
. disparus de, son activilé. biais encore, il ane 
notuit le courrier arrivant à son a 
dresse, intervenant dans les cas dé- 
Hents. donvont des  instrüctions, 
prescrivant desonesures uliles, pro- 
diguant les aumônes, ekamivant les 
dossiers, ele. 
La recherche des disparus 
- Le Saint-Siège a pris.en tain, dès 
le mois de jañvier 1915: La recher-, 
che des disparus, TI s'adressa, dans 
ee but, à Mur Schulie, évéque de 
Baderborn, en Westphalie, région 
ot. sé trouvèrent. alors de nombreux 
léunbééde prisonniers francais el 
| sut à Ja 
sUEsSE que. venjgit de fonder à Fri. 
| Mgs-Bovet, évèque 


” 
L'office provisoire d'informulions, 

Quelles mois à peine après Fou- 
verture des hostitités, ke Pape 
noit XV ordonnait la créajion, à fa 
Secrétairerie d'Etat, “d'un, service 
spéeial, desthré, à s'occuper des pri- 


De 


el qui prit le nom d'Office pronisoi- 
re en faveur des prisonniers ‘de 
guerre, Fondé par. Mgr Todeschini, 
substitut à Ju Socrélairerie d'Hiat, 
ce burear fut d'abord dirigé par M, 
Betlamv-Slorer, : aneien. :amlassa- 
deur ‘des Etats-Unis, et pr Le P 
Frères - qui- 
neurs eonventitels, pénitenciers ‘de 
Saint-Pierre, eut poux secrétaire 
le BR. B, Huisman, qui eut bientôt 
avec lui une trentaine de collabora- 


bourg (Suisse) s 


leurs, fandis qu'il utilisait en méme 


munantés féminines, pour Jt confece. 


Wission “’eatholiuue 


de Pausanne etiGenève, Ecs efforts. ! 
combinés du bureau de Paderborn, 
n p' “ eu 


mt 


2 « 


Une Clan mate eumerhshmns 


Un portrait de Benoît XV. 


Un écrinein francais, 
Atroiwski, la suite d'une diet} 
ve de S. s. Benoit NV. a nolé ses 
impressions dans les termes sui-' 
uants! 


Le fovagour, nanti de sa Joelle 
d'audience, a traversé fes magnifi- 
ques antichiuubres silencieuses des 
appartements pontiticaux, sas 
sied dans un salon solitaire, if at- 
tend l'heure de l'audience: et dans 


cette allente, involantairement, il 
iédile ou il rève. 
IH rêve, ui qui vient du: monde: 


mobile et bruvant, fui qui est ha 
biluë à lout considérer sous l'aspreli 
du changement et de l'évolution, 

il prove à ce qui est constant, 
l'Eglise. Que devien-! 


à au Pape. 


draient 
qui le contredisent? Que devien-, 
drail le flot SAS le rocher” ? 


. # viner son opinion. Qi 
L'heure a sonné: Ja porte s'est gnant et eu commentant les répon- 
ouverte, Celui qui a Fhonneur et,ses de son interlocuteur, soit par 
la consolation d'ütre rec en au- quelques brèves conclusions qui 
dience privée par Benoit KV, re LS sortent du fond de son âme, | 
garde de toutes ses forcest une I s'exprime adimirablement en 
crande salle oblongue s'ouvre, 6 français. 
eluirée sur la gauche par de Jarges' L'audience est finie: elle x été 


feuttress au fond, Faro à la porte, 
trois fanteuils sont rangés, Dras À 
brac, celui du milieu plus élevé, HN 
faut aber au Pape, dit le proloentr, 


avec rois génuflesions, Le visi- 
teur cherchant des veux. fi-bas, de 


et s'étonnant de 
S'apprèle ce | 
emand nos 


Souverain Ponlife, 
ne point Papereevair,s 
pendant à S'agenouilier, 
voix Parrêle: Benoit NY est out 
près de lui, à l'entrée mênie el Fur 
eneille et Hi parle, avoë ce sonrire, 
plein de prafondeur, de bonté et di 
tristesse aue Le visiteur garder, 
comme Fimpression la plus mou 
vante de cette mintte. 

Le Pape est de tuile movenne.f 
plutôt petites if apparait exfréme 
ment saigre dans sa robe Blanche: 
es VEUX SODR DO pus eaucbtés 
car on es voit sans peine — , mais 
ahriés par de Jarges Tuuettest Le 
visage est éinaciés une lonsne ride, 
signe de souci, descend dit nez at 


1 e Pape interroge, 
inmuu-)il écoute tour 
ble, infaillible: à la parole de Dicustention ardente et médilative 


sans le Pape CUUX DIÈTIES Nour pour celui qui s'en trouve être 


nest 


Ü. Fortunulicoin dé Ia bouche, mais fa sérénité 


se dit sur Le Front, la bonté dans le 
regard ot sur les lèvres, En vevan- 
iehe, AUCUN signe n ‘indique ni la 
waicté, nida vivacité, nirien de sem- 
blable: LéPape, du Le 3 septembre 
1914, avi répaudre trop de sang, 
pour avoir d'aulres  soufires que 
lecux de la compassion et de la tris- 
(esse, 

IE conduit son hôte, son hôle trés 
humble, lä-haut vers es fauteuils. 
IT s'assied el il parle: non point 
fd'une voix chaude, non pas non 
plus d'une voix  hésitante, mais 
id'une voix nelle, en formules pré- 
eises, avec des silences de réflesion. 
interroge, el 
avec une al] 
qui 
est, à elle scule, ui inestimable hon- 


à tout, 


l'objet, Le Pape ne s'épanehe pas 
en propos abondantss il laisse de- 
soil souti- 


Le Pape se lève: jusqu'à Fa 
accompagne Ie visiteur 
Une génuflexion. 


longue. 
porte il 
comme it Pa recu, 
La porte se referme, Benoît XV re- 
lourne à sa pensée, EE le visiteur 
retombe dans les .inutilités de Ta 
vie, 

Hova eu des papes à l'esprit in 
pélueux qui embrassaient la icrrel 
d'une pensée el des papes dune vo- 
ilenté puissante qui În inailrisaiont | 
d'une parole. Mais le monde à be- | 
soin aujourd'hui d'un médecin pä- 
tient qui sache regarder un à un ses 
maux, qui sache comprendre une à 
une ses plaintes, et qui ferme Faune 
après l'autre. avec mille précau- 
Hans, ces veines violcmment onver: 
Les mar où s'échappe le sang de la 
‘chrétienté, 

Trés Saint Pére, vous m'avez nar n 
ôtre ce patient médecin. Que Dieu! 
vous assiste et que les hommes vous! 
entendent! | 


LE PAPE 


es | 


ET LES OEUVRES DE GUERRE 


isistes italiens de FÜnion populaire 


{Suite de Pa Page 7) 


de La Mission catholique suisse et dezf 
l'Ofjice provisoire aboulirent à Fafct 
fichage des Histes de disparus, dans: 
. fes camps de prisonniers, en Alle-| 
magne d'abord, en France ensuite] 
Ce sont les milliers de témoignages! 
recueil}is par le cimuoven de ect alfi=: 
chage qui on! perinis de donner aux 
Hunilles Les premiers renseigne 
ments uliles sur le sort des disparus. 
Les listes de Morts 

Un peu plustard, en 1916, au mois 
de nai, FÜjfice, provisoire, par Fin-i 
térmediaire de Mgr Hevlen, évéque 
de Namur. faisait élablir un-relevé 
des tombes repérées dans le Luxem-| 
bourg belge, dans lesquelles repo- 
saient les morts des premières bu 
lailles d'août 194, Ce relevé, trés 
précis, fui communiqué au cardinal! 
Ainctte, pour le Gouvernement fran- 
cais et à La Mission ralholique suis- 
se. a permis, dés 1916, de fournir 
aux parents des victimes de ecs pre- 
intivrs combats de très précieuses In- 
dications. qui ont été, pur La suite, | 
confirmées, il 

Les disparus du front d'Orient 

C'est encore à l'activité de FOjficei 
prapisoire que sont dues les infor- 
mations obtenues en France el en 
Angleterre sur les militaires dispir-; 
vus en Macédoine ct duns [es com-! 
bats des Dardanelles. C'est Mgr An- 
velo Maria Dolei, déiègué apostoli-i 
que à Constantinople. qui a veilléi 
sur les Lombes des soldats, les à dé-! 
fendues contre Fincurie oftomance 
el en a fuit prendre des photogru- 
phies. 

Visiles aux prisonniers, 

Les prisonniers de guerre, nili- 
taires où civils, sans distinction de 
confession religieuse où de naliona- 


id'un certain nombre de condamnés 


Suisse des prisonniers pères de fre 
mille (1916) qui aboutit à l'installn- 
on en Suisse de cent pères de fa 
ile francais el de cent pères de 
faunille allemands et ouvrit Ex voie 
aus mesures d'échange adoplécs par 
la suile. 


ln . 
Pour Îles popülations civiles 


\ 
L'échange des prisonniers 

Le PT janvier 1915, le Pape en- 
tue des négociations pour lPéchan- 
ge des prisonniers civils, ‘deman- 
dant la libération des femmnies,’des 
vnfants, des médecins, des minis- 
res du culle, des hommes au-dessus 
de einquante-cinq ans, 
Le 28 juillet 1915, le Saint-Siège 
prit en main la cause des otages cn- 
levés dans Je nord de Fa France cl 
depuis ne labandonna jamais. 

'intervint aussi, mais en se heur- 
{ant hélas, à une mauvaise volonté! 
obstinée, er 1916 et en 1917, au mo-; 
ment des déportations belges et de 
Penlesement des jeuñus files ct des 
jeunes gens, dans lt région de Lille- 
Roubaix-Tourcoing. Le cardinal 
Mercier a tenu à proclamer que les 
adoucissements obtenus à ces mesti- 
res Favaient été gräec à  Faction| 


] 
Lo 


pontificale, ; 


Rapatriements et demandes de 

grâces. 

L'une des Lîches de FUffice pro-! 
visoire fut de dresser et d'appuyer 
les demandes de rapatriement, En 
outre, le Saint-Siège [it des démar- 
ches spéciales pour obtenir la grâce 


ou pour faire adoucir Ieur traite- 
ment. Notons, parmi les bénéficiai- 


res de lPintervention du pape: Mme 


lité, ont été, de Ja part du Saint. 


Siège, Pobjet d'une très grande soli-; 


citude, En voici quelques preuves: 
Dès le 22 janvier 1975, le Cardinal 
Gasparri écrivait aux cardinaux et 
arehevèques des nations belligéran- 
tes pour leur recommander 
sonnicrs, 
A deux reprises, 


le décembre 


1915 et le 17 février 1917, le Suint- Monténégr oct de S 
’abbéltions furent 


Pere a béni Ja mission de M. 


les pri-{nonce 
ÉComité hispano-améri 


Carton de‘Wiart, le comte de Ifemp- 
Unne, le Pr Kramar, 
Les grandes inforlunes nalionales. 
Le pape ne s’est pas désintéressé 
tide la question du ravitaillement des 
réuions ,affamées., A Bruxdles 5, Je 
apostolique faisait partie duf: 
“uin, Pour le 
Ja Pologne, dul 
svrie, les négocita- 
le Saint- 


ravitaillement de 


menées pi 


Devaud et du R, P. de Courten, tous Sièÿe, 


deux délégués du Conseil fédér: 


suisse pour Ja visite des 


prisonniers, le premier en Allema- 
gne, fe second en Franee, 


En janvier-février 1916, le BR, P. 
Tuisman a visilé Les prisonniers ita- 
liens retenus en Autriche, Ceux-ci 
furent encore visités, en juillet 
pi de nonce apostolique de Vienne. 

Mgr Pucelli, dès son arrivée à Mu- 
ich, entreprit une action sembla- 
Lie, 

Le 16 nrars 1996. le cardinal Gas- 
parri a recommandé à la sollicilude 
de l'épiscapat italien Les prisonniers 
austro-hongrois, 

En 1915 et en 1916, les prison- 
niers anglais et Mrancçcais relepus 
daus l'Empire ottoman ont été visi. 
tés par Mgr Dolci, qui, à l’occasion 
des fêtes de Noël leur proeura le 
moven de remplir leurs devoirs re- 
ligieux et leur offrit cuelques ‘4- 
deaux, au nom du Saint-Père, 

Les prisonniers. internès en Suisse 
ont été également visités par les 
deux déléuuês successifs du Saint- 
Siège à Berne, Mgr Marcheîti el 
Mur Maglione. 

L'action diplomalique. 

Le Vatican, dés le mois de dé- 
cembre 1914, demanda, on.le sait, 
la “Trève de, Noël” et.he put l'ob- 
tenir. Les saint- “Siège. fut plus heu- 
reux, sur d'autres -poifits: échange 
des grands: Llessés, déinandé dès dé- 
cembre. 1914, : “hospitalisation 
Suisse des pelits” blessés et des ma- 
landes qui. ne pouvaient, être échan- 
gés (niars-nAi 4915), transfert °R 


CHINDS de tlonndes 


Des 
jpur le le Pape au cardinal Mercier, au 
t 1916; 


en! complétement, 


Des quèles universelles furent or- 
par le Pape en faveur de 
la Pologne, et de la Lithuanie, une 
souscriplion provoquée en Améri- 
que en faveur des enfants belges, 

dons généreux ont été fuits 


vardinal Amelte, au cardinal Luçon, 
à l'évêque de Namur, pour qu'ils 
puissent venir en aide aux populu- 
lions, . . 

Le don du Pape pour les dépar- 
lemoigfts envahis de in France avait 
été de 40,000 francs, : 


Les massacres d'Arménie 


La cause arménienne n'a pas eu 
de iweilleur avocat que Le Pape. sur | 
son ordre, Myr Dolci intervint à! 


Constantinople, dès 1915, en. même|lLe Souverain 


[Ropp, Archevèque de Mohilew, qui 


[de 


arménienne, le patriarche grégorien 
de Constantinople l'ont publique- 
ent reconnu, 
La correspondance avec Légions 
occupées. 
Signalons une dernÆre série de 
services, éminents réndus par 16 
Valicaun et l'Office probisoire. Alors 
que toute commuication était in 
possible avec la Belgique, In. Ser- 
bie, la Roumanie, lPAsie-Mincure, le 
Saint Siège a servi d' intermédiaire, 
pour faire prendre et transmettre 
‘des nouvelles de santé, centre bon 
nombre des habitants de ces divers 
pays et ceus de teurs parents qui se 


Principaux Actes du Saint- Siège que 


ee nnmenmesnte 006 dt bé Là à de dm 


trouvaient dans les contrées: de V'En- sioi : du’ Vilème"e ‘cén 


La Mission catholique suisse 


tente, 
collaboré à  cetle 


a spécialement: 


oeuvre si biehfaisante, qui a porté| 
Aressée, Aux profegselts ‘linux été. 


tant de'consolations à des atillicrs 
de fovers, où fon était sans  not- 
velles.les uns-destautres depuis tr ois 
et quatre ; ans, 

Telle.est, dans.ses grandes ligues, 
l'Oeuvre charitable accomplie” 
le Saint- Siège. “Il n'est pas d'in 
tune à laquelle le Pape n'ait tenté de 
remédier, Il en est peu qu ‘il n'ait) 
pas réussi à soulager. 

Rome, pendant la guerre, à bien 
mérité de humanité, 


4 


depuis la Guerre 


Novembre 1918 


3 Lettre du Pape au 
Gasparri dans laquelle Te Saint-Père 
protesie énergiquement contre les 
sentiments qu'on lui prète d'éprou- 
ver du déplaisir-de Ia victoire itu- 
Heonc, 


Cardinal 


Coeur dont les supéricurs généraux 


sont francis, 
1% Ét 
Novembre 1919 


ru 


24, 


cr il une quête pour les enfants affa. 
més de PEurope centrale, 


He Ed #e ke % % 
Décembre 1918 | Décembre 1919 
1. Lettre Encyelique du Pape ét 4 Mgr de Guebriant esi nommé 
dietant des prières publiques pour | FIEaire apostolique pour la Chine. 
le futur Congrès de la Paix. | 18. Importante leitre du Pape à 
24, Dans son allocution consisto- }'archevèque de Lisbonne, sur lat. 
riale, le Pape, recevant les cardi- titude que doivent avoir les eatholi-|” 


naux ct répondant à leurs souhaits, iques por tugais vis-à-vis de leur gou- 


fait des vocux pour le Congrès.de at vernement, 


Elle continue la tr adi- | 


Paix, ition de l'Eglise et en particulier 

4% l'enseignement de Eéon XITT: sou- 

Janvicr 1919 pimission, rapports amicaux avec les 

4. Visite de M, Wilson au Vati- gouvernements, quels qu’ils soient. 

can. | vec à 

20,  Hettre du Pape à Mur Juidier 1920 

Schocpfer, ivèque de Tarbes, à loc-1 3 Lettre à l'archev èque” de Pra- 

“asion du 60e anniversaire de FAp-lgue, Mgr Kordac. Le Pape deman- 

parition de : Noiro- -Di ame de Lou<(es. de la “convocation de assemblée 


se se 
Li * 5 


l'éveicr 1919 
Félégramme du Cardinal Gas- 
à Lénine en faveur de Mgr 


3. 
parri 


venait d'être emprisonné. 


20. Lettre du Cardinal Gasparri 
au Cardinal Amnette, le priant de fé- 
liciter M. Clémenceau d'avoir échap- 
pé à Fatlentut dont il a été l'objet. 

+ % * 


Mars 1919 
3 Discours du Pape aux congres- 


au cours duquel le Saint-Père dé- 
clare “que l'Enevclique Aerum no- 
varum garde aujourd’hui toute son 
ancienne force.” 

9. Lecture du décret 
tion de trois miracles attribués à 
Louise de Marillac, fondalrice des 
Filles de la Charité A cette occa-i 
sion, le Lane fait l'éloge de la Fran- 
ce et des Filles de la Charité. 

10. pmportante allocution consis-. 
toriale, Le Pape rappelle sa soHi-! 
citude pour les Eglises orientales et 
paie en faveur “Le Ja liberté qui 
doit ère accordée aux Lieux Saints. 

12. BRadiotélégramme du Cardi-| 
al Gasparri - à Lénine afin d’oble-, 
pir un meilleur traitement de Ia. 
part des révolutionnaires russes! 
vis-ü-vis du clergé russe orthodoxe, | 


% % 


Avril 1919 

G Lecture du décret prépara- 
toire à la Canonisalion de Jeanne! 
d'Arc. ‘ Répondant en francais au 
discours de Mgr Touchet, Evèque 
l'Orléans. le Pape prononce ces pa- 
roles: : “Nous trouvons si juste que! 
le souvenir de Jeanne d'Are enflam- 
me l’amour des Francais pour leur 
Patric que nous regreltons de n'être 
Francais que par le coeur.” 


dapproba- 


19, Lettre aux Evèques des Etats- 
Unis pour les exhorter à l'action 


sociale et à veiller spécialement à Ia 
formation religieuse de l’enfance et 
la jeunesse, 
LL # % 
Maui 1919 

20. Le Pape reçoit le 

Président du Brésil, 
28. tire à Mur de Teil, direc- 
teur de la Sainte-Enfance ct offran- 
de, à cette oeuvre, d'un don de 50,- 


NOUVCAU 


000 francs, 

# X  # 

Juin 1919 
{Lettre du Pape au clergé de 
Bohème, pour Îe remercier de ses 


sentiments d'aftachement au Saïint- 
Sieuc, 

.6 M. Balfour porte à la connais- 
sance de Mur Ccretti, délégué du 
Saint-Siège, Îles déclar ations des 
puissances alliées et associées com- 
Éplétant l'article 438 du traité de 
paix et garantissant les roits de 
l'Eglise catholique dans Îles inis- 
sions, : 
‘ 17. Congrégation générale des 
Rites, en présence du Pape, en vue 
de la & anonisation de Jeanne d'Arc 


et de la béatification' de Louise de 
Marillac, 
s + k - % 
Julliet 1919 
15. Lettre apostolique aux évé- 


aues d Allemagne pour ja réparation 
âles maux de Va guerre. 
* # 


me que 


août 1919 

15, 

aue de Bourges, au sujet des fêtes. 

de N.-D, du Sacré-Coeur d'Issoudun, 
L k *X  % 


, Septembre 1919 
Lettre aux évêques de Suisse, 
Pontife félicite la 


8, 


temps que les Nonces de Munich et| Suisse pour. l'usage qu'elle à fait du 


de Vienne faisaient de leur côté desidon de 1 


démarches en faveur des  Armé- 
niens. 
tan Mahomet V, le 10 
1915. De nouvelles. démarches en 
faveur des Arméniens furent faites 


en:1916, 1917 et 1918. 


a paix, Il encourage lés 
ocuvres sociales conformes à l'es- 


Puis le Pape écrivit au Sul-[prit de l’encyclique Rerum. Nova- 
septembre |rum. 


11. Lettre au Cardinal Csernoch, 
archevèaue de Gran. Benoît XV fé. 


Le 12 muars|licite évêques, prêtres et fidèles, d'a- 
1918, Benoît XV envoya de nouveau, | voir pendant la Révolution hongroi-| 


eu leur faveur, uné lettre énergique se conservé le don de la Foi, 


au Suftan, 
sultats, 


Elles eurent quelques ré- 


pargnés. En 1918, un convoi d'Ar- 
méniens d° Angora échappa: au mas- 
sacre, grâce à Mgr Dolci, Sïle. peu- 


ple arménien n'a pas été anéanti| venu entre-le Vatican ét le Japon, décembre, 

d'attribuer, Îles missions catholiques ‘ 
pour une large part, aux instances îles Mariannes, Carolines 
courageuses du Pape et de Mgr Dol-!éhall sont confiées à des religieux 


il faut 


ei, Le Président de la République 


En juin 1917, 60 Arméniens}en. 
condamnés ä-mort à Alep furent é-{cré Coeur à -Montinartre,- 
ENS 


27. Tettre apostolique érigeant 


Basilique mineure l'Eglise du Sa- 


Octobre tn. . : 
‘10. A la suite d'uif, accoid inter: 


dans les 
et Mar 


apucins et aus Pères 


| du 


Filles de 


Lottre à Mgr Izart, archevé-| 


Sacré jorire de Suint Fraligois à 


des Evêques de Bohème et rappelle 
que la loi du célibat doit être main- 
tenue “comme Le principal honneur 
du Sacerdoce catholique." 
- & % % 
l'évrier 19320 . 

4. Benoit XV remercie M, 1Hoo- 
ver des efforts qu'il à faits en fa- 
veur des enfants malheureux d'Eu- 
rope ct recommande son oeuvre atix 
citoyens d? Amérique “sans distinc- 
ton de foi ni de parti,” 

99. Au Vatican, dans la salle 
consistoriale, en présence de Benoit 
XV et d’un grand nombre de cardi- 
naux, lceture. du décret d'intr ‘odue- 
tion de la cause des mmartvrs de 
l'Onganda. Eloge par le Pape des 
la Charité de Cambrai et 
des Ursulines de Valenciennes vic- 
times de ln Pévolution, 

CK  X  # 
Mars 1929 ; 


ÿ, Consistoire secret dans lequel 
le Pape décide qu'on peut procéder: 
aux canoniñations du B. Gabrielle 
de PAddoldrata, et des B. B. Jeanne- 
d'Arc et° Marguerite-Maric. 

14. 
que de Bergame:sur l'attitude que 
doivent' prendre les catholiques vis- 
a-vis ‘des questions sociales et des 
socitilisles. » # à 

Mai 1920 

16. Canonisation de 
d'Arc. 

25. Fnevelique sur la révoncilia- 
ition el la paix. Be Pape adresse à 
Pépiscopat du monde tntier un é- 
mouvant appel à,la réconciliation 
paternelle des peuples. Tout en ré- 
servant les droits du Saint-Siège et 
demandant pour l'avenir un modus 
vivendi compatible avec sa dignité, 
Benoît XV donne lui-mème l'exem- 
ple du pardon en levant'sous cer- | 
taines conditions l'interdiction fai- 

e aux chefs d'états catholiques d'al- 
ne au Quirinal, . 

K ko 
, Juin 1920 

14 Lettre sutx ÉVÈquEs de Véné- 
tie, au sujet de Pagitation agraire. 
C'est une nouvelle prolestation con- 
tre La lutte des classes et de tout ce 


Lette e de Benoit XV à l'évè-| 


Jeanne 


| 


“= 


30 avril. Lette eyelique a 


fondalion. 


vés! dés” Universités et: "nsÜtuts: cit 
tholiques $ sur, le Vite: ‘Geñlénaire de 
Dante: 3 . 


éttié tt etey Nue s sur 


29° juin! : = 


Jar 
Dre le Vlléme: centenaire: de “Suink. .Do- 


à 


Benoît. XV. et’ la Conférence 
" ide Gênes’ Fi 


minique. PTS PT a SE 


Le. Populo Romano dit 
où le P: tipo. prikile lit, fi 
fait commencé ane ‘lettre’t Par che-l 


R OM 


véque dé Gênes datis laquelle il exX< 1 


sde Gênes. : 


posait. l'opinion. du Saint-Siège sur 
la question de. la recénstfuetion les 
l'Europe: Gette “lettre 
envovée la veille de Er conférence 
Elle coutennit inc ‘ex- 


lhortation aux: chers d'Étatéta Coste 


Le Souverain Pontife pres-!dééor 


férencc pour” lai 


responsabilité devant. 


Leu ur 
Pape avait sellement a-' 


Dieu., ‘Le 
chevé introduction, AY 
mait sa satisfaction de voir tine con-. 
pacification du: 


monde tenue dans sa ville : natale., 


— 10! 


Æ 
Une statue du pape Benoît XV | 


Lo pape pénoit XV a sa staluc. 
C'est, Constantinople qui la, érigée 


el qui, dernièrement, devant ie prin-, 


ce hériticr, | 
et tout le corps diplomatique, Pa. 
inaugurée, ainsi que nous l'avons 

signalé en .son temps. | 


Abdul Alediid etfendi, 


Ge ne sont les” catholiques 


Das 
‘qui ont pris Pinitfative d'un tel mo-| 


nument, el ce ne 
ont re mpli les fistes 


sont, pas OUX QUE 


de souscrip- 


tion, mais bien les musuluans, les 


ljuifs, 
pote stuts, 


Armiéniens, les Grecs, les 
fait obser ver av ce rai- 


les 


son lé Figaro. 


L'hommage est venu les Si Majesté 


le sultan cl ‘du vie roi d'Egvpte, du 


grant 
tr iarches' 


Furquie, des pa- 
urégorion, 


rabbin de 
arménien, 


géorgien, 


tion gravée 


Voici en quels termes d'inserip- 
sur de” socle, “appelle 


l'ocuvre : 


Au Grand Pontife dè la lragédie 
mondiale, 7 


Benoit XV, bieufaileur des peuples, 


< 


dock, ministre 
nonimé : 


sans distinction de nationalité 
où de religion... ! 

En siane de reconnaissance, 

-L'Orient, 1914-1919. 


> 


Jaunes Mur- 
été 
au 


OTTAWA — L’hon, 
lu, travail, 
ntant anadien 


FE 


représ 


Bureau Internalional dif Travail à 


Genève. 


Le ministre ne pouvant 


s'y rendre,.il a délégué ‘pour le rem- 


qui y conduit: c'est, en même temps, | 


une invitation nu ‘clergé à ne pas 
parliciper à des mouvements de 
cette nature, 
DE 2% | ", 
Juillet 1920 .., 
. 17 Lettre des. En. le Cardinal 
Casparri, ñ M. Eugène Duthoit, pré- 
sident de Ha Commission de la Se- 
inuine Sociale de Caen, Au nom de 
Benoît XV,.le Cardinai-félicite les 
semainiers de leur programme ‘qui 
intéresse Phumanité “tout entière, 


fectueusement leurs trav aux,” . 


k 4 


, Août: 1921 


de 
CA 


14, 
tus.de, Soenr Thérèse’ de PEnfant- 
Jésus, du Carmel de Jrisieus. 


Septembre 192 20 . :: 
15, Lettre encyclique prescri- 


rant des prières et des fêtes spé- 
ciales dans le monde catholique à 
l'occasion du XVe centenaire de la 
mort de Suint Jérôine, 
l'Eglise. 


k %, 

Octobre 1920 . 

5. Lettre encrelique proclamant 
Saint Ephrem, docteur. de l'Eglise 


La 


universelle. one 
ie Ok  % | . 
| Novembre (1920. ci 
5. Lettre du Saint-Office invitant 


les Ordinaires à-se réuhir pour con- 
certer les mesures à prétidre afin de 
mettre. les fidèles -en gârdé contre 
le danger. diidifféreh isine auquel 

éxposent .certaines, Associalions de 
icunes’ gens, et leuis publications, en 


particulier la Yonnq'Méns Clrist-|: 


ian Associalion. (M, GA: 


Décembre 1020! un 


| der, Léttre cpeliqué - en fa- 


. |veur des enfants débilités de toutés 
ès ‘rations. . Ë 
Jtous. les évêques du’ iiondèé utie qué- 


Benoît:XV:6rdonne, à 


le à-cette. intentioh ; elle a lieu, 16 28 


CRE DE LS , : ce 
É “auvier : 1921 . nt 
: g  etire: envyclique: su. de. Tiers: 


die Saint Père “daigne.bénir très af- | 


Décret sur | héroïeité des ver- 


docteur def 


‘'oce 1." 


placer le colonel Carnegie. 
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wa, est mort jeudi matin grès une nur en Frunfe el. que l'avantage) place 4 un ministre où à tout can- 
langue maladie. . F' était ügé de 78 dont à bénétieié retournera plus didal d'opposition un … 
ans, Né à Alexendriu, Ont. en 1843, |t, ad à l'avantage du Canada H doit Atiwir, 

* _ilavait été pendant quelques années | indiquer où il désire étudie r el le 
professeur au collège de Regiopolis, Looirs qu ;j] és Suisse” ! 

à Kingston, puis avaib fait du mi- TT nn. [Herr andrv, avocats fils de feu 
nistère paroissial En FSJS IE avait! HOME Les jonrnaux de “es le ju Picrre Landrv de Düréhester, 


AD M 


rèter Paccumulation du nineuë dans 
ls bronches, donner de. longues 
nuits de sommeil paisible: ne Ccon- 
Lien pas, do drogué asservissante, 
$1.00 chez votré” pharmucien, E- 
chantillon gr atuit à nos agences’ ou 
écrire à lempletôn, 142 King-W,, 
Toronto, 2 

Vendu pur Stewarls Drug Store, 
A Marcelin nt par Dr Langlois, 


FO LU 


de 


Serivez, où VEne%. LU M Se se sig 
ee Heurks s ‘dr burét aui-—Samedi de. 9 hètres au ina un” A. ‘5 heures Ne 
. ù soeur us dun Amidi et 1 heuro’p.hn., d-4 houres, non, visiye à 8 autr Ce) jours. 
je ler eur re, prenez les tr amas, Basae-Vines: . , : . 


Cüresse MF,-X, LAGROIX, Herborisie, LE rue Saint: Jason, quete, En, 


PSC ‘ettà anuoiec ne pi 


: at. jendié, 
maÿdik ete je 
ÿ mn. Îes Ier qui ne savent Pis 


mn ee ne PET 4 ce au de vanne 


EDMONTON - Le 19 janvier, M. 


été nommé archevêque de Kingston | . PB, mourail à l'Hôpital Général 
annoncent que de roi a Sioné un dé- 
et en H9TU il avait succédé à Mer | ! U Edmonton. A sa lemme et aux 


evct conférant Be crois de sucrre a 
un dirhsnol canine nrelinsague (OT ne de a 1 st quatre enfants qui fui survivent, le 


, mois, découpez çt CONSETVOZe , 


de préférenec BuX, Iembres ?S 


es 1 4 etre 1 that d'ici) 


Nous sommes" jusle en temtips gar- 
de-malade, mais un féger retard au- 
rail pis causer Ja inosit: de notre pa- 
tient, tous :les. médecivs ” devraient 
pouvoir compiler sur “Ja machiné 
qu'ils emploient, ps | 

L'indperial Pofarine el Fimperial 
Premier Gasoline: font tourner Les 


UNE COMPAGN ÎE CANADIENNE,. 
DES OUVRIER 


2 nn san 


| DÉS CAPITAUX C\NADIESNS, 
S CANADIENS, à 


Lans " 


Wim. St GERMAIN 


est en mesure de vous causer d'agréables surprises, si vous 


venez visiter ses. Rayons des 


# 


.. Nouveautes et de 


7 L IE Quin 


caillerie 


Assortiments entièrement renouvelés d’après la nouvelle 


LAS 


- MOT D'ORDRE: 


échelle des prix du marché. 


VOS. ACHATS D'HIVER CHEZ ST. GERMAIN 


EG ER 
Centres canadiéns “français donne: GR AVEL & GR AVEL 


vos contrats de peinture à un bon 
peintre cangdien-françgais 


OVILA . LAPLANTE 


© PEINTRE — DÉCORATEUR — LET- 
,TREUR — TAPISSIER 
HAUTEMENE 'RECOMMANDE. 


2 


; Gravelbourg 


an 


 Modiste 
« . SN 
25 années, d'expérience ji 


Venez à son salon. de modes. 


Ü 
, 


Ancieane résidence Jérôme. 


Pharmaciens : 


DROGUES PAPÈTERDE 


PAREUMERIE 
LIVRES LRANCAIS et ANGLAIS 
À VENDRE CC à LOUIER, 


Mme. BOUCHER . | 


. 
‘ J, E HOUGH, 
# OPTICIEN. 
Examen, ct ajustement ‘do In vue. 
Degrés: South Bend (Etats-Unis), 
Toronto, Mayitoha et Sask. 


‘ 


1109 Rue Main, Moose Jaw 


ARE ARENA EMAIL TA RIQ EE MNIET R EURROR NS RSR NN NN CASE EN RE CU ROMANE Re 


GRAVELBOURG, Sask. 


, 

La famille de M. Napoléon Bou- 
cher a été très sensible aux nom- 
breuses marques de sympathie qui 
lui sont venues de toutes parts à 
l'occasion de Ia mort de leur fils 
regretté, Elle offre à tous ses plus 


visite chez M. et Mme J, Amédée Pi 


ST. HIPPOLYTE, Sask. 


Noces d'Or. 
Parmi les souvenirs qui font é- 


.|poque, dans la vie, célui des noces 


d'or semble être un de ceux qui 
laissent le plus de joie et de bon- 
heur danÿ l'âme de deux époux 
chrétiens? : ‘ . 

. Aussi, le 3 fanvicr 1922, restera 
à jamais pour les respectabigs vicit- 
lards Magloire Delorme et son é- 
pouse, Véronique Marchand, un des 
anniversaires Jes plus mémorables 
ct les plus consolants, ‘Connne un 
phare lumineux, cet anniversaire 


marquera du sceau de l'inoublia- 
ble ces cinquante années de vie 
conjugalt toutes remplies de dé- 


vouement, d'abnégation et de sa- 
crifices sans nombre. Car, dans les 
vies même les plus heureuses, qui 
ne rencontre pas les sacrifices el 
les épreuves, apanage de tous les 
pauvres mortels ici-bas®? 

Qui dira le bienfait d'un domi- 
siècle de vie conjugale où les époux, 
d'un commun accord, travaillent 
pour la plus grande gloire de Dieu! 

La fête préluda par l'assistance 
à la sainte messe, La grand'messe 


füt célébrée aux intentions des 
vicux époux, qui tous deux  pre- 


naient place au choeur. M, Vabbé 
J, Jullion, curé de Ia paroisse, of- 
ficiuit, ‘ . 

Avant la sainte messe, M. le Curé 
fl un sermon de circonstance, En 
termes touchants et sympathiques, 
il félicita les heureux jubilaires de 
la faveur que Dieu leur accordaïit, ef 
aussi du bon exemple qu’ils avaicnt 
toujours su donner dans la paroisse, 
leur souhaitant le bonheur de fêter 
leurs noces de diamants dans quel- 
ques années, : 

Un grand nombre de parents el 
d'amis assistaient au saint-sacrifice 
au cours duquel nos chantres firent 
entendre de magnifiques cantiques, 
qui toujours animent la piété des fi- 
dèles, 7, ‘ 

Un splendide diner préparé par 
les parents fut servi aux heureux ju- 
bilaires, entourés des nômbreux pa- 
rents el amis conviéss La salle du 
banquet avait- été magnifiquement 
décorée pour la circonstance, °° 
"MM. l'abbé Jultion, curé, fil l'hon- 
neur de venir présider cette douce 
réunion fainiliale, 

Aprés le diner, M, Magloire We- 
lornic, le jubilaire, donna quèlques 
récits très intéressants sur les ‘hn- 
cienties habitudes et coutumes d'il v 
a cinquante ans. . . 

M. Delorme est àgé de 69 ansi ét) 
sa femme, Véronique Marchand, est 
âgée de 73 ans. . 
leur donna une fa- 


Le bon Dicu 
mille de onze enfants, dont sepl 
: sont déjà partis pour le ciel, 
; 


ché,ide celte paroisse. 


Des chants très intéressants avec 


accompagnement d& piano, furent 


… Melle Lorette Beaudry et laltrés bien rendus par divers invités. 
nouvelle instiluiriee à Pécole Pi] M. le Curé partit au cours ‘de 


clé, 
— Le docteur 


pagné de son épouse et, de son fis{langer, 


Mafcel, sont partis du 52 au matin 


A. Sotcy, accom-fwisile, chez sa soeur Madame Bé- il Ù L ’ ‘| 
| -  ,.,.HPhilippote, sa voisine, Lise Fioleau 


l'après midi, se rendant de là on 


Les invilés passtrent le reste de 


pour un voyage dans à province l'après-midi à faire de bonnes par- 
‘de Québce. Hs visileront éurs pa-l{ies de cartes L’ambition élail très 
rents à Cacouna et autres endroits, grande elle plaisir ne manqua pas. 

— M J. KE, Brion est parti en! Le soir, un splendide souper fut 
vovage.aux Etats-Unis, appélé aufencore servi aux jubilaires el à fleurs 
chevet de sa mère, Mme MR. Brik {parents et amis, après lequel la nue 


sincères remerciements. 
Au collège = Parlie de Gourel 
La race canadienne - française 
n'est pas morte! Nos collégiens ont 
prouvé, hier, à lAréna,:qu'il Y à 


* 


Soeurs Grises à Régina sous les 
soins de notre bon docteur Floude. 
[est à espérer qu'elle se rétablisse 
{prouwptement, 
" — Le docteur nouvellement arri- 
vé à Lebret, dit n'avoir pas à $e 
plaindre, ila.de l'ouvrage plus qu'il 
ne soupeonnait, el, ce qu'il v a den- 
courageant, Parseent rentre avec 
l'ouvrage, - 
à -- Les Rés. Péres & B Bevs, P, 
Plourdé, de Grandpré; 4 Carrière, 
étaient de passage au presbytère ces 
jours-derniers, . 
ee OT men 
OEY, Sask. . 

Un incendie, qui s'est déclaré sun- 
medi matin dans le bureau de Fhô- 
tel de Hoey, a complètement détruit 
Pédifiee, qui abritait égaleñÿent les 
bureñux de la Banque d'Iochelaga. 
ainsi que le bureau et les apparle- 
ments,du Dr. Moreau... 

. On'demanda du secours au maire 
Davis, de Prince-Aïtbert, et à JP. 
Johnson, assistabt-surintendant du 
C. N.R. Dans l'espace de 45 miuu- 
tes, un train lait prèt à partir avoc 
deux réservoirs d'eau et la pompe 
de la ville, mais un nouveau messi 


ge annonçait que l'incendie était 
sous contrôle, 
Presque tous les papiers de Hi 


banque ont été détruits, Le coffre. 
fort 6SL tombé dans In eave à true 
vers le plancher. Les emplovés de 
la banque, qui avaient leurs cham- 
bres dans l'immeuble, n'ont pu sau- 
ver dé leurs effets que ce qu'ils’ a 
vaicnt sur eux. 

Le Dr, Moreau à également perdu 
tout son mobilier, Mme  Morcau, 
qui était malhde, x particulièrement 
souffert de cè malheureux incendie 
survenu par les froids les plus ri- 
soureux de Phiver, Fort heureuse- 
ment il n'y a pus eu d'accident de 
personne et les maisons adjacentes 
ont pu êlre préservées, 

10: 


TITANIC, Sask. 


Le Sejanvier, dans la salle del 
cole St, Jegn-Bapliste, les jeunes 
gous et jeunhés filles du Cerele don- 
naicnl une soirée vécréative au pro- 
Ji du Cergle, comme il avail été 
{décidé & a réonion annuelle des 
membres, Le,pnois de décembéé der. 
nier. Ces petites soirées sont très 
appréciées dans la paroisse, ‘ elles 
ontreliennent d'abord hr bontie en- 
fieace pour développer lintelligen- 
ce des jeures gons on Les astreignaint 
à apprendre nn rôle el à se débar- 
rasser en méfie Lewps d'une certai- 
ie timidité que Pon éprouve lou. 
jours à paraitre en publie, 

Le prografune a été  1rès 
rendu eontf d'habitude, el fous 
les acteurs actrices méritent des 
félicitations, rt 

Voici le programme: 

Le chène creux 
comédie en L'acte: 
Francoise, rentière, Marie Iiolleuu 


es 


Annette, nièce de Philippolte,” 

‘ | >erthe Bojischat 
fileule de Francoise, 
: OR Biche joischal 
Le chälelain sociuliste, 
“comédie de Jean Braull 


Claudine, 


Alfred Dodu, député révolutionnaire: 


tente, et ensyle sont un moÿen ef-| 


bien] 


encore de la vie en eux. 

Daps une joute de gourel contre 
l'équipe de Bateman, ils ont infhigé 
à leurs “adversaires une humiliante 
défaite,  Ceux-ci,/ qui escomptaient 
une vicioire facile, durent sen re- 
tourner “honteux-comme. des an- 
glais que .des tanadiens . auraient 
pris.” Le résultat fut de 5'à Een 
faveur des étudiants. 

Le bataillon du collège se Ccômipo-| 
Suit des vétérans dont les noms sui| 
vent: Gardien de buts: L. Poulin.; 
Défenses: J. Lafrance, L. Isabelle. 


lon de Woonsockel, BI, gravement|éique et Le chant réjouirent les in- 


malude, I a fuit route avec Ia 
iuille Soucy jusqu'à Montréal. 


fa-lvilés, ! 


Les jubilaires surent 


— M, et Mine Philippe Soucy sontlavec beaucoup de grâce quelques 
de retour de leur voyage de noces. [danses du bon vieux temps el furent 


— MM. Mareu el Lucien Piché,| vivement applaudis. 


fils de M Henri Piché de Fannys- 


telle, sont en visite dans Hi familé|sent encore d'une 


que temps. _ . 
— Melle Arcand, ‘institutrice au 


Ces vénérables  vicillards  jouis- 
bonne: santé ct 
ans nous pourrons fêter leurs no- 


ces de diamants. Ge que nous leur 


Couvent Jésus-Marice, est atlée passer [souhaitons de lout coeur, 


de M. J, Amédée Piché depuis quel-[foat porte à croire que dans dix 


ses vacances des fêtes dans si fa- 


Avants: À.Lizée, L, Ayotte, Ph. La-| mille au Lac Petletiér, ' 


gassé. Substituts: R: Charlebois, W. 
Laugassé LT 


ve et bien soutenue, l 
pourraient ‘prendre rang parmi les 
étoiles de.première grandeur. Tous 
ont fait preuve, d’agilité, d'adresse 
et d'endurance. En profitant del 
leux expérience ‘pour : 
quelques points faibles, ils finiront 
par devenir des. “sourctteurs” re- 
déutabies.- . - 
Nuissances : . 


Daoust — A, M, et Mme merr : 


Daoust, une fille, Marie-Eugénic- 
Rosanpa, née le 12, baptisée le, 15. 
Par “an et marraine, M et Ame 
Charles Daousl, parents palernels 
de, Penfant: _ ct 

Bourgcois —- À AL et Mine Arcade 
Bourgeois, une fille,. Marie-Lucile- 
Marguerite, née Je 12, baptisée Île 
15. Parrain etnarraine, M. Svivis 
Bourgeois’ et Melle Victorine Bour- 
gcois, oncle et tante dé l'enfant. 

= Mme: Louis Martel, épouse de 


nolre ‘maire,’ est entrée ‘à hôpital? 


des Soeurs. de Ja Providence, à 
Moose jaw, pour y, subir un traite: 
ment, ct 
- Mariage 7. 

…… Le 12 janvier a été célébré en 
l'église. patoisstale-Ste-Philomènce ‘le 
mariage de M. Joseph Louis Souey à 
Melle: Marie-Lydia“Alma Blanchard. 


Le!’ marié était accompagné de son! 


Nos:voltigeurs firent une lutte vi-| pleine convalèscence. 
Quelques-uns;les soins du Dr. Soucr. 


remédier * à1. 


. M, G. Matte qui a été assez gra- 
vement indisposé est maintenant en 
Il élait sous 


… Melle Rachel Beaudrv, mailres- 
se de musique au Gouvënt Jésus: 
Marie,.est allée passer les fètes dans 
sa famille à Ponteix. Not 
-—" Le bébé Ale * M et Mme Elie 
Beaulieu, qui était grayement mala- 
de ces jours derniers, est inainte- 
nant hors de danger. 

—… M, J. B. Crépeau est allé à 
Moose Jaw cette semaine en voyage 
d’affaires, ‘ u 

+ Dimanche le 15, un groupe de, 
dames ct demoiselles, sont allées à 
La Flèche, répéter la comédie :inti- 
tulée “PHôtellerie du Lapin Sauté” 
sous les auspices de la Chorale de 
La Flèche, La séance fut très inté- 
ressante, La comédie fut très bien 
Fenduc par nos actrices et nos voi- 
sins: semblèrent satisfaits de notre 
progpamme, Il ÿa sans dire que la 
Faânfhré Huel qui nous necompa- 
gnail rehaussa de beaucoup la soi- 


fréect”rendit de -beaux morceaux 


aux entr'actes qui furent bien goû- 
tés du publie, Nos sincères remer- 
ciements au Comité de la Chorale 
de La Flèche pour leur chaleureuse 
réception et au publie amateur qui 
nous a apphaudies. Melle Laurence 


Morin, musicienne ‘de La Flèche, a \ 
bien voulu nous prêter son-concours |? 


De nombreux catdeaux-souvenirs 
furent otferts aux vénérés jubilai- 
reë, 


nouvelle “année {ul marqué par un 
jour “lout de rose” el espérons 
qu'un st heureux prélude ne sera 
pas sans suite. 7 

Les plus sincères, remerciements 
à tous ceux qui ont eu Famabililé 
de contribuer au suceës de, ‘celle 
belle Fèle. 


Nous venons de cénimencer notre 
série de parties de cartes. Pour Ja 
preiière soirée, celle de jeudi der- 
nier a été un réel succes, considé- 
rant la très uyiuvaise température 
de ce soir-Et À 
méritent lous nos remerciements 
pour les, magnifiques prix et le bon 
soûler qu'iis nous ont servis. 


de M. C. Carrière, syndic, 


rieuse opération à 


i + 


Pensioñnat _de . St-Louis, | 
LU | Sask. Ci — 


Le nouveau eouvent construil en 


ois, avec toutes les améliorations 1ñu- 
“dernes, : lumiëre : électrique, 


exécuter 


Disons done que l'aurore de la 


Mme et M. 4. Melsaac 


À 
jerdi prochain, $ous le patronage 


: Mme A. Aubin à subi Une sé- 
Phôpital des 


brique solide, an village, sut les bords 
du la rivière, à Pompre des grands 


"ean 


Arsène Mercercau 
Stinisias Dodu, sou frére 
Jean Bouchez 
Philogène Mercereiut 

Jackson, cocher anglais 
‘ Ù Arsène Fiolleat 

Des monologucs et ehansons fu- 
rent également bien repdus par Ar- 
sène Mercercau, Philosène Merce- 
reau, B. Rio, F..Kiotleau, Blanche 
Boischat et dd, B. Mauvicux,-qui suf 
faire baltre nos-coours de Franents 
{dans son récit patriotique: “Le 
porte-drapeau du réginent? 

En plus des gens de Ia paroisse, 
quelques jeunes gens -el demoiselles 
de Duck Lake ”’avaient bien voulu 
Wous”honorer de leur, présence, ce 
dont nous Îles remercions 
ment Je cite  entr'antres: 


an domestique 


Rousset." Pelletier, A. 
Melle Klein el Mine À, Perret, 


Après la séance, un luneh ful ser- 
vi par les Dames du Cerele, auquel] 
lehocun fit honneur, et Pon,se dif au 


ARS PARA SRE SR EEE U ER GE C2 SAUCE REINE 


Pensiénnat de: Wolseley, 
Sask. 


des Missions, 


cons desmusique,; travaux à lai 
‘guille, ete, 


: Supérieure, Wolscley, Susk, 


eme nee 


COLLEGE D'EDMONTON 
7 dirigé pa les ! 
Pères Jésuites : 


_et agrégé à l'Université aval 


infini- 

MM, 
Perret, E. Gervais, A, Monplaisir, À. 
Fhérskin, 


Divigé por. les Religicuses de ND, 
Le cours détride 
comprend Je couts complet adop- 
té par le Gouvernement de Ja pro- 
F vince, de plus le français est en- 
 seigné dans toutes les classes. Le- 


Pour plus de détails 
s'adresser à lé Révérende Mère 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi; 25 Janvier, 1922 


revoir jusqu'au mois de Février. 

Ba date el le programme de la 
prochaine soirée seront annoncés 
prochainement dans te\Patriole de 
l'Orest, ° | 

\ 


TT 


ARBORFIELD, Sask. 


i TT à ‘ # 

Nous avons de regrel d'annoncer 
le décès deMine Avun Favreau, née 
Alice Carpentier, survenu mardi le 
15 janvier à 4 hoüres aan, après 
une maladie de quelques jours, souf- 
ferte avec une grande résignation 
chrétienne, \ \. 

La regretlée défunte n'était âgée 
que de Ê8 ans, et, coïncidence rare, 
elle est décédée un an jour pour jour 
aprés son mariage avec AL Favreau, 
ayant été mariée le 17 janvive 1921, 

Elle laisse pour la pteurer, ou- 
tre son nuaui, M Arai Favreau, son 
père el sa mère, M, et Mine Ferdi- 
band Carpentier et six frères, MM. 
Louis, Georges, Rosario, Lionel, 
Emile et Adélard, tous de notre dis- 
lrict, 

Les lunérailles de Mme Favrenu 
ont eu lieu jeudi malin en l'église 
paroissiale, au milieu d'un grand 
concours de parents el d'iunis, nos 
gens s'étant rendus en grand notm- 
bre à Féglise afin de parer un der- 
nier hommage à la regrottée dé. 
fuute. La levée du corps fut faite 
par A l'abbé Perrault, enrè de Tis- 
dale et ami des familles Favreau et 
Carpoutier, Le service fut chanté 
par M. FPabbé CGauvpentier, curé de 
noire paroisse, L'inhumalion fut 
faite dans le cimolière paroissial, 

Les portetrs étaient Les quatre 
tréres de Ia.délunte, MM. Louis, 
Gvorges, Rosario, Lionel ct MM, Vite 
frid el Albert Favreau, ses beau- 
freres, ! 

Les familles Favreau et Carpen- 
tien sont avantageusement connues 


dans le district, tant de Lt popuia-[ 


liou anglaise que de lous nos conci- 
lovens, étant venues s'élablir ei dès 
le début dela fondation de noire 
canton it Va douze ans, Les sym- 
pathies de tous sont aequises aix 
deux fantilles en deuil. 


ne ane nee 1) Lau sue ne 2e 


_ LAMOUREUX, Alta. 


ce he 

Maiplenant que nous avons ut 
certain nombre d'abonnés de notre 
paroisse at Patriote, il est bien jus- 
le d'envoyer notre contribution à 
vofre journal, ‘ 

Pour les lecteurs du Patriote qui 
n'ont. À cutendu parler de 


jamais 
nous, disons en passan!t que Lumou- 
reux est une des plus belles et plus 
florissantes paroisses du diocése 
: 'EgMonton. Sans doute notre 
groupe mesl.pas des plus fnpor- 
tants, mais jf a PFavantage d'être 


Canadiens français Lamoureux, fn 
vantagousement situé près de Fort 
Saskatchewan, n'est qu'à [8 milles 
alÉdmonton ct entouré de fous cô- 
és par des lignes de chemin de fur. 
ia Lerre v est excellente el {fe roi 
ideiment des meilleurs. HE va une é- 
telise bâtie en 1902, un presbrière 
neuf bâti en 1918 et des écoles dans 
les différents districts de An loca- 
lin ee DH 
Hit LT paroisse compte [10 feux 
avec nne population de Bb âmes, 
fn 921, nous avons ou 43 baplémes. 
8 mariagess 10 sépultures. : 


[Nouvelles -- Le 12 janvier, M et 
Mme Joseph  Normandeau  célé- 
braient leurs noces d'argent Plus 


de 80 parents el amis S'étuient réu- 
nis pour fêter ce joyeux événement 
MX, les abbès Garnier, Nermandeint, 
Rocaue, élaient parmi es invités, 
Ba plus franche gaieté ne cexsi de 
régaer pendant toute Ja soirée, Les 
chansons les plus variées défilérent 
tour à Lour, Des rafrajehissements 
et des gâteaux succulents formaient 
june agréable variante, Bref, on se 
lsépapa aux petites houres du matin, 

Haplèémes M. el Aie Fudore 
fosdboul:, une file, Jufietle-éloridn, 
Doyrain ef marraine: M, et Mine Al 
phonse Godard, 

AL et Mie Joseph Gravelle, 
deux inmesus. Mario-Séontine, par- 
vain et marraipe, M. et Mme JS, B, 
Onetlet; el Joseph-SiméeLéon, 
parrain ef marraine, M, et Mine Si 
aéon Langlois. . 

{Une nouvelle évole doit se Dà- 
ir prochainement dans Le diktrirt 
de St Eugène, drole composée, de 
deux salles de elasse. Félicitations 
aux contribuables de ce distriet qui 
ne peeident pas devant les dépen- 
ses ef es surrifices pour Pédueation 
de Jours enfants. ° 

Fe ee fie 

ROME =: On annonce qu'il est 
question d’une visite les souverains 
belges à Rome pour li fin du mois 
de janvier 1922, ‘ 
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Rendue.à bout de forces et ne pouvant 
prendre de repos, je compte“ sur les 
Pilules Rouges, pour les Femmes Pâles 
et Faibles qui me remettent en parfaite 


\ 


santé. 


ds 


m'est revenu cet je n'éprou- 
vais plus le même abattement. 
Rapidement mes forces 5e 
sont accrues et ma santé fut 
bonne ensuite. Mme fred 


Goudreau, 26,Front,Suncock, 
N. H. | + 


Les Pilules Rouges pour 
les Femmes Pâles et Faible: 
sont le véritable spécifique 
des maladies de la femme et 
toutes les femmes devraient 
les prendre tant sont grandes 
leurs vertus curatives. Elles 
soulagent rapidement toutes 
les souffrances qui aflligent la 
femme durant le cours de sa. 
vie. 


‘ 


. À cause du travail assidu 
auquel je me livrais et de 
manque d'air, j'étais devenue 
pâle ct me sentais si faible et 
si lesse Loujours que je n'avais 
plus de courage. J'avaisune 
douleur de clos qui ne cessail. 
que Ja nuit pour reprendre le 
lendemain, puis de fréquents 
meux de tête. Îl m'aurait 
fallu, me disait-on, un long re- 
pos pour me remettre... Ne 
pouvant facilement me l'ac- 
corder, j'ai eu recours aux Pi- 
lules Rouges pour me refaire 
du sang et augmenter mes 
forces. Ces Pilules m'ont en 
effet parfaitement réussi. En 
quelques semaines l'appétit 


Nos médecins donnent des 
consultations tous les jour, 
dimanche excepté, de 9 heu- 
res du matin à 8 heures du 
soir, Vous pouvez ou leur 
écrire ou venir les voir si vous 
désirez des conseils, Leurs 
consultations sont gratuites. 

Les Pilules Rouges sont en vente chez 
tous Les marchande de remèrles  Noun 
les envoyons aussi par ln poste, uu Ca. : 


vada el aux Etatn. Unis, sur réception du 
prix, 90 sous la hoite. 


Adresse : COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO-AMERICAINE, limitée: 274, rue: 
St-Denis, Montréal, 


man 


Pour le meilleur matériel de construction, pour }: 


meilleur-bois de chauffage, et le meilleur charbon, 
rappelez-vous qu’il importe de donner votre con:- 


mande à la NORTH STAR LUMBER CO. 


Nous vous garantissons un service parfait ct en. 
tière satisfaction, vous n'avez qu’à nous écrire pour 
que vos moindre désirs soient accomplis en ce qui con- 
cerne vos hâtisses et votre chauffage. 

Alors que vous êtes à Prince-Albert, ne manqu:" 
pas de faire une visite à nos bureaux, nous seron: 
heureux de vous donner gratuitement tous les ren- 
seignements qui peuvent vous être de quelque utilité. 


North Star Lumber Co. Ltd. 


* PHONE -— 2278. ; 
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Prince-Albert, Saskc. 


John À. Ferrner, Gérant 
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$75,900,000.00. 
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COURS CLASSIQUE {biinpue, à buse 
franeñnise, conduisant aux degrés 
.“le bächelier et donuins accès à 
toutes les œurières,, saeerdon 
droit médecine, ele. . 
COURS COMMERCE en anglais: 
tenug,des livres, davigraphie, 514- 
nogruphie, etc Colation de di- 
a plôme d'affaires. . | 
DOUBLE COURS. PLBPARATOURI- 
françals et-anglais, préparant aux 
cours Classique et Commercial, 
- Lt D 


es membres de volre famille devraient avoir un 
s . 


frère, le Docteur: A. Soucv., et la ma 
riée de-son beau-frère, M. Alphonse 
Dorais, agent delai Compagnie Im-|felle Cantin, tous dé La Flèche, 
perial Oil, Ltée.et dela Sask, and{ virent part au programme ct fu- 
Western Elevator, "27 % . [renPtrès appréciés. Plusieurs amis! 7 des | 
M. l'abbé D. Thibault, curé de Co-|des actrices les iccompagnèrent à sicuses\diplomées est toute supérieure 
derres et confrère de classe du ma-[La Flèche. Ces soirées font du bien! On'x enseigne tout ce, qui est néçes- | 
rié, a béni le mariage. lot créent dés liens : d’amitiés qui saiftpour parfaire l'éducation de ta 
‘Après la cérémonie le déjeuner| devraient durer. 7 © | -  jjegynesse: religion, sciences et arts. : 
fut donné ‘à In, résidence-de M AE. 4 10: - ., [Nous acceptons lesifilles à tout âgé 
phonse Dorais et. Phguréux. couple| OÜEBEG TA a suite de la-tem-|et les.garcons jusquà” leur treizième 
partait en. voyage.de notes} à Ré-| hôte de neige qui s'est abattue surjannée." ©." Hot er NT NT 
gina et Moose Jaw, A leur retouf{jà ville, des dégâts considé sables Pour/-les' conditions, qui.sont des: 


Votre bétail ou vôtre grain dans la graiuevic sont 
des guruntios _PROFIPEZ-EX., . 
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! BANQUE D'HOCHELAGA - 


M. J. McCLOSKEY, Pro-Gérant. 


pour accompagnement du chant, 
Messieurs Morin, Legassé, Cantin, et 


chaude et eau froide, bains, cabinels 
de toilette, à tous les étages, promet 
aux élèves le bien-être et le progrès. 

T'instruetion donnée par des Reli- 


! 


« livret de banque, « 
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Le sr, he de Anse pli Huntte ei cités murdi, appelé À cantinuer été M, M. Puffer, cravate pour hom- ! 
+ Toñeice Cormier, Darren, Diorson apostoiot au Lac Pelctier. çme et Melle M. Rodden, un pot al ' ; : 
Foaster, de Wotsotes, représenté — Melle Jeanne Lupien est par- LrEseS. prix des dames. | see " TE se 
D OPepnet marrons. Gerwai tie jeudi prendre la direction d’ une! Samedi le 7 janvier, un groupe u \ mnemmes ve 
“der, classe à Willow Bunch, iPanis se 1 rendaient à la résidence del RES enréamrcrmee rire nans 
le 16, deux! Juliette Cassette est ns- M Louis Larouche pour fêter son! 1 


Hartages — Lundi, _— Molle 
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VOCUx pour; Folkins, Maria Coulonie, 
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uciques jours chez nous.irav, J. M. Carren, M. Puffer, 4 A. 
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-sez sérieuscnent malade depuis plu- 
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à faire de 


NON, Privée, énausnil Qi ris belles chases à farce de patience et 
à arignan, fille de M, ap. Cori- d' énergie. 


M, Fdauard Carienan nniseniti 


gran: A à — Quand on ne regarie la vérité; 
sa vie à Melle Marie-Anne Lallisr. que dé profil, ou des’ trois quarts, on' 


Be de i Huilen Lallier, Ja voit toufours mal: 


peu de’ gens 
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M, 4 A, Marcotte tonchait Porturi acont Ja contempler en face. 
de niques chants furent ren | a vie se passe en absence; 
dus por Mme Arsène Potrin el M 4 st toujours entre le souvehir, lc: 
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tant de bien au coeur de voir nos lmachines agricoles. 
Canadiens garder notre tradition-! — Melle A, Gosselin a commencé 


vole gaitée “et nos bonnes réunions “sa classe à l'école Lavigne le 8 jan- 


| institutrice 


je vous assure qu'elle était gaie, 

— Le 11 janvier, ce fat M, Jos, 
Moreau, de Notre- Dune de Lourdes, 
Man. qui épousait Melle Alma Tur- 
otte, É'heureux couple est parti 
Le mème jour pour le Manitoba, de- 
meure des jeunes époux, Nos meil-1 
teurs voeux de bonheur Les nero | 
pagnent. | 

- Et enfin 
le our d'un de nos bons. VIEUX nu 
tehelors.” qui faisait sy'enisine de! 
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de France le muis dernier, Le soir 
iv out une petite fête. à Fécale La- 
me ct on se sépara en présentant 
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‘ses amis de leur agréable surprise. i 
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M. Giffrey, si bien ornée par nos; vigne, 
bonnes religieuses, qui étaient aus-|l'ish, 


glise, faisait un enserble. ravissant, Lel elle en compte quatorze s'était 
— Depuis le. jour de Fan, nous réunie pour celle occasion ct 


: n Dombes ue ouest 
CAE 
. 


Nogent 


ja .eu lrois dans les alentours de- 


2 Jour de JA, ce fut M. Tisemaines pour. cause d'épnisement, 
qui épousait : Melle Maria Lu! ANous constatons son rétablissement, 
dans l’église St.-Léon de Jatk- 
Toute Ja nombreuse. famille 
-si chargées de Ja décoration de lé- jde.M. Amédée Lavigne à part uh — 


| Divers — M, Ed, Dumesnil a clé 


relenu à la maison durant quelques : 


— Melles Lucié Monehamp, Ani- 
da Sylvain, MAL Edmond Sylvain, 
Henr y et Alice: Perron, ‘sont re- 
tournés au couvent le Pénteix après 
leurs v: 'acances, ‘ 


Baie em. 
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lOUTE MARCHANDIER . É “2.8 r at Gérant. : 


CADEAUX UTILES 


“: nhoprrs cl fon ent aude à ? . 
cnniemept | ivous des nouvrlles rares. Vous ne: :0: 
Te dremaliqne rl master — Voisez pas à étre jedine. el vrais LAC PELLETIER, Sask. Î TT 11 er 
Peur soul que pous savons: Dent nie min isaer pes mo C1ER à 
x 1 4 a “ * 
cut dévanehe le 99, k ane grancires ce fslent de chercheur, Mrs! 1. te de Noë as- | 1 à fi i )oiron. 
 -fonre dramatique et agcienlel Pons qui sauve glisser un avis, dites! NUL : Tai rte de Noël s'est nr { Vis Sue i6, 9 
NE ! Ent done & pas honimes, quand il s'agit[rée joyeusement, comme dans tou- if 
ronée par le Corel des Enfante dei done & no q Pltes les paroisses canadiennes a5- Bureau général :d'affut 
dore, Mants échos prometteurci de mystères el°de er le pieux sistance à Ja messe de minuit à an + Ten, 
. D “ 2 à Lu minie ci € ï 
nr méernrat dei delà et en conseil pose LS Die “eur. considérable, malgré J'incertitude! me | 
rnonte dantont mhge eur nn réal MOrtels, n ‘appuyez pus, eee EE température, > Pour une petite ms 4 
gen a pi apprécier. lv que f sur Ve Fi et " PS SANT uroisse de campagne, le nombre : Li 
core mais, Je ve ope dec puissont qu'à cnauéter autour desiW? ë téduetiou constantes sutvant. ere . r 
LT De lee sure an seêne mes Pt el gestes de éélui-ci et de celle. | ide communions à été des plus édi- Réduetior PStRNTE! AUIVA Assurances ‘de tonte Burte 
nn Ge, La tragédie en à artes tft EX Miants. Prenait place dans le sunc- & à s 
se lo horhenr‘rst de nabtre ad ils y perdront leur lutin en mé- ituaire M. Pabbé Ad, Lecl tive, eclé ja baisse Prêle — Terres à vendre à des 
a nacene por nee ne temps que le enr ence, it ‘CCR k ix & qi 
Dre neser Dar de hautes et donnes ne elle dr surlont que Le rar 1° siastique, professeur au Collège des prix du marené. + prix et distances variés, — | 
Foectiene Quant à de romidis Roppelez-leur surfout que le qranc ihieu de Gravelbour Ce mère 
Ho ohrée u ® qnt fo Carna- vent de lOnesf peut porter trés loïtr Mathieu de Gravelbourg, Ce mème Loue Conditions’ faciles. — Saafao. 
ore qe 3 notes avesii Fr Carna bé passa ss Vacances au presby- | j 
idee Puiainières" an on parlera, paroles ct échos el ramener d' aussi il pass: ances au PTresoy Ponteix Sask tion assurée 
. : ° : : us doi s flèches au'ils jugent par RIEIX, ue ASK. 
curl Les recettes iront ax (OR Ces POctics 4 19 l Aecident Le garconnel de M. 
mesatrmatra doc Enfant An. Marie. {PUpD acerees. s NES À “ 
Quoteanre des Enfante de Mare: (0p Lierr à .. Jos. Monette s’est Dbrülé ces jours 
act ane nn hommage Offert re “ne! 922 J'erre des Monts. lderniers en versant sur lui une uen " ne mnt 
treDaroe on mêmr tamns qu'unri 18 janvier 1922, lthéière bouillante. Son € | ‘ 
" 7 RER sn néjère bouillante. son état aur: it} ; 
1 NAN RE _ té ir ès grave, mn ais gr âce au sang: HOMMES D AFFAIRES J. ARSENE POT VIN se 
qemmae D SRE em à nn “ froid de ses parents l'enfant esl| — DE — + ! 
ï “i . n N 
presque guéri: | ‘Li b ’ 1 
| l £ C F di [D Retraite — Notre aimable curé 4 PONTEIX gne complète de mercerie 
à £ 10 ; 5 idée » faire venir en! u 1 j. 
Les Centres Franco-Canadiens fumier © | achetée à bas prix. … Une 
TEEPRE DEEP AT TUE NERO LIEN RES EU en 7 , 4 LAS: “ Din a ; 1 » st 
on Dr d'une semaine, le Rév, Père Morice, | , . | .Pisile vous * convaincra. 
SERVICE SPRCLAL DU CPATRIOTE DE F'OUEsTÉ OAMLIL Ce bon Père est un vérila- Par l'entremise de votre 
ble imissionhaire qui a parcouru à Pontri iez. LOU 
aarvenses AC D'INDE ARTE I AN GT Hé 7 nd 3 QU DE EAAT S < agence à Ponteix donnez. à 
TRI . ouissons ici d'une température d toutes les provinces de lOuest.; ! te se “pe. GEO E. CLERK 
VAWNK, Sask, ns Presque Del gratare de Comme historien et géographe, sa fous vos imprimés au “Pa- — ci 
Ress Fe tem L est toui Dur do ix, Es &- répulation m'est plus à faire. Nos. triote de l'Ouest”, “7 M D. QG M Coroner, 
Vous vous demandez sans doute! CPIPS Ta d HO ue je igens seront fiers de venir assidf- ; " ù NÉS 
ce que fait le correspondant de ons qu \ er 1 Qure fera trot SAR ment à ces jours de grâces, pour se . Des, hôpitaux de Paris 
Vawn, car depuis le mois dernier ijttemps Cl ee nous 1era (rOUVET Me! faire ot se ret dl le bai : RS ‘ 
ver Dlus court, se retremper dans le bain . LE 
n'a pus donné signe de vie, il est: L ? spirituel si nécessaire à tout chré-| DA COOPERATION SERA  NOTREE 5 . 
bien vivant, mais les fêtes ont été! — L'agence de + Compagnie! tiens. : FOROE : PP PCINE CHIRURGTE. 
si joveusement célébrées autour d'i- IMassey-Harris a Gé traisférée dej En visite — Le docteur Martotte ° EE ne qrereee 
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na d'ahord'aux aèles, lecture de nait 


ss Chère. Madame: Atias, rt 


Fdival. toiiours aux 
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: Admin: Nan. F iteau, Pas Sask.. cn 
No, 13. io Cu tire 


2ère année. 


18 janvi ion:1ÿ92, 


‘ A Len us 
Pensée — “Colui qui s'attiche. âne. La gaiclé générale, lentrni 
Jésus sera pour jamais afferni.? + l animilion de: cerl: dues -pur: LOTIR 
+ + 


(lmitation). 


L Quarante. Hénrés — Sans contre- 
dit le faite plus important de’‘celte 
semaine est. les “Qvante-Houves,'| 

Disôns d'abord quenos Quarante- 
Heurés ont eu lieu le 13, 14 et 15. 
[ianvier, — Lan tempér ature nous 4} 
été agréable, au moins le premier 
jour. Ceux qui alendaient done au 
2ème jouripour faire Leurs défotions 
et gâgner les indulgences .en ont 
je Qompéchs pou la plupart par 
a lempôte, est done foujours| su ï 
vrai.de dire qu'il ne faut Das de voiles. Dé telles Persos nine. 
mettre au lendémain, ce que l'on poient mieux, Cave son, Faire 
pote faire | (e jour mèthe, Quart ag peut VOICE SU semaine, afn de ne 
dimanche 1è$ comnmiunions. ont, été pas: manquer, eos Véunions noi. 


sialés Ces” écrtainonent 
plus "eus : cut Et une 
A nonilireuse s. Célait a clôture bonne Jecon ‘donnée indirectement 


de ê : su CUT * 
“are at “tie de M Nap. Poirier; à ceux qui critiquent, el qi son 
curé de SL M Ru Are {toujours de parti pris contre Tout ce 
ë do ! aurice; de M. Ÿ, For. qui est Ue Péglise, de Join où de 
land, curé de St: Anloiñe; cl du Rév. près, ‘ Bons p: (re oissiens de À nn 
‘Père Boutin de St. Hubert, les céré- contituez à enéOurA ir et ner. 
monics ont lé plus grandioses etlriser vos OCUVFES pr NN ï Van. 
l’on a: procuré davantage, de gloire files preuve de jui pr pi LUE 
au bon Dieu, _ rieus + dégentenl she et se 
Parties de vartes — Nous n'avons Nous .profifons de Toër casio pour 
pas la prétention. de parler de nos{remercier Le Ro Por Boutin ‘du 
veillées de cartes Loutes les semai-! précieux CheoUragCnent Qui 8 
nes, Cependant Je ‘début est as sex lvant douner à nôtre sÉanCe à us car 
intéressant pour qué lon ÿ revien-lies, . 


isuriouf montent Conbien cle, ai 
| ment lé jeu de cartes ct eonibior 
suxiout elles apprécient ‘la bonne 
ocuvie qu ‘clies Toni pour l'éslise, 
Ces réunions groupent en efel” tou 
Îtes les Tamilles Les nicilleurcsé de 

paroisse, ‘A "lof lelles peresbnnes, il 
ne faut pas parler HR ner à nue an 
fre réunion, lors soir où il Ven ne 
la la salle paroissiate, L'éspe it er 

Wen les anime a Ces ne veulent Lpas 
des moindres. c hps SH - feti 
raiont Grec "opposition. HAS 


3 ‘ 


een nan sn 


potter dnhtqr afin 


PS mn me CREME RES Donna rien) 


DUCK: LAKE, Sas. | ‘ae a soirée onf été d' Un montant 


ide HQE, 
Le Rés. Père Husson, OM. L, curé 


Fous 
ile Duck 

ÉTE paroisse, depuis novempre el nous 

5918, É 


les cioyvens de ln ville 
L ake: soûl cu parinile sait 
n'avons “pus de mcdecin 


doit partir de Duck Lake ici: Le Dr, NIL Fouchette vef 
sous pou, Nous avons le malheur parti das l'Est. en visite chez es 
de perdre un .cher et -Dbicn-aüuné, parents, - ‘ … 


Père. A1 nous laut bien se souruel-! 
tre à Eu volanté des autorités ceclé- 
siastiques. 

Dimanche, le:22 janvier, cut lieu; 
l'installation du nouveau curé, -Miltre, Prièroaux journaux de POucst 
fl ‘abbé Fortunat Morin, Le froid, in- lite. publier. - oo 
jtense fnt cause d'un grand nombre; ©! Nous avons le regret d'appren- 
absences Atla grand’messe, ‘ Late que fa’vieille: {ante de noire ba. 

La messe fut “ehamée par le nou- vhiélor, AG'ans, réprend des: forces 

venn curé, Après l'Evangile, M, “apidement ‘el vx se rétablin com- 
'abbé’'S, Caron, chancelier du dio-'f plètement. Adiou, dame Fortune! 
lcèse et Fadministrateur ‘pendant M. F. Conan, notre “boss” po- 
Pabsence de'Mgar Prüad'homme, dont vi, est “actuellemunt en brome- 
à ‘Blaine Lake, 
leitre de nomination de’ Fabbé Mo © M, Joseph Portier est'entvisi 
vin au poslerde la eure'dé fa parais- te, à SL Laurent pour affoires {rès 
se.du Très Saint Sacgeinent de Duc u impor inntos, 
Lake, el puis, au ,nohi de 5, Et, re ee dE Norman Craig, “préfel” do 
merein la Ro Husson, OF, pour la. Jnunicipalité ‘furs le de ‘Buck 
tout le Div qu'il a fuit perdant les ia Abe Er Let Hier Lavaidlé réyrre 


LE 


On demande un domestique 
pour travailler dans uire ferme, un 
qui saurait faive dé Ia bonne bière 


: 


se oh ° 


à domicile de prétér once à tout at: 


quelques années: qu'il a passées à} ans :äoire ville quand” M, Crus 
Duék Lake, ot enfin deranda aux: vieut fus, visiter, È ‘ 
gens d etfrir.à AM, l'abbé Morin, del nr ri 
lémoignage de leur profonde vénés cmt 

ratiofr cf d'une respeciiense amis. i DEBDE? m1, Saék, 


T 


; 

iL'ahbé:Marin prit alot e 

lremereia AL E'Admini Sbratour détres Soir 

lvenu lui apporter ce témoignage der “ML. etf Pme Pelphis Jean ont don: 
LS vmpalhie et le pria assurer’; hgriné uRe sdirée à l'acension dei larri- 


s'Jaiparole cn ' 


qu'il ferait eu tout -eL envers tous ivée ce deu: fils" Raoul. qui était al 
son - devoir. ‘poûr, le bien spirituel! hé se, marier-dans l'Est. Ge fai une 
des bons pargissiens. de Duck.Lake,|veilée bien ennadiennesoir le heu 
Lie Bien: tétnorer ct te préfiré es de vef'sécoulérent trop rapiiement N 
la paroisse. : "Fe ‘LÉ SRE dé tous: Étañènt présents: à 
Le soir &'la cute ‘de: “école, cut étiMnte Jixonl déan, bel pour a 
lieu }a réunion de l'A CO, F, € M, jiuuriés, M. Abue Dep ni 
er “ leurs Sarnts M4 @E Mine ‘Casimir 


Ch. Kiciné,-président du cercle! Ci arpéntiey, M él ue. D. Savard, 
sosthaita la bienveinne au Çuré Mo-! M, et Mme Georges Yromblas. M, ct 
irin, et Jui annone qu'i devenait de | Ame Francois Lrouche, M, et Mine 


| chapel ain du gronpe, pois D del Earouche, Met ne H. Ri- 
i: manele à M, Fabbé Caron de se faire sehird, M. et Nmé Jos, Lemay, M ct 


L fntorprète de leurs Dors ct pieux fine Omer ‘Loiselle, M et Mme Omer 
sontinents envers leur évêque hieñ- l'Couture, MM Henry Girourt, AT- 
aimé, M, Caron ,remereia, au nom fur Kellier, P. Demers, & Chauvin, 
de Mer et se char gen de-lui faire AY Bemerss 
part de l'expression de leur respect le, Lépias, 
el de leur-attachemeoñt, ë u: a D Le chanc, 


M. Morin. accepta-avec-<plaisir le : Le, dimanche 
titre dé: chapelain, el-içur pr rite. méme goure 4 
d'être à oux; en loule dacasi0n, DOUF AL Georges Gaathuer. fin got st 
les aider, les SuCOUTIF, Les aChEDUre a] vaure ux régata Jos: seuls ct lon 
ger dins Focuure, si ble, < si patrio- HAE cordialement Etent prie 
tique de PAC kr: € ur CE puis. avec sentez A et Me John Lajeunrase, 
lamabitité qui Le caractérise il NES el Mme Heuri Laje nesse, ‘ «l 
à chacun’ des meLres - présents nie Omer. Lajeuncsse, A, « So 
pour faire leur connaissance, : Aldège Gautier,:M, el Mme d'énont 


Lug. Detiste, Ber- 
te, 

15, janvier, wie voie 

ail Heu ches 


ER 


M. ret Mie mile Charpentier, À. 
et Mme E.Ruel, M. et Mme Lranh 
Lagcourse, M ét Muic À. Labreeque, 
DAT, et Mme Picrre Bilodtenis | 
Ces voillées font du pin ges 

— Dimanche soir,.le huit janvier, | fank' agréé ulitemeët passer Mntunié 
y cut partie de cartes et goûler, ael les Fosse ent [es ss née 
th salle de Pêcole, calliolique, _Ün entré voisins 6 parc 
“mnusa ferme Chansons par Roche paroisaee …. . 

St-Denis et Gharlés Leray,, Hiunol er 10 1 


Ÿ y ner a$se rapi- 
par : Melle Laura Forestier. Les : PAI jus into n£n ji maris 


varices commence a. Li ! 

M. && Shañnon, ing sénieur ci 

vil de Saskaloari, était de passage à 

Duck Lake cetle semaine, en visite 
chez M. Eanile Grezaude 


LU 
On se nrit à tabie el Aa partie, de rwblay, M.ct Ame A Lajrunesee, 


FH Dolisle, Ernest, Uelise . 


“pique à 
prix dè‘la partie de cartes. furent ideniérit, à Hétat épidèémiq denlant 


el ‘on, provineosr ville Do ce nu 
SANS. grayilé comp: arte à Ce AU 
fut HV à +roië ans, quant Î < de 

ai sans jo, des. centaines 1 


décernés comme suit: Ler.prix des 
dame, Melle Lilian Lenglet; sonsola- 
tion,-Melle G, Courchenc. Aer prix 
des: messicurs, À. Debrays cousali- 
tion, O? ‘Neil ürcolte,! Les recéltes 


FRE su er mean annmeenens 


A gen + EE GE 


| Pourquoi -« se : faite opérer? 
“ ‘Ceylon. Saste, 19 mal, 1920. 


US 


| | caumRes ‘A Lu 


. J'ai Lu ‘de. ‘très bôns ‘ résultats : avec 


“Ttepaiola.”. Je: «pense avoir passé” en. . - : 


viroû. 100 caleuls bitities où ‘plus, Je. | 

‘autres ie: bénéfice ‘ 
que jar retiré: ‘de voUre traitement. 

Vous remorciunt pour’ votre: bonté; . 

ic. ‘deméuro sinctrement vôtre, Ts. LE 

Norman Poséll. ' LL u . 
e Ca ñ 


PR | 86.50 
dromuisies, 


send - ri ir 1cA 


Le ae EN 2h L'EST 


PRE en A Cr en 


COTE METZ 


l 
l 
| 


Le prochain Congrès Eucharis- 
tique aura lieu à Rome au 
mois de mai  : 


Home, le 25 mai 1922, aura licu 


A : k Le 5 
KL congrès Euchatistique ‘interna- 
joua, Les Congrès Euchuristiques 


ont des. assemblées internationales 
decclésiastiques et de fidèles, 
ut pour célébrer. d'une "ma- 
ique Ja fondation de la 
hariskie el pour glorilier 
Je Divin Saerement donné-au genre 
honsin par PHomme-Dieu, Ces 
tongrés complent parmi les “plus 
pnportantes cérémonies de: l'Eglise 
Catholique. . , 

Le prentier Gongrés, CONÇU dans 
M piété fervente de. Monseigneur 
Gaston de Ségur, eul lieu à Lille, le 
“juin 88 Le second eut lieu à 
Avignon en 1882, .le troisième. à 
Liver en ISS8, le ‘quatrieme à lri- 
bourg en Suisse, Le cinquième 
l'ontouse, le sixième à Parts, le sep- 
prime à Anvers. Le huitième fut 
d'une importance Joute spéciale, 
nant eu lieu à Jérusalem en 1893, 
le neuvième, fut tenu à Reims, le 
disième à Paray-le-Monial, la ville 
rendue célèbre pat les apparitions 
in Sacré-Coeur, je onzième à Brux- 
elles, le douziènte à Lourdes, la villé 
des miracles euchüristiques, le tréi- 
ième eut lieu: à Angers, le quator- 
zieme à Namur, le quinzième à An- 
noulne, le scizième à Rome, le 
dis-seplième à Touvru, T: dix-hui- 
tiome à Metz, en Lo faire, Comme 


el GUDi 
nière publ 
Sunte Euc 


chaque Congrès anauel deveñait defce, 


plus inter ation 11 fut 
detdé, sur Pinvilusion ‘de -Honsei-| 
sneur Bourne, Archevêque, de West- 
minsler, de tenir le dix-nouvièine 
Congrès à Londres, Le vingtiémce 
Congres fut tenu à Cologne et lc 
vibgt-ct-unième à Montréal. IMut 
sors décidé qu'un Congrès aurait 
lieu tout les quatre ans. En 1914, il 
eut licu à Lourdes; en 1918 le Con- 
urès eut pas lieu à cause ‘de 1 
guerre, ; . 
“Le Pacifique Canadien, de ‘con- 
eert avec Ja Société: Française du 
Tourisinc, organise ‘un pèlerinage 
sous a direction spirituellé d'un prê 
tre bien connu, Un itincrairé dus- 
st attravant qu'agréable est en pré- 
paralion, Sur l'itinéraire se trou- 
vera une visite aux différents sanc- 
tuaires d'Italie ct de France, ainsi 
que des voyages, soit ‘à la repré- 
sentation de la Passion à Oberamer- 
eau ou aux ruines de la Grande 
Guerre, . .. , 
Le Congrès Eucharistique tenu à 
Montréal du. 7 au: 11 septembre, 


plus en 


1410, est resté inoubliable dans Ia Ÿ 


mémoire des assistants. Son Emi- 
nence le Légat Papal, le Cardinal 
Vincenzo  Vanutelli, représentant 
personnel de Sa Sainteté Pie X, en 
était le Président. 


Les cérémonies grandioses sont 
assez fréquentes à Montréal, mais 


l'inauguration du Congrès Eucharis 
tique. d’après les: comptes rendus 
de Ja presse, fut le spectacle le plus 
imposant et la cérémonie La plus im- 
pressionnante que Montréal ait ja- 


mais vue. Trois: cent mille person-! Cornwall, a célébré récemment le prépare à la mort, Î 


nes assistérent à la procession, 
lorsque le Saint Sacrement fut porte 
de l'Eglise Notre-Dame au Treposoir 
au pied du Mont Royal, Il fallut 
près de trois heures et demie pour 
que la-procession défilât complète- 
ment par un certain point. 


soir au'à ta brunante. La proces- 
sion était un spectacle tout à fait 
féerique ct était une démonstration 
aussi grandiose que Ton peut en 
concevoir. . u ‘ 
Trente mille versonnes assistaient 
à la messe pontificale, qui fut célé- 
brée en plein ait sur.le flanc du 
Mont Hoval: Parmi cette foule se 
trouvaient les dighitaires de la Sain- 
te Eglise. venus de'toutes les parties 
du monde, et les plus éminents per- 
sonnages du monde civil et politi- 
“ue du moônde-.tntier.: Le: regretté 
Si Wilfrid Laurier représentait le 
“ouvernément eanadion : 
Le Congrès de 1922 "sera sous a 
direetion de Monseigneur . Fevien, 
évèquesde: Namür, qui est actuelle- 
ment le‘président des Congrès intér- 
valionaux. ‘- Fe | 


; — 


0 Te 
Les Irlandais tiennent à leur 
langue 


I v a quelque‘temns M. de Va: 
léva' pronônçcait: ces flères ‘paroles : 
“S'il ane :faMaitchoiïsir entre Ia Jain- 
sne”-sans ‘liberté. et'la: liberté sans 
las tangue. je :choisirais la langue 
sans ‘la liberté.” À 
nous pourrons toujours reconquérir. 
notre ‘Jiberté "Tandis : que : si 


nous , laissons: .périr‘-notre: -lan-| 


que, c'en seras. fait : de notre 
me nationale" ;: Ges ‘paroles de 
l'ancien clief ‘de .lirlande méritent 
au'on les vretienne; elles sont a 
définition ‘a plus précise du mou- 
vement sein feiner., “Faire une Tr- 
lande irlandaise, écrit M. Omer Hé- 
roux, c'était le bat affiché. pour- 
suivi avec une admirable ténacité, 
‘le M, de Valéra. TLà-dessus, - hon 
nombre de ceux qui ont cru devoir 
Se séparer de lui sur le problème de 
politique concrète. aue représente le 


lraité anglo-irlandais seraient indi-} 
snés au'on les soupconnât d'entre- 
lenir des sentiments moins vifs que 


ceux de leurs anciens chefs.” 
+10. —— 


, OTTAWA — Dans le but d'attirer 
l'attention du publié sur:les inmen- 
que 
constituent nos pêcheries, le gou- 
vernement fédéral a désigné le 1er 18 
février commé le “jour national. du | 


ses ressources alimentaires 


poisson.” * Les hôtels. les restau 
rants et les particulièrs sont invi 


tés à mettre lc poissôn eñ vremière 


plate sur leurs tables ce jour-là. 


most, 


u VICTORIA = Liexécutif progres 
siste” delà Colémbie Anglaise s'es 
réuni pour complélér l'érganisatiot 


du parti et;convodiier : une ‘grande 
Convention tout brüch{iinement, Les 
robosent ‘de: faire 


progressistes. se pit 
de la lutte-dâñs tous les cottités de 1 


province ‘aux ‘prochaines. élections l 


provinciales, ot 
: vs * nu . + ‘ _ _ ; | ‘ : 


re 


2€] son âge. 
Saint-Sacrement n'arriva au repo-; ! 


- Car ‘avec Ja’tangue | 


“L'homme à la fissure.” 


fuellement en évidence, M. Wat 
ter Rathenau, dans un livre, qui 
vient-de publier avec:cetitre: 


sue sHivant:. , 

En 1901, la prémière fois que M 
Rathenau'le vit : É 
1 "J'avais devant 


se aspect. juvénile, vêtu d'un unifor- 
‘me bariolé, constellé d'étranges dé- 


Cest l'ex-empereur d'Allemagne. 
Et ce n'est pas nous qui l’appelotis 
ainsi, c’est un de ses “fidèles,”. ac- 


‘Le 
Haiser” Nous en extrayons le pas- 


moi un _ 


Point d'histoire 


Edouard VII est-il 


$. la religion catholique? 


l 


\ 


- " 0 

Celle rumeur qui persiste depuis 
mai: 1910, en dépit de plusieurs 
dénégations fuites par des person- 
nes intéressées, a repris une cer- 
fair aclualilé lors de la mort 
d'un ami intime du feu roi, Sir 
Ernest Cassel. Ce que racontent 


corations; ses mains blanches é-| cerlainés personnes qui préten- 
taient ornées de nombreuses bagues! dent ètre bièn informées. — Au 
de couleurs diverses, il avait des | cune preuve. ° 
bracelets aux poignets; Sa peur était —— à 


délicate, sa chevelure douce, ses | 


dents petites et blanches, 
,Drince; attentif à Fimpréssion: qu 
produisait, luttant continuelleme 
avec: lui-méme, forçant st nature 


nergic, de Ta maîlrise,  Guère 
Iseul instant d'inpconscienee; inco 
cionté seulément —— ct c'est là 


un 


Mmenee à émouvoir, — la lutte avec 
lui-même; tune nature dirigée sans 
se douter contre elle-même, 
Beaucoup de ‘gens me l’ont avoué 
depuis; üne faiblesse qui ne pouvait 
se passer d'appui, un besoin de con- 
act humain, uné .candeur brisée de 
Jorce, que, l'on pressentait sous un 
déploiement - d'énergie physique, 
dactivité relentissante; Lout cela Les 
avait frappés, émus, Et Ibur con- 
clusion. était: il faut un bras vigou- 
roux pour prôtéger cet homme con- 
tre ce'qu'il sent et ne connait pas, 
mais le conduit au bord du précipi- 


2. Un ami me demanda mon impres- 
Sion sur son aspect et sa conversa- 
tion; je répondis, un charmeur et 
un homme marqué par le sort. Une 


nature déchirée, qui ne sent pas sa 
fissure. 11 marche au-devant d'une 


destinée tragique, 

Celui auquel je disais cela à Fa- 
pogéc de l'ère impériale, et qui s'y 
‘Connaissait en homme, ne fut pas 


Aisurpris et ne m'a jamais reproché 


ces paroles, durant la longue et bril- 
lante époque qui se déroula jusqu’à 
la guerre, Au début de Fa gucrre 
nous nous rencontrâmes, tous deux 
persuadés ‘de l'issue’ fatale. Une 
fois de plus, il ne me contredit pas 
“lorsque Fexprimait “Le jour ne 
viendra jamais où Le kaiser, vain- 
queur de Punivers, passera par la 
porte de Brandeboursg, suivi de ‘ses 
palidins montés sur des ‘chevaux 
blanes. Ge jour-là, Fhistoire uni- 


|verselle aurait perdu son sens, Non! 


pas un seul des grands hommes 
qui font celte guerre ne lui survi- 


Moitke s'écroula el mourut, Fal- 
kenbayn, Bethmann, Jagow, Tirpitz 
disparurent; [a dernière année il 
ne restait plus qne l'empereur; en- 
fin, il tomba aussi. . : 

La fissure visible, aussi visible an 
spectateur qu'insoupeonnée de’ lui- 
même, gagna de proche en proche 
à travers Ja nature physique de Pem- 
pereur, 


10: — 
LONDRES — M. Win, Mugfur, de 


10déme anniversaire de sa nüissan- 
ce ct il est encore en parfaite santé. 
La main est sûre, il se rase lui-imé- 
me, et peut écrire une lettre beau- 
‘coup mieux encore que bon, nembre 
d’autres qui n'ont que la moitié de 

À Il a vécu sous quatre sou- 
verains. r 


EEE 


mecE 


Guérissént les TOUX CHRO- 
NIQUES ou AIGUES, les. 
BRONCHITES, LA GRIPPE, 
les MAUX de GORGE, LA 
RYNGITES. — 50 cts la boite. 


" Canmpecsie Cansuise Crésohane, Mantréca 
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Demandez cé ‘journal qui. vous sera donné 

| SHANNON & CO. © 

"2 ZOELLNER SONS. 
CES : MESSIEURS : ANNONCENT DU ‘BON:ET.A GRA N 
CES MESSIEURS UT 1... WI. H PARKE, directeur, 


US 


{Canterbury 


Vous citons P“Action catholique” 


Un v ai; de Québec: ‘ 
il] 
nt duquel mourut le roi Edou: 
: une ruibeur persistante 
pour conserver de Ja,lenue, de lé souverain anglais ait 


Depuis mai 1910, mois aukcours 


ra | lé recu dans 
la religion catholique sur son lit de 


ns- mort Cette rumeur a toujours’ été! 
- ‘ | Ê ce niée catégoriquement par les 
à qui, du poiht de vue humain, com-;sonnes dont on ne pouvait raisonna- 


"per- 


jblement attendre autre chose ;qu'- 
une dénégation.  Gependant, a ru- 
[eur a persisté ct clle est devenue 
plus Vive à l'occasion de la mort 
dun des amis intimes: du feu-rui, 
Sir Ernest Cassel, l’éminent finan- 
cier qui, bien qué d’origine atlenian- 
le et'juive, était catholique depuis 
auarante{ans, ce qui était peu con- 
nu. “La déclaration qui veut que te 
roi Edouard VIT soit mort dans le 
catholicisnie ue pourra être jamais 
vérifiée pour une raison bien sim- 
ple; c'est qu'il n'existe aueun docu- 
ment avant apport à cette conver- 
sion, Cependant, les faits sont là; 
ls sont connus d'un petit nombre 
de personnes seulement et on ne 
croi pas qu'ils seront jamais ren- 
dus publics. 

Plusieurs personnes prélendeul 
savoir ce qui s'est passé au cours 
ds derniers moments d'Edounrd 


| “Lorsque, Edouard VIT fut rendu 
ta la dernière extrémilé, on fil venir 
au palais de Buckingham T'arche- 
véque de Canterbury pour Jui nd- 
ministrer les derniers rites de PE- 
glise anglicane,  C’était le G mai 
1910, E’arechevèque arriva en loule 
hâte au palais royal el s'attendait 
d'être introduit immédiatement au- 
près du roi, Cependant, les choses 
ne se passérent pas ainsi el Parche- 
vèque dut attendre dans l'anticham- 
bre, Lorsqu'il pénétra dans la 
chanibre, Edouard VE était incons- 
cient elil ne revint pas à lui avant 
de mourir. ; , 
“L'archevèque se contenta donc 
de réciter les prières des agonisants ; 
et des prières de consolation pour; 
ceux qui entouraient le tit du ,;moa- 
rant,” " . 
Quant à ce qui arriva tandis que 
Parchevèque de Gabterbury atten- 
dait dans Panti-chambre, il nÉxiste 
aucun document et fn y a pas de 


cane. 

Cependant, on dit qu'un prêtre 
‘atholique aurait été mandé auprès 
Ce prèlre lauruit 
‘aurait réconci- 
lié avec l'Église catholique ct lui au- 
‘ait donné labsolution, La person- 
ne qui donne.ectte information a- 
joule que le roi ne reeut par les der- 
niers sacrements de FEglise catholi- 
que; ayant perdu connaissance. Ce 
prêtre catholique aurait quitté le pa- 


du roi mourant, 


du connaissance, el c'est à ce mo- 
ment auce larchovôque anglican de 
aurait.élé introduit dans 
la chambre du roi, 
À 1 mexisie aucune vérification of- 
ificielle de cette déclaration et il est 
{peu probable que l'on en ail jamais 
On a dil que le prètre catholique 
aui avail assisté le roi Edouard VIT 
dans ses derniers moments était le 
P, Bernard Vaughan, SF. mais ce- 
ci est peu probable. 

Quant à lattitude d'Edouard VIT 


nreuve officielle aue le roi rai 
de soit mort hors de l'Eglise angli- 
ais royal aussitôt que le roi eut per- 


envers les catholiques, il n'v a au- 


eun doute, Les plus. violentes alta- 


était jeune, Te furent par Îles pro- 


ltestants dissidents, 
1 


_ de se Chausser 


ab 


LE PATRIOTE DE L'OU 


__— CREER és 


mort dans ! 


É . DES La 
VIT, et ils disent ce qui suit: un journal non catholique, lequel ne 
| 


Edouard VIT le roi 


avait de nombreux anis personnels 


“chez lés catholiques conime chez les 


anglicans, pt, au cours de ses fré- 


catholique en Autriche. 


quents voyages sur le continent cu- 
ropéon, il visita souvent un ubhè 


A Ja mort du roi, le eardinal 
Bourne -— il m'était pas encore .car- 


dinal = écrivit à lt reine Afexan- 
dra, au nom de l& hiérarehie catho- 
lique, pour lui exprimer Li sviipa- 
thiu de ses sujets catholiques, La 


reine répondit par: ba lettre person- 


nelle suivante: 
Palais 
“Votre lettre n'a grandement 
touchée ainsi que l'expression de 
sympathies de part de vos callé- 
gues dans l'épiscopat. Recevez mes 
plus sincères remerciements, 
tt Alexandra,” 
cardinal - Bourne, prèthanl 
athédrale de Weshiinster 


Le 
dans la 


M'A U Î a s + 
ud VIT Je dimanche qui suivit ka mort du 
veut que le $ 


roi, dit les sentiments des cutholi- 
ques anglais envers leur souverain 
décédé, en ‘des paroles significati- 
ves, 

“Comme catholiques, dit l'arclie- 
vêque de Westminster, nous pou- 
vons nous rappeler avec des senti- 
ments de gratitude 1 considération 
courtoise qui a inspiré sa visit à 
feu S. S. Léon XIE el qui marqua la 
visite mémorablè en Irlande.ct, an 
peu plus tard, sa conduite à l'occa- 
‘sion de la mort du roi. du Portugal. 
On se souvient aussi de plusieurs 
faits qui montrent.en quelle eslime 
Edouard VE tenait ses sujets cathio- 
Hiques. Nous voÿons en cela une 
preuve de son atdent désir de trai- 
fev également tous ses sujets. 

En deux occasions citées par 
le cardinal Bourne dass son sermon, 
Édouard VI fit ce qu’il considérait 
comme da seule "chose convenable 
en face de Fopposition seclaire de 
la part des extrémistes. 

Les protestants extrémistes pro- 
téstérent hautement contre la visite 
aue fit Edouard VEL à S. S. Léon 
Leur colère fut apaisée par 


voyait aucune :ihconvenance dans 
le fait que le chef de l'Eglise catho- 
lique recevait officiellement le chef 
de l'Eglise anglicanc. 

Au sujet du voyage du roi en Îr- 
lande, le cardinal fit allusion, pro- 
bablement, à Ja réceplion du voi à 
Mavnonth par le Dr. Mannix, qui 
était alors président du cotlège. 

Mais.ce fut lorsqu'il assista à une 
messe de Requiem pour le repos de 


Tâme du roi et du prince hérilier 


du Portugal, que le roi Edouard VIT 
agit en opposition flagrante avec les 
protestants. rat ‘ 

- La fanille royale. du Portugal é- 
lait catholique pratiquante, -— l’ex- 
reine Amélie - demeure  actuclle- 
ment à Londres où elle se dévoue à 
toutes les oeuvres catholiques,  À- 
près Ja mort du roi et du prince hé- 
ritier, la colonie, portugaise de fa 
capitale anglaise fil.chanter un ser- 
vice dans Péglise ‘portugaise de 


ISaint-Facques de Gompostelle, el te 


roi Edouard fut in 
ce service  . | 

Les protestants protestérent, mais 
eu vain, Edouard VIT fut reçu à 
l'église avec tous 1€$ honneurs dus 
à son rang et it assisla à la messe, 
à un trône spécial, selon le rite ro- 
main pour la présence du souverain. 
I est quelque peu difficile de se 
rappeler tous les incidents de cette 


vité à assister à 


occasion, mais on peut dire que 
quelques détails furent omis. | 
C'élait la première fois depuis 


Jacques LH, le dernier roi sutholi- 
que de V'Angleterre, qu’un souverain 
anglais assislait officiellement à un 
office religieux catholique dans la 
“apitale, et aussi les protestants meé- 
‘contents ne cachèrent pas leur mat- 
rnise humeur, 

On raconte plusieurs épisodes de 
la vie du roi Edouard qui montrent 
que ses idées religieuses $C rappro- 
chaient de l'idéal catholique. On 
dit, par exemple, qué ‘a nuit qui 
précéda Ice couronnement, le prélat 
anglican qui porte le titre de “con- 
fesseur du roi,” mais qui ne remplit 
jamais sa lonction. fut mandé au- 


aues faites contre le roi, alors qu'il près du roi pour exercer son ImiI- 


nistère. On raconte aussi que feu 
Edouard VIE aurait déclaré, 


que 
— 


on marché 


ER 
ARTS , 2 
ASS 
ARR Dies 
ER D 


Re 


fi 


NQUE 


“THE CHALLENGE" 


URNAL D'ANNONCES QUI 
ATELIERS 


x . tou M 


ET.A 


R DE LIRE : 


FUT IMPRIME À .NOS 


gratuitement chez 


OR G A N'S- - 


RNAGHAN'S -.. 
GRANDE : REDUCTION 


Buckingham, LE mai 1910, 


! 
, 
fl 


EST, Macredi, 25 Janvier, 1922 
rene, ane _—— 


en conversation privée, que, s'il 
devait changer de religion, il pren- 
drait celle du vicomte Halifax, chel 
des eatholiques anglais, 

Après La mort du roi, la chapelle 
ardente, au palais de Buckingham, 
avait un totel et les symboles et. 
tholiques. Cecine prouve cepen- 
dant pas que Je roi est mort ou n'est 
pas mort dans a religion eutholi- 
que, Geux qui peuvent prouver le 
pour ou le contre de la rumeur ne 


Pa our jamais, à moins que ce 


soit pour une dénégation. 


D 


Messieur: 


pour l'ex ri 


es 2 


rames amanane 


Le vrai charme 


Uue femme physiquement belle, 
n'a de charme qu'autant qu'elle a- 
Joute à la pureté de ses traits et à la 
grâce de sa lille de joli don de l'es- 
prit et celui du cocur. Les excemn- 


bles abondent de femmes dont a 
seule beauté consiste en un nez re- 
troussé et en des veux malicieux, el 
qui sont cependunt parmi les plus 
ndmirées, paree qu'elles sont genti- 
ment spirituelles et bonnes. 


Où me 


CREDIT 


Balance au erédil du compte de Profits et Pertes au 50" Novembre, 1920... 


permettra d'appliquer celle obser- 
vation à l'élégance, Celle-ci résis 
de bien plus dans les accessoires, 
qui sont le charme et Pesprit de ta 
toilette, que dans la toilette clle- 
mème, , 


smmrinneee !Q ! 


L'inventeur du ennot automobile, 
Geo, Baldwin Selden, vient de moui- 
rit à Rochester, NY, à l'hge de 77 
ans, Il était aussi un des piontiicrs 
de l'automobilisme aux Etats-Unis, 


Quarante-Septième Rapport Annuel 


‘ 


Vos Directeurs ont Fhouneur de vous soumettre leur rapport sur les opérations de li Banque 
es ahoiupé Je RO Novembre, F92L _ 


!, COMPTE DES PROPRITS & PERTES, 30 NOVEMBRE, 1921. 


$85,804,48 


Profit de Pannée linissant le 30 Novembre 1921, déduetion faite des Frais 
d'administration, intévêls sur dépôts, ‘intérêts perçus d'avance sur ee 7 | 
compte, et réserves pour créances douteuses et imantvaises 1,,,.,,,,, 640,902,39 ot 
ï ee 7 141,7 06,8 
DEBIT 
Dividende:No, 120, payé Je Lor mars 1921..,,,.,,,,,,,,,,,,,2440002, $100,000.00 
Dividende No 121, payé Je Ler juin, 1991 ,,,,,,4,,,,,,444242222224 0 8100,000.00 
Dividend No 122, payé lo Her septembre 1921 .,,,,,,,,,,,,,.,.,2,,224 4100,000.00 
Dividende No,123, pavablo le Ler décembre 1921.,,,,,..,,,4,..,,,,,2 #100,000.00 
| | ee 400,000,00 
Montant portéau londs de pension dés employés... 20,000,00 
Réserve pour taxe fédérale 2 RE A 
Réserve sur les 'inuhieubles de kr Bauique sossnmee cesse 200000 


Balance au crédit du compté de Profits et Pertes au 90 novembre 


A COURTOIS, 
Comptable en cher 


eu 


l 


Billets de 1 Banque en oreulation 


Balance due au gouvernement canadien ,,,,,,42,,,,,,4,,,8002. 


Dépôts ne portant pas miérdl .,... 


Dépôts portant intéré 


DE 


LU Cy compris l'intérêt accru | 


3 


DAS 


ot 


.. ISASTOGST s° 
7141,706.87 


passe. 


Dotprmiens de 4 ” 
4 


+ A, VATULANCOURT, Président, 


D BEAUDRY 


BILAN 
NOVEMBRE, 
PASSIF 


30 JO2 1. 


DR sn np desserts 


vus 


us qu'a In date de Plat …. 


LENMAN., Gérant-CGénéral, 


… $6,580,869,00 
.  b,820,160,00 
10,050, 5368 
45,091,160,44 


si 


Balance dué aux banques et aux correspondants de Ji Banque dans le Ro- 


vaunne-Cini et duus les pays étrangers ..,,,,,,,,,. 
Balances dues à d'autres banques au Carsdu 


Aceeptations sur lettres de crédit 


Capital vert, 


CE 


104,586,29 


. CRE RTE 

26,619.84 
en K67,670,878,03 
#1,000,000.00 


Londs de réserve dure rrressessereses vu . ...…….....  4,000,000,00 
Dividendes déclarés et nou pavés 4, see , sr .. 1,260,59 
Dividende payable le fer décenhre 121 ,,,,,,.,,,,., drverpiesre 100,000,00 
Balance du emupte Profits et Pertes ., drsrsrreeeereeheres se 181,706.87 . 
oo vu | en 8,285,972.46 
#70,956,846.09 
| ACTIF 
Ov el autres espèges MONNAYÉS 4,444 seseessccces  ROLBAALT | 
Billets du Dominion ...,,,,,444444, 444444 ipessssressessss 5,020,17 1.00 
‘ | Ù ef (5,1 48,0 15.14. 
Dépôt aux Réserves Centrales d'Or ,,.,,,,,,,,424,,,2222. Less 2,600,000.O0Ù. 
Billets des autres banques 4,24, uses TS IUT. 00 
Chèques sur d'autres banques ..,...,,.,,,,,44,,,.,, vrsstdiessr 3,015,879.07 
Balances dues par d'autres banques an Canadn .,.,,.,... ipecorervenee 212,878.02 
Bulances dues par des banques et des correspondants étrangers .,,,,...,. D99,985,46 
Dépôt entre les mains du Ministre des Finance: en garautie de la cireulation 200,000.0Ù 
s $19,796,458.69 
Valeurs des gouvernements fédéral et provineianxs du Canada (ne dépassant 
pas la valeur marchande) ........,,,,,,,,,,,,,,,44400042. 
Valeurs municipales canadiennes ef valeurs publiques britanniques, étran- : 


actions ..,.....,.., 


non-courus) ..,. 
4,7 ? : LU 
Créances en souffrance 


eos 


f 


A COURTOIS, 


tion. 


de ses pouvoirs. : ' 


HE # 


mn 


Prêts aux corporations municipales, paroissiales el scolaires 
Autres prâts courants et escomples au Onnadu (déduction fuite des intérêts 
(déduction faite des pertes prév 
DL Hypothèques sur des immeubles vendus par In Bauque 
Immeubles et mobilier de la Banque au prix coût, 

amortissements ................ 
Engagements pris par clients en vertu de lettr 
Autre actif non compris dans les articles qui précédent Vorsoscrroussee 


TA. VAILLANCOURT, président. 


cipal, le 30 noverhbre 1921, el à urie antre date durant 
daient avec les entrécs des livres s'y rapportant: . Le 
Nous avons aussi fuit, dents. le cours de l'année, l'examen des livres et des comptes et contrôlé ob Véri. 


. Tous les reriseignomënts cl les ‘explications que nous avons 
avis, les transactions cffcciuéts pa 


Montréal, 16: Décembre, 19% 1. 


gèrcs eb colonniales, autres que les valeurs publiques canadiennes... 
Obligations de chemins de fer ét autres obligations ob actions (ne dépassant 
pas la valeur marchande) ..... 


or 


4 ; 
my + 
Le L : 


« 


Al Prêts à demande et préls à courté échéance an Canada sur obligations. ct 


CR 


so. 


ues) 


ess 


sus 


déduction 


» de crédit 


Dors sses 


1 
n 


fié les caisses et les valeurs de quelgnes-unes des, principales suceutoles. 


| Banque, suivant les rénseignoments et les explicatio ü$ qhi nous otit été donnés et tel d 
demañdés nous ont été fournis 
rl Banque, dont nous avonë eu conriaissance, étaiént durs 
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» 


de la Société 


Borrimos raser sseuse 


asso er. 


CT 


vis. 


faitu 


Dora vess 


Comptable en chef. °° 
BEAUDRY LEÉMAN, Géïant-général. 


CERTIFICAT DES .VERIFICATEURS +  . 


© 8 ROGER MITOHLE, CÂ., 


4,415,190.06 


229,569,74 


ner enesens ent as 


#28,852,714,42 
# 9,146,552.50 


5,910,708.23 
3,800,722.26 


89,654,502.70 
79:687.55 
.360,673.39 


3,295,488.46 
‘26,619 84 
74,424.50 


#7B,056,846.39 


entente 


des 


LJ 


Nous avous l'fionneur de:fairc rappork aux actionnaires do ln Banque que conformément &là Sec: 
56 de lu loi dés banques, nous avonë vérifié la cuisso'et les valeurs de la Banque; 4 son büreau-prhi- 
l'année, et nous avons conâlaté qu'elles concor 


Nous avons examiné les livres ot les comptes du: Bureau-Chéf-ot comparé lo Bilan ci-dessus avec les 
livres ainsi qu'âvee dés rapports certifiés des sueeur sales et, dans notre opin u'me 
connaissance, le Bilan est rédigé de façon à donner un aperçu vrai él exact dè l'étdt des ‘affnives-do:là 


opinion et au meilleur dé notre 


qu'indiqué à cés livrè 
cb à: nôlié 
ëé limited 


4 
rt 


À 


Marsick. Mitctioli Compas" 


' : 


#ie 


“Vérificatéliin 


TE La 


GEO. GONTHIBR, TLC. : 
‘de la Société Gonthier ei. MidBley, 


% 


. + LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 25 Janvier, 1922 7 ot, HE ue Rae 
tice, el de la civilisation curopéen-| Une : déclaration de Motbher- : Le nom de Waïerloo va FT À VENDRE : TERRE A VENDRE 4 


mme 


Le problème des réparations SACRIFICE 


e | | ne, Ce serait le ichage — c’est le! acres à 2 mille ; 
Prince- Albert ' en Europe seul nxot qui convient — de tous! well qui surprend ses” amis disparaître | Auto! Ford, dernier modéle, d Eldred, Sask.” Ÿ SE ii ilige } 
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donner la ligne et de myintenir en 
bon ordre 124 boites de télépho- |. 
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pouvant parler français. 
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district scolaire dé Hoey No, 3991 


doit poüvoir enseigneric français|. 


ct Panglais,  S'adresser à L. 


Mareschal, Hocy, Sask. 

ON DEMANDE DES HOMMES pour 
apprendre le métier de mécani- 
cien d'automobile et de tracteur à 

gaz, la vulcanisation, le soudage, f 
le travail des batteries et dél’é-i 

“lectricité. Nous garantissons de 
“vous former pour remplir l'une 
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Russie est un pars de 150 millions f 
individus, avant des ressources ct 
des possibilités immenses. Fant 
que le pouvoir. de production el dei 
consommation de ce pars ne sera, 
pas restauré, la paix ne saurail re- ! 
vivre dans une. Eurone privée de 
cette farmidable clientèle. 

Or, quel est le navs qui, par son 4 
voisinage, la diffusion de sa Tan- 
sue, la. communanté de traditions 
rommpsriales et de pénétration in- 
dustriolle, pa Jons nussé de rela- 
ions et presque d'éducation polili- 
tuer nt foennnmianes. est désigné 
pour cette mission des: restaura- 
Hors? L'Allemagne répond par $s° 
hormmes d' atfaires ci sa prontean- 


Nous avions joui iusqu' à présent 
d'un hiver tempéré, mais une vague 
de froid, passe en ce moment.sur 
tout l'Ouest, Samedi, la tempéra- 
ture haissait epnsiblement, sous l'in 
flüénce d’une bise glariale du nord- 
ouest, et le thermomètre marquait 
iusqu à 44 degrés au-dessous de 7é- 
ro. Cetie température s’est maintr- 
nue et. même aggravée durant la 
journée de dimanche, où l’on a vu le 
mercure tomber à 59 degrés au-des- 
sous de zèro, et il ne paraît pas très 
pressé de remonter. Il est cepen- 
dant permis d'espérer qu'à Ja fin de 
janvier, ce froid excentionnel ne 
peut tenir bien longtemps. 
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re apostolique du Kewatin, de re- 
tour de ses missions du Nord, est 
retourné au Pas après un bref sé- 
jour à Saskatoon et à Prince-Albert, 

— M, J, O. Dubuc. de Ja maison I. 
À. Hébert, de Moniréat, est de no- 
veau à Prince-Albert, d'où il visite 


deux pays se prètant par leuf ré- 
gima rommnn du papicr-monnaic à 
une adaptation relativement facile, 

La solution du problème des ré- 
parations devient relativement sim- 
ple. À l'heure artuelle, PAllemagne 
ne peut parer qu'en devenant eréan- 


L'ECHANGE POUR FAIRE VOTRE 
PLACEMENT. 


La Maison de La Qualité 
915: Avenue ‘Centrale 


Nous vous recommandons: 


les centres franro-canadiens du oibre des marchés extérieurs, en . 
Nord, dans l'intérêt de sa maison. axportant, c'est-à-dire en conenr- 
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pariieutièvement en Russie, l'Alle- 
magne serail on mesure de paver 
es réparations sans compromellre 
ses propres créanciers, 
L'Allemagne a dit ct répélera AUX 
Alliés! Chargez-moi, en m'en facili- 
faut les moyens, de remettre en or- 
dre les chôtes en Russie, de la co- 
loniser, et du méme € oup se lrouve- 
ront résolus et Ja crise Cconomiquei 
et Le problème des réparations, 
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taines monstrucuses propositions se 
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Nos lecteurs ont dû recevoir la 
semaine dernière, ie journal-annon- 
ce “La Lumière” publié par la mai- 
son Dr. Pierre Fahrney et Fils de 
Chicago, E. U. 

La typographie est soignée, et le 
français fait honneur aux éditeurs. 
Cette compagnie est l'un de nos an- 
nonceurs lréguliers, La renommée 
du Novoro du Docteur Pierre est ré- 
pandue sur tout le continent, c'est 
un remède fort apprécié de l'huma-, 
nité souffrantc. 
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“Feuilleton du “Patriote de l'Ouest.” 


: SOEUR LOUISE 


caplive n'avait plus de révolle dans fatigue dt jour... Enfant choric, 
le regard, plus de haine duns Jella ferre est petite et, cependant, 
COCUr, Elle regardait autour d'étleléonine on F0 sceoué @t ponssé 
AVEC UU grand cocil l quand {d'une extrémité à l'autre. Houreux 


l . doux; 
Jsoeur Louise lui adressait Lt parolé,!ceux qui se retronvent 
| 3 juin 18. 
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LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 25 Janvier, 1922 
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our se donner Je bonjour mallual,| n'etait méme plus un bien.-que leurs | de ernis en Dieu le Père is. a relicue A Ce ne . Î ‘ 
il était encore de trés grand matin. petites mains, | blanches, trem-| sant. : re tout POS ee GR AVOCAT, PROCUREUR et DR. BOULANGER, 
La ligue oraugéc de Faurore gagnait| blaient en approchaut le gobetct des! AMES POUR AMES. Soege Log '9 Trésor celle is, Cest mt UT Love ire Ex-chirurgi s hôpi 
ie bord du ciel; la légère brise du) pauvres lèvres brülées de lièvre etlse voulait encore M EL Jet Unique de 1 regarder, | NOTAIRE Laboratoire de Rayons. Ex-chirurgien des hôpitaux 
jour nouveau earessail leurs visa-!de soif, À, . . . M Ur A Perdre 1e errant qu'on DE pure de Paris et de New-York. 
us. Et maintenant, 16 soleilalu-f À l'arrière du boutre, deux cape | On approchait de: Fhabttation dette cOtant couce cl'benne, defquif CHAMBRE 4, TO ER Spéchilltéss Clleusgie nbdominate, suladies de in  fumme, 
| | | 


se vie jing : inedse 
Lalou-Marie, La matinée s'avançeait outes vus joies vous sont venues, 
ou-Marie, Li matinée s'avanc til ont Le souvenir ne se mêle qu'à des 


mail sur les. cactus, sur les aloës, Hits râlaient couchés sur la planche tal 
SU TES dattes, Ni RU dure, Uu droisième gestieutait, Le était quelqhe chose de si terrible ouventes le Honheur, cola est une 
cellement de rosé ARE, vissge bonffi de petite vérote, et [que In chaleur! Les porteurs des{échivunte angoisse. | Ou: : 
1 était temps de se lover, On sel prononçait, daus té délire, des mots kitindas, étaient oblités de se report ee ue £ LEE Dante Quant je mue 
peut vivre à Zanzibar d'une Mit-|ipcohérents, Un autre encore, aux [ser malgré fleur gran vourige, EL paie done ou un. éle I dE goes 
nivre active Qu'aux premières heu- proporlions d'hercule, la téle ineli- puis, quand ils avaiepl hatele quel- ais orsque AE A S pres de mot. i 
res du jour. niet 1° fnée sûr sa poitrine, se plaignait el FGuesésccondes, un son guiliral 6. Sn Vent Le déses joir nt Le de 
La cloche de la petile église es- demandait. à boife d'une voix faible !chappait du gosier du premier por- de. envahir SUSI Lt outanl te 
tholique jelait le Unloient de lilel dolenle, d'une voix denfant fleur, ct les nègres sc'remettaient en! ne veux: pas dire que c'est tro 
première messe, Getté chapelle n'é-{Socur Louise tremblail trés fort, l'arche balinçant doyeement Les ki- souffrir et que je ne peux plus. Il 
lait, pas éloignée de l'habitation de cile Abrocha le gobefet des lèvres [hiñdas. Les religieuses souffraient semble, lorsqu'oh médite la Passion 
Lutou-Marie, et les religieuses se] desséchées; Je captif but avidement, [d’être ainsi une, eause de fatigue; lque Jéèns ne eut plus porter ‘sa 
mirent en roule, Elles s'âgenonié-{ cel leva, sur la religieuse, $es veux [mais elles fussout tombées foudrov- Rene puise AT tomber Cri il “ 
rent sur les, dalles” et: atlachérent!élonués, pleins de déuceur et de re-[ées par l'insolation, si elles cussent| peut bee puisqu'il \( Eulève ‘ 
leur regaifd sur Pautel. La messe Connaissance, IE était touché jus-fessayé de marcher sur le. chemin _ ‘ 4 juin: 1$. 
dite pe un Père Blanc ‘venait def dat fond du coeur. brûlant, L'Européen ne poul braver! .. . HquIn Ts, 
commencer, Un sentiment d'une] La miséricorde brillait sur eut tel soleil: il lui faut l'abri d'une, Je n'ai pas encore Ie courage de 
douceur infinie s’emparail d'elles. {front des religiouses, Elle sont {tente où le parasel, soutenu par la retourner à Blauele-hose, Un soul 
Les âmes ehrétioniés trouvent unelsaiitement hardies, les socurs-mis. | Main des noirs, qui jette de l'ombre: lieu m'allires celle terrasse, d'où 
patrie partout où un humble loit/sionnaires., Quand il s'agit: des [sur le front congestionné, | Pai vu s'éloigner le navire Jr 
abrite un pauvre tabernacle, par-lgrandes oeuvres, elles onl'la bra|  Latou-Marie altendait sous In vé-"mionte chaque j6ur. et le regatd per- 
jout où les louanges de Dicu réten-! voure et. l'audace, Mére Saint-Cy-frandahi-elle recul avec: charité PA-I du an loin, je sotige. La mer est de- 
fssent dans” ln langue universelle! prien, en étanehant la soif de ecuxifricaine blessée: clle Ja fit coucher! vont môi, immense, ravée de Jarges 
de l'église catholique, : La que le, pelite. vérole avait atteints, {snr une natte dans Fombre el la frai-l ombres bleu foncé, légèrement sil- 
Elle quitiérent Penceinte 'bénie, CRT brave éotnme le soldat coura-feheur d'une grande salle, © et des! lonnée par de petites vagues, Les 
fortifiécs par Loprière, Deviht PE SOUX Sur Qt ehamp de bataille. {simples furent appliquées sur salembareations Sen vont nie & une, 
dise se tenait uw marché, où lon! Soeur Louise s'était approchéc d’un blessure, penchant deurs’ voiles. Elles s'en 
vendait de touts des choses -précien-| Petit négrilon d'environ dix ans.| Depuis trois semaines, les soeurs- YOnt dinivuënt, se dispersent, s'ef-| 
es et des choses sans valeur. Mar-flut aussi avail été capturés lui aus-[missionnaires étaient Les hôtes de, fteent disparaissent Ainsi a dis- 
E SE ail franchi, exténué, les déserts] Latou-Maric. De concert avec legi Diru le navire qui l'emportnit.:. el 


RVPISSE DANQUE D'HOCÉHEL NEA | 


AVE, CENFRNLAS PRENCE ALBERT 


Lussier, Frame & March 


Phone No. 4 805 | 


PINCE ALBERT ee 


rs. 
mare 


Dr. FE. LACHANCE 


DÉS CTIOPFEAUX DIS PABIS, 
lelies de Li fenime, 

…. Spécintenent,  [ernie el 

| dicite, 

du Portage. Winnipeg, Man 

sulluiions de 2 

| 


Braithwaite & Jefferson | 
Avueals et Nollicilenrs | 
Bureau à Shell River, | 
GA VW, Braihwaile, 
H. S, Jefferson, 

Féléphouc 2785 
nialins, 

WENNIPEG ee 


eme 


t 


Dr. ALBERT MATHIEU 


MAN, 


J. E. MORRIER n 


Arpenteur Géomélre el Notaire 


_. 
| 
| 


‘}e NU TA +esige 
229 -  Lfème RUE OUEST, Des Hôpitauva de Frances et d'Ane 
PRINCE < AUBERT  <  SASRK, gleterre, ex-Chirurgien-Spécialis. 
Lol, — 9995, le de PHéôpital Millaire West CHIC 
L pour dés maladies de li tète Sp 
oser TT cialiste pour les citaladies des 


jeux, des oreilles, du nez, de fa 
sorgr, eEchirurgie plastique de In 


chands el marchandes, accroupis{ st avi Ê | ] À ; 
dans Je Sable, fiaieñt ou $e ‘dispu-| 4 Afrique, avait marché près delPères Bianes, ‘Mère Saint-Gyprien! C6St la mer et le ciel qui toujours se AVOCATS ot SOLLICETEURS tote, Ait Édifice MeCallom 
aient, bousénlés, ‘piétinés, ceux, etlst muère; et sa mère, impuissante à|s'occupait d'organiser le lointain confondent, l-lias, dans un poi- L Il ter, BA bar Lrame EUR Téléphone: Résidence 
leurs produits, pardes.agheteurs: defle sauver, assistait farouche, à son voyage, II fallait se munir. de! gant évanouissement dus choses, : \'È Sareh pe “I ji en Bout A2 Dureaus 3407, 

vicilles femmes lépréuses feñdaient|agonie, Dans ün coin du boutre, le] grains de verre, qui, dans jh région Oh! ma-ehérie, où done est in cé] 4 6 Mare As Me Donald Black, HBGIN A 2 + NASK 
leurs moins pour, demander Paumé- [petit noir tremblait : ses derniers {of les soeurs alnient entrer, rem; leste voix qui apaise, où done trou [Téléphone 2737, Argent à l'rêler, ° US 

ne, nn vieux nêgre, les jambes gon- f issons, Conché, tout de son long,{ placent In monnaie, de cuivres. dé ver le baume divin qui sèche les! panne - aBBirr ee gasr LT PTT 
fées d'élépharitiasis, était a5sis sousfsuT un lambeau de voile, seul Titftaftes qui‘sont In nonnaic d'argent, veux qui pleurent? Prie, prie pour | Dr. LAURENT ROY 

n ue. - . te mel L] À + 


un maigre cocolier; ‘il avançait salue Sa mère eut trouvé pour que[Ft puis que de choses à 'emporler!{la pauvre mères" me semble, par- | 
srbille. rt. nr ° ‘ 
Soeur Louise ‘glissa," dans toutes 


Peûfant n'expirät pas sur a planche Quel 


au f immense malériol! 
dure. Devant ct jeune moribond, 


faire traverse à tons ces 


balais lulregrets m'oppressent. 


Comment] fois: que je ne sais plus prier... Lesi LINDSAY 


& HUTCHEON 


les mains indigéntes une, pièce def se débatiait dans un dernier suile de déserts ct de forêts qui, al-l 7 5 juin 18... AVOCATS. BROCUREURS el NO- cialilést  Matadies de In fume, 
monnaie, Au départ, Mme d'Ar-[Spasme, insensible à tout, insou- Lernativement, de la côte s'étendent: © On m'a dit de.briser mon corpst TMBES. Téléphone 2725, Be ne plancher, Ediliee MeCallunre 
nelle lui avait rois tout un petit cieux même des pieds des hommes | jusqu'à Tabbra, 7 ‘ sar L'exercice our. relrot ue Le rent: Ediliee de Li Banque d'OS HE Féléphons, Puvens 2548. 
trésor: et Mère Sainlt-Cyprien, ‘si de Péquipage, qui le hourtajent CN I fallait Jouer des norteurs. HE pe D ol. eh%e >» jour vtr est “was Prêts d'argent D Résideñce: AUT, 
bonne sous son éncrgie, laissait, al déchargeant Te boutre, sobur Louise! disaient “oui ils disaient non: je CPE, eh Chaque jour, avec fes a a D . . 

Ë éprouva une émolion telle, qu'elle 2 DE, + pelits frères, jé murche le long def PRINCE 2 ABBERT + 2  SASK. LREGINA . 7 7 * SASK, 


Sa file en Jésus-Christ, la joie de 
Paumone. Une, nouvélle cciréujail 
votre les marchands “arabes: un 
houlre chargé desclaves,- capturé 


ne se décidaient point à partir, “Dei f, plage, On pra dit de faire lau- 
AL sl atissi, bon qu aujourdhui one: it-n'est pas autour de ma de-i7 
est l'adage ‘les dalents Africains, EE hnoure un petit gotirbi où je ne sois 
rien ne se fixrisait out gr “hagrin: 0 ; | \ UNS 
de Re GARE nr 8 DS CRAGTIR | Gntrée, Taissant aux DARAVTES ŒONS 
oi ANprien, alerte, ai on offrande. Où n'a dit. que le 


£e it à pleurer de pitié, Ses frères 
K-bas, à Blanche-Rose, avaient à 
pen près l'âge de ce pelit enfant 
noir. Jille se haissa, ainst que soeur 


par des anglais, venait d'allereit au Q LE SO 
Ji ° voune, La Bretonne {enilait unfiive, av: api Li 
quai. oo k . sl, JTE 1 five, avant en aversion ce mot ChÉ- but nn Æapaise: et, sur Le mé- 
Allons les voir. dit soeur Loui-L53 rempli d'eau du baptème SUT ri du peuple de Zanzibar: Lente. : rAvail manuel apaises ch si NL 
Pauvres esclaves! Pentetee le Dont du petit négre, qui allait ment, Lententent. rIcr, Dar monté" une chasubles je 
lur fevonsnous du bien, pmourirs et, landis-que Peau coutait, La tandis que I caravane sors [brode sur a täpisserie À points 
et MS-ROUR QU DER elle disait, en faisant le signe de bols IR QUO CUTIVANE SOUS leomptés. Ma tète est fatiguée de 


” nisail lentement, soeur Lotise se dE combiner ces aPubesQUESS  nesi 
sait que, peutétre, une Lettre I: Goigts sont rompus de tirer l'aiguil. 
AAIVOrait avant Le départ Cour it ‘ 


qui n voyagé bien loin de son pays,; 


Toute Ja passion de charité, dont 
brülait sou jeune  voeur,  brillait 
dans ses Veux, Mérc Saint-Cvprien 
ne put li refuser; cles se dirigèrent 
vers le quai, | .. = 

Le houtre étutt R, rermorqué par 

le navire anglais. HO contenail eu- 
core Son Début humain. Le .déchar- 
sement n'étail, point commencé, Les 
Capiifs ébdententassés sur fe'pont, 
decroupis, leurs genoux at menton AMES POUR AMES. Soeur Loui- 
couverts de blessures ‘el de: plaies, se avait epvové au cie] un ‘petit a- 
mourant pat tanque deuourriture. ue poil, ’ 
Un mort élait encore. ié à tn vil” 
vant, et Ii petite vérole ajoutait sa 
funeste contagion aux miséres dont 
is etaient acgablése 7 À 

HS pe comprennent pas. encore 
que la puissance brifannique, s’0p- 
pont à l'esclavage, allait les déli- 
vrer, Les uns regardaient vague- 
ment devant eux, perdus en: leurs 
prnsees, sups rien voir; les autres, 
le enton appuyé sne lu inain, dévi. 


croix! | | 
—— Je te baplise au nom du Père, 
el du Fils ef du Saint-Esprit. 

‘oc roi EE" "Of e l'en. : : , ! <h bin og ré “onédog: l'ove 
L'eau froidu, sue le front dé l'en-{hién Join de ceux qu'il aime, conct ER bien, ces IFois remèdes: l'ex 
int Ava un pour eahné sa fièvre: it Jus joies inexprimables, Les vicrreiee, E'eharité télé travail, m'ont 
k ous . 5 Lil . it us cjoies Ittexprfinables, fes vif se N 
celle fraicheur Jui était douce. TRS émotions qu'on éprouve Jorsqne, PU Cneore me distraire, Pas une! 
ouvrit les vous, Sa buigue, déjà pal une imain iremblante, on décrite lon souvenir ne nue yuille, 
iLLsée, voutut bégayer un shot, elle ja toire où, du premier coup Je Suis ainsi que le pauvre oisvatt 
ne le put; el br petile tète retoinba, | rceonnt Fécriture ai tuquel on st cle A LUUvER is 
Ancrte,sur le lambean de voile: iuée, 1  lerie: Louiset Loniée! comme si cela 
e fe CR AUTRE M { . SU 
Un soir, sueur Louise, accoudéet tait possible que 
au murelin de Ja terrasse, regardait lendre à travers l'aspace, 


d'ocil, où 4 


Eu pusses nrry 
Louise! 
vaguement, en songunnt à sa mére el: Louise! Si je Posais, Cost à pleine 
à ses lréres, Le grand décor afri-lvois que je Huicerais ton nout pour 
À cain qui se détachail devil de! due le vent l'apport mon appel A 
Sail révoltée, durant la traversée, Les maisons blanches à toits carrés: quoi bon? Qui me népondrait® Rien 
el sa cévolte avail été punie Œunmassées pur centaines, éétait latque lt voix plaintive des vagues, 
coup de couleur: ele avait été griè-i villes à peu de distance, les cusesidqui viennent douceinent mourir sur 
Yement blessée, ctson bourreau, UE pointues en forme de ruche, c'énitie sable, Mes doigts s'arrêtent; je 
cruel métis, une sorte de brute bar-fle village indigène, Et, toul'à l'en-jne puis continuer à broder la chn- 
Dave, aux ponnnelles saillantes, au} our, unc plage de sable que battaiU suble: cl, par fa fenètre, je regarde 
menton fuxant, aux veux faux della Jigne éternelle des brisants dA-la mer: elle remue comme un ber- 
chacal, ne s'était pas même donné ll frique, - Sur: limmnensilé mouvagte, ceau d'enfant qu'une .noûrrice, en 
peine de lachever. Brôlée par lalaaient et venaient des bontres etlchantant, bercerait, Comme lu é- 


Plus loin, une femme captive sie 
sail dans uné mare de sang. Elle 


D ON TE NOTATIONS 
Fonarmanesemennttenensat — Dors verrou né tee tendineannntmemennne DE] 


4 
AEMMEUREES.  Assaranees Coufédé) fa ef 


‘ soif, elle s'était trainée jusqu'a un 
féreiee ceux qui se disposaient 4} pelit coin sur le pont, où de l'eau 
les secourir La cruauté des hom- jetée avait mis un peu d'humidité; 
Mes Ses abaltue sur nous, &em-!@t, sur celle planche mouillée, ‘ele 
blaientils dire, Nous avons louis était blottie, s'était tasséc pour y 


sagcuient d'un air de stupide -indil- 


perdu: biens, bonheur, éspérancc;] mourir. . : 
quel na) Nouveau pourriez-vous! Mère Saint-Guprien alfail: quitter. 
; , « 


nous Faire? .__... * He boutre, sa mission de charité 6- 
Deux Pères venaient ‘d'aceourir! ant terminée, Soeur Louise s'attar- 
foutne es soeurs’ missionnaires] tail, regardant, sans en détourner 
Cétaient deux ; 
Lille, portant ‘a tête droite, ayant] qui s'agitait encore. . , 
le regard fier ctofrane, Hs étaient} -— Nous ne pouvons Ha laisser 
de pure race blanche, bien que lejmourir ainsi, dit-elle. Eminenohs- 
soleil AAfrique.eûl déjà, fortement]las.nous la soignerons, nous la gué- 
bisané fenrs visages eU leurs mains frirons... Si elle expire, nous lui 
Hs lenstient un £obelel d'étain, un! donnerotis le saint baptôme, 
bidon rempli dé limonade, et. ils Mère Saint-Cyprien fit signe qu'el- 
Misstient ventre les rangs, offrant{le v consentait, ct la blessée fut por- 
telle enr eilronnéé ct rafraichissan-|tée dans l'un: des nalanquins ’ en- 
te Les soeurs se mirent aussi enfvovés par Latou-Marie à la rencon- 


devoir d'élancher la soif des. cap-ltre,des soeurs. Socur Louise prit 
En, Soeur Yvonne tenait le bidén{ placé à côté de la blessée, ‘el elle 


se mit à étancher le sang, La né- 


de limonade: soeur Louise le gobe- Ë Ë 
gresse révénait à elle et regardait 


let: el, comme lés Pères: elles ciréi 


hient entre une file: d'êtres rexté-luvec: étonnement cétte femme ha- 
nues, inornes, mourants. Sur lesibillée de blanc, qui, d'une main si 


douce, éfanchail son sang. Elait-ce 
mn Gtre surnaturel? Jamais on ne 
Tavait regardée avec tant de bonté, 
avec tant -de pilié; el, à son tour, 
duns ses veux exnressifs se pei- 
gnaient, avec la surprise, la recon- 
naissance, | 
EE socur Louise songeail: 

‘ — Mensonge! ‘Mensonge! que ce 
préjugé-arabe qui fait de l'homme 
oir un gibier que lon doit pour- 
À suivre: un vil esclave que Pon"doit 
di dans l'abondance des. paisibles| meurtfit .sous le fouet. La femme 
illages situés ah bord des -Grañds/noire. n'est-elle pas la soeur :de la 
fan, Qui avaient-vécu jovenx, con-| femme blanche? N'a-t-elle pas des 
RL lt bouté dla nalure nôur-| veux -pour voir, une langue pôur 
mare Moins de six mois. -delpariér?..N'a-telle-pas dans le coeur 
fouet " à travers’ l'Afrique sous leides affections, des passions Ju hai- 
senin es bourretitix; Dioins de .six}ne à! Tamour? N'est-êlle pas ali 
“ jiines de navigat on cruelle, dans ementée par Ja -même nourriture, 
NT 6, où, ils avaicnt été.Jiés "ct blessée par les rhêmes armes, Sujette 
Rs S sans pitié. Et c’élait fini AUX: HIÈMOS maladies, guérie par les 
ve Beaucoup ue pourraient sur-fihèmes romédés?. - Lé froid la fait 
Ire, ee pee te @ * Lfrissonners le:Soleil , la:réchauffe, 


des décharnés,. on voyait. la Araec 
des kinières; les membres refonm 
Emo inertes, brisés par fa fievre. 
“Uen présence. de ce spuétacle na- 
Val Li Lyonnaise.cE. la. Bretonne 
“aient de grosses larmes -couler 
sur leurs jones, : Ainsi,{six mois 
Peut-être avaieñt suffi pour terras- 
Nu ces corps robustes. Moins de 
aimaen te ct ces jeunes, nègres, qui 
simais nl la vie, qui avaient grandi 
A8 Ja liberté des forêts d'Afrique 
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: 4 \ ee 1 LR Ü ses [Eu & 
A navire anblai Se: € éli-lGonine la fémetblanché, si on Ji 
bortés . les ire, à la li-lbiesse, son sang vaule; si on lui fait 
(an 65 mais coment, faibles etide la peine, les larnies tombent de 
an léSSuurces, pourruient-ils, re-lses veux... # Si on lui montre la 


lurners dans leur. ‘Jointain 
ment faire, ns 


et route! US" Ton |. Ah! qu'elle est à plaindre, Ta ju] 
déerp UE le sof ‘d: üs 1 du ‘ Afri- 
cable 2 dans À ivi- IaSse 
aDies "dus profonde ls 


lmberaiont, 
Cas qu 
nes, JI]e 
vu Je + 
"soeur Vv 


religieux de‘hautelses veux, la femime noire blessée.t 


vérilé et la lumiére, son intelligence 


des dious arabes, des barques nu- 
bienues aux longues voiles époin- 
idées, el toutes ces cmbareations fi- 
faienl confiantes, Je pilote sachant! 
bien les roules et les écucils, Uni 
steamer agilail ses roues, Venait-il 
d'Europe” Avaitil fail eseale de- 
svant Alger? Availsil pris la corres- 
pondamce destinée à ceux qui habi-| 
tent sous l'équateur? li 

Soeur Louise dormit peu cefle 
nuitlà, Elle aftendait des nonvel- 
les... Et le lendemain, elle ne put} 
retenir une larme de joie en voyant 
s'avancer vers celle mère Saint-Cy- 
prien, 

- Ma fie, voici une 1elire 4 vo- 
tre adresse, 

Soeur’ Louise 'pril. vivement la 
ebère missive ef se rnit à la lire a-i 
près l'avoir baisée à l'endroit de Ja) 
signature, Elle s'était retirée à! 
l'ombre, sous un arbre magnilique. | 
Elle voulait s'isoler de tous. Elle! 
lisait : 


Alger, le ter juin 18. 
Quand tu pourras écrire, mon en- 
fant, que ce soit à moi, {na pauvre: 
mère, Ta letire me fera du bien sil 
quelaue chose: peul encore me conf-f 
soler.., Je me serais crue plus cou- 
rapeuse. De loin, j'avais de l'éner- 
gie pour Le sacrifice... Je n’en ai 
tplus... Pardonne-moi ces plaintes, 
pardonne-moi d'ébranler lon cou- 
Pages mais, vois-lu, je n'ai plus que 
cette joie de te dire à quel ‘degré in 
‘m'es chère. : 
puis trois jours; mais, depuis trois] 
jours, quoique tes jeunes. frères! 
soient près de moi, bons, affectu- 
eux, il me semble que je suis seule 
sur Ja terre On aime son cafant 
presque sans Te savoir, sans le sen- 
Lire, cor cela est naturel comme le 
vivre, et'Pon ne s’ipcreoit de toute 
la profondeur des racinés de cet 
amoër qu'au moment de la.sépara- 
tion suprême, Ma Louise.-je songe 
à toi sans cesse. ‘Une mère. a son 
enfant dans Son _cocur à tous Jes 


parais, ef Le soir {une n'as pus'en- 
core ouittée, Je pleure des ‘armes 
bien douloureüses en faisant” nra 
beidre... de gagne mon lit..."mes 
Feux ne peuvent sv fermer, ét.ÿe 
continie, jusqu'au jour, à songer et 
à. Souffrir, ‘ à D 


: 
‘4 
ra 


Tu n'es partie que de-| 


instants du jour, Le matin Lu nap-[ 


ais mignonne dans {on pétit ber- 
couts comme Paimais à le bercer 
et à Pv regarder dormir Tu res- 
semblais À un ange sous tes rideaux 
de dentelles, :O mon trésor, nt pe: 
Lite sainte, mon beau lis blanc, 

. G juin Î{8.. 

J'ai fait un doux réve, -J'ai rêvé! 
que jétais devenue si pauvre, que 
Pétais obligée de tendre Hit main 
pour ivendier mon pain Mais fu 
étais avec moi, ‘Tu étuis ma pelile 
Louise d'autrefois, que je portais 
dans mes bras, Lu ne, devais jamais 
grandir, tu ne devais  jtunais me 
quitter, Que m'importaiont mes vé- 
tements misérables puisque tu dor- 
mais en appuvant {a petite tèle 
blonde sur mon, coeur, : Que nr'im- 
portaient fes cailloux qui Dlessaient 
mes pieds-sans chaussures, puisque 
tu avais pour moi un Sourire, Que 
nimportait mou pain noir, puisque 
j'avais reeu pour toi un pelit mor-l« 
ceau de. pain blanc, Je marchais 
donc joveuse et courageuse le long 
des chemins puisque, dans mes bras, 
iv tennis mon trésor. . 

Que sont les privations auprès 
de l'absence! J'aurais voulu ne nré- 
veiller jamais, . 

7 juin 18... 

Tous les malins je soigne le pe- 
til oiseau que Eu na confié, et je 
pleure en écoulant ses fines roula- 

es, Ù ‘ 

Hier, jai fait chanter fes frères, 
qui doivent faire partie d'un choeur 
enfants, Joseph est chargé ‘du 
solo, . 

— C'est une grande:.chose, m'a 
dit mon cher enfant d'un ton grave, 
de chanter le solo devant le Suinl- 
Sacrement! : LU 
..—— Oui, lui ai-je répondu, c'est 
cerlainenient une grande chose, car 
il convient que le nom du Seigneur 
soit Qignement célébré, : 


ton petit oiseau; mais Céllé de Ja- 
Seph est plus grave, plus douce; elle 
ressemble: à Ha tienñe, * ét" j'éprou- 
vais une sorte de déchirante dou- 
ecüur en écout:int mon fils, 
s'Pouñÿres enfantst: or | 
Lorsque Joseph eut redit üne troi- 


| fection, son petit; sûlo, il”arrêta sa 


‘litâin droile, qui‘indiquait.lés mou- 


vérents dt rythme par 
vrésque imperceptiblé; :-et, 


tn ‘batte- 
ment ésque jm | 
saisissant la mienné, .lapprochant 


de ses lèvres: 
. «(à suivre) 


ge 
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Réflexions d'un homme 
du peuple 
Ce n’est pas assez de pratiquer 


sa religion, il faut encore 
la défendre 


Un des principaux devoirs des 
catholiques de notre époque est 
d'entrer dans la lutte que l'Eglise 
Soutient contre le fanatisme des s0- 
ciétés secrètes: il ne s'agit plus seu- 
lement d'assister à la messe domini- 
cale où de faire ses Piüques comme 
nos dieux le faisaient voilà cinq ou 
Six siecies, 

A cette époque-lt, Le monde élait 
moins troublé que maiñtenant, on 
ne sortait pas beaucoup de si pa- 
roisse, ct la mauvaise presse ne 
faussait pas les idées, Le protes- 
tantisme et les sociétés secrètes n’a- 
vaieut pas encore fait leur appari- 
tion, et les gens aecamplissaient 
leurs devoirs de chrétiens en fa- 
mille. sans être embêtés comme 
nous le sommes par la politique in- 
ventée par Jes soriétés secrètes qui 
a introduit dans chaque pars la 
guerre civile des idées. 

Non, il ne s'agit plus seulement 
de prhtiquer sa rotigion. il faut en- 
core la défendre, et surtout dans nos 
pays où le protestantisme el l'oran- 
gisme Jui livrent une guerre achar- 
née, ce devoir nous est plus impé- 
ricux, 

Vous sonnnes soldats du Chrisi et 
nous devons combattre Satan, par- 
tout et toujours. Les sociétés se- 
erètes sont les armées avec  les- 
quelles il essaie de nous perdre, mais 
FEglise catholique à aussi des ar- 
mées: ce sont les associations qui 
se forment dans Le monde pour 
combattre ses ennemis. ‘Tout catho- 
lique doit en faire partie pour com 
battre plus efficacement, car tout 
catholique doit combatire. 

Quand un pays est attaqué, il est 
lu devoir des citovens de le défen- 
dre: il n'v a que les lâches' pour se 
dérober à ce devoir. Eh bien! l'E- 
glise dont nous sommes Îles mem- 
Lres est attaquée, nous devons la 
défendre, si nous ne sommes pas des 
lâäches. 


IRamassons les épin 


Depuis qu'il avai entendu ra-| 
conter l'histoire de l'ancètre des 
Rothschild, devenu :milliardaire 
pour avoir ramassé une épingle ct 
“voir été aperçu dans cet acte d'é- 
cosomie par le patron-qui venail de 
lui refuser une place, le jeunc Tom 
Artless, en toute circonstance, pol- 
ait volontiers ses regards attentifs 
vers Je sol. Cela lui donnait un air 
modeste. et, à ce propos, on peut se 
demander pourquoi Îles gens mo- 
destes, avec ect atout dans leur jeu, 
men savent pas mieux tirer leur é- 
pingle sur le grand tapis vert de la 
destinée d'ici-bas. Mais non; les 
gens tmodestes, en général, ont des 
Situations modestes ct les gardent] 
fidèlement toute leur vie. Et les ra- 


masseurs de bouts de cigares ne de-l pressés. 
au) Faster -— 


logiquement, 


vraient-ils pas, 
pérégrinations, 


cours de leurs 


trouver souvent nez à NCZ avec dametit est agac 
home. 
jimanquent p . 
succédera au tourhillonnemen 


colloques pris at 


Fortune? Car, évidemment, en 
pourehassant le débris de tabac 


qu'un fumeur peu-regardant a laissé 
toniber dans un beau geste, rien de 
plus naturel que de découvrir près 
de là lépingle échappée à unc main 
négligente, où à quelque pièce de 
toilette à laquelle clle était impar- 
faitement fixée. Pourtant, a Re- 
nommée aux cent bouches na ja: 
mais, que nous sachions, célébré 
parmi les heureux favoris de lt 
chance, le nom de ces patients gla- 
neurs du trottoir. 

Et, tout de mème, 
pouvait s'empêcher 
je suis attentif, dilige 
et si l'oeil de quelque 
monde vient me surprendre en fla- 
grant délit dans l'exercice de ces 
vertus, qui suit si, de ce jour-là, ma 
fortune ne sera pas faite?" Et Tom, 
machinalement, cherchait l'épingle. 
IL cherchait aussi une situation. 
chose que beaucoup: de jeunes $ens 
cherchent aussi comme une épin- 
gle... duns unc meule de foin. 
L'épingle, du reste, peut èlre prise 
comme le symbole du succès. Réus- 
sir. c'est percer, C'est done avoir 
de Ta pointe el c'est aussi uvoir de 
lutète, Et l'on ne réussit qu’en S'ac- 
crochant... ou en accrochant quel- 
que chose. Six a résistance ot 
imprudence, la lutte fait parfois 
Cela met 


de penser! “Si 
nt, éconoime, 
puissant du 


Tom Artless nel 


née er mme anne een RARE LS 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 25 Janvier, 1922 


mm 


pen Le 


dans des portails enguirlandés de 


pl 


ur 


cicuse glvcinc pPOUSSC 
un tas d'anthraeile, 
iend d'être rentise 


Voici wnfin la 

Une gra 
à droite, ct 
gauche, ut- 
part, 


antes grimpantes. 
ile de M. SimpDsoh. 
à 
quelque 


Un larbin très grand, très “respec- 
tébult a surgi dans une embrassuree 


"Ec 
pt 


te 


reparu, ct le visiteur 
pénétrer 


Pheure de la Gité, 
heures affairées € 


coupées seulement par un “quick 
Junch” de cinq minutes — sand- 
wich, thé, viande froide —- avalé 
entre deux affaires. C'est un type 


d' 


se fast quand il est “alme, faster quand 
&. Le voici dans son 


le 


pos estréparateur, 


M. Simpson, m RUE : 
eule qu'il .a vingt-trois winutes à 
consacrer à sa DIpe d'abord, à un 


iour de jardin ensuite. 
accordée 
de ce temps, 
jours pendant cette cour 


ti 


ciant a relu la 
dation, posé dix ou douze 


Sa carte, up- 


nu est en règle. 
du protecteur, 4 


ivée de In carte 


déjà pris place sur un plateau © 
s'achemine vers le 


‘parlour.”  Por- 
disparu, larbin 
est admis à 
auprès du grand homme. 
Le grand homme est arrivé tout à 
11 y a passé sept 
t bourdonnantes, 


ouverte, larbin 


pressé parmi les gt 
On Pa surnommé M. Fast 
ile! plus vite! —- dit 


homme 


aussi les occupations ne 
as, Le travail solitaire 
t des 
val, Mais, pour 
a détente. Le re- 
done productif. 
"al- 


Là 


moment, c'est 1 


montre on nain, 


L'audience 
à Tom ne soustraira rien 
car la pipe fumera tou- 
te, réccp- 
on, 

Bien courlie, en effet, 
a lettre de recommian- 
questions 


au postulant qui n'a qu'à répondre 


par oui 
Ja maison de commerce à une 


li 


Précisément 
place 
Du 


ou par non. 


bre, adaptée à un débutant. 


reste, point n'est difficile de four- 


n 


Plusieurs 


iv un titulaire à l'emploi. 


amateurs ont déjà posé leur candi- 
dature. 
nait aucun. - 
pas l'air plus bète” 
les décisions prises ne 


Mais M. Simpson n'en Gon- 
Celui-ci est Is il n'a 
qu'un autre. et 
sout plus à 


prendre. Va pour ce petit Tom, 
puisqu'il se présente, et qu il arrive 


bon premier, 


Pratiquement, l'adop- 


tion de Tom Artless par la maison 
George Simpson et Co. limited, est 


à peu près une 


lle 


affaire faite. | 
is, le patron toise 


Une dernière fo s ' 
ds à Ia tète, avec 


visiteur des pie 


N Î Ù i& “ nn 

Dans da Saskatchewuit, Nous à- saigner, mais qu'importe: Lis ovar ne ns li 

vons l'Association Franco-canadien- toujours un peu de piquant dans la! Pair de trouvet que cs nets l ù 

ne. Combien v at-il de eatholi vie idéal, Mais bast! sindécision n 
. nl date 4 7 . h » . one N 

ques qui en font pas encore par- # %  % dure que deux bouffées de pipe. 

] 1 a ri j _ Donnezi vos références, jeune 


tie? Combien v en at-il qui méri- 
tent ce nom de lâches? Non, ils 
ne sont pas lovaux catholiques, Ceux 
qui ne veulent pas s'enréer dans Ja 
nouvelle croisade, Nos ancêtres 
ous ont pourtant montré Fexemple, 
Que ce-soient les imarbrs mourant 
daus les supplices plutôt que de re- 
nier leur foi: que ce soient Les Croi- 
sès acceptant les fatigues d'un long 
vovage pour Mourir En défendant le 
St-Sépulcre: que ce soient 
ves pontificaux allant défendre 
>upe, tous ïl 
nous serions les premiers à déserler 
le champ de bataille. 


connue l'ont fait pos mieux, mais de 


Soutenir par nos prières el notre af lversnnt plusieurs. quartie 


gent les oeuvres crétes pour fa de- 
fense de notre langue et de notre 
religion, 

- Serons-nous de ceux qui défen- 
dent leur foi où de ceux qui la tra- 
hissent en donnant leur argent à La 
mauvaise presse et leur CDS HUX 
bals et aux salles de cinéma? Que 
leur apprend la mauvaise presse? 
Le crime et la luaure, sont élalés 
dans ses pages, et je me demande ce 
que peut bien leur faire que tel 
homme ait volé, que tel autre ait 
Lué. Ge sont les seules célébrités 
que cette presse malsaine met en re 
ef, les seuls hommes illustres con- 
nus de ses lecteurs, | 

Que penser des catholiques qui 
aiment mieux perdre leur lemps à 
lire ces bêtises ou à potiner Je rn- 
man du jour, au lieu de Femplover à 
se renseigner sur des questions au- 
trement intéressantes traitées par la 
presse catholique, c'est-dire des 
questions relatives à ladéfense de 
leurs intérêts et de fours droits? 
Sont-ils des gens sensés ou des fm- 
béciles?. Ï 

Que leur rapporte, à ces gens. de 
dépenser leur argent aux salies de 
cinéma où de bals? Hs en sortent 
étourdis et les poches vides, pour Hi 
satisfaction d'avoir, pendant deux 
ou trois heures, vécu la vie qui four- 
pit Le plus d'armes à Salan, L'ar- 
gent emplové à s'en va soutenir 
L'armée de Satan, celle qui combat 
notre fanguc et notre foi, celle qui 
un jour, si nous m'y prenons garde, 
nous fera les compagnons du dé- 
ion. Encore une fois, sont-ils des 
sens sensés où des imbéciles, ceux 
qui pactisent avec les gens qui leur 
font le plus de mal? 

Enfin, ce sont ces gens qui se plai- 
suent de donner toujoursstrop aux 
oeuvres, ce sont eux qui donnent 
Je moins. lourtant l'argent placé 
de cette manière est celui qui nous 
apportera le plus, Un jour viendra 
où tout nous sera rendu au centu- 
ple, et ceux qui, se disant catholi- 
ques, refusent d'aider l'Eglise et ses 
oeuvres, sont des hvpocrites,  Îs 
démentent leurs paroles en ne crox- 


- ant pas‘ ä cette récompense future, 


puisque la Foi est-une des trois 
principales vertus que nous devons 
pratiquer pour gagner le Ciel, | 

Quoique Pheure du combat soil 
sonnée depuis longtemps pour beat- 
coup d'entre nous, À est toujours 
temps de bien faire. Entrons dans 
la lutte: demain il sera peut-être 


trop tard, ct'nous risquons de nous 


repeutir éternéllement d'être restés 
en arriere, 4 
ot UT Soeur Catholique, 

- Whitewood, Sask. 
"ROME — Plusieurs industriels 
d’ftalie”viennent d'aviser leurs ou- 
vriers qu’à dater de la defniére dé- 
eade de décembre ils rétabliraient 
l'horaire. de dix heures detravail 


LOL 


“par jour. Des protestations violen- 


tes s'élévent dans les milicux ou- 
vriers, mais les patrons sont décidés 
à ne pas céder, 


ROME -- Le roi d'italie a nom- 
mé le général Diaz due de la Vie- 


me me on 


les zouit-: 
le | 
S ont fait leur devair étiterribles bureauk où sc 
[le 
On ne nouslpédiés en 
demande pas de verser notre Suu4,! patron, 


Par ee beau soir de mai, 
lait dune faire une “démarche Il 
se rendait, muni d'une reconmanan- 
dation, chez le puissant M. George 
Simpson, de Lt maison Simpson ct 
Co. limited. ‘Toujours “imited.”? 
ces grandes entreprises. limited 
contme les joies humaines. limiled 


qui, elles, sont illimiled.. Latrecom- 
mandation obtenue par Tom lui 
procurait mème une audience à do- 


bouscuient 
s visiteurs chargés d'affaires, Cx- 
quetques minutes pat le 
C'est pourquoi il roulait 
emin de fer, tra 
rs de Lon- 
dres, les uns après les autres, avant 
dartiver à l'aristocratique coin de 
banlicue où se dressait, Sur une 
éminence qui dominait bien la Ta- 


présentement en ch 


mise de dix mètres, la rouge et nette 


ve vitlu de M, Simpson. 

Le train roulait. Du plancher 
compartiment où l'oeil distrail de 
Tom cherchait peut-être incons- 
ciemment quelque ‘épingle. le re- 
gard du jeune homme se relevait 


Del 

vers Ja portière pour contempler le 
paysage londonien. (étaient des 
rues transversales, puis d'autres 


rues transversales, des perspectives 
de maisons rangées en ligne, toit- 


s 


Lroites, eumme des  “perchoirs 
perroquets,” 
louvrières, tantôt vuguement  co- 
quettes, quoique jetées _ uniformé- 
ment dans lé mème moule, si la rue 
était peuplée de petits bourgeois : 
Eantôl cossues et cspueées,  Casées 
dans des gaines de verdure, si l’on 
entrait dans le domaine des gentle- 
men aisés. | . “ 
LE voavait des iluts sombres, plus 
anciens, où de hautes maisons, ja- 
dis en briques rouges, avaient lente- 


ment passé au noir --- un noir trés; pique, 


distingué, respectant la ligne des 


eorniches et ta saillie des sculptu-; 


res, Et ii v avait ensuite des espai- 
ces verts, des ‘commons? où jou- 
aient avec acharnements Mais Sans 


clumeurs, des mioches musclés, aux | 


mouvements solides et calmes. El 
aussi des cheminées d'usine, fançant 
idans le ciel d'un bleu cendrè, leur 
ppetit supplément de cendre. 
Lä-bas, an peu partout, des clochers 
ipointus, réconciliant tous les cuites 
dans la religion du gothique. 
Ailleurs, le train coupait de gran- 
des artères. Un fol surgissuil, ce- 
lui des gens revenant de leur tra- 
Lrant is libres enfin, dévo- 


Emplové 
rant l'espace des faubourgs: jeunes 
Milles longues et blondes, marehant 
{a grands pas automatiques et rapi- 
des: bicveleties évoluant savam- 
ment parmi des autos el les autobus, 
le tout vers Ja même direction où à 
peu près, dans un bruit de cloches 
et de trompes, que couvrait subi- 
tenrent le sifflet du rain, Nul ne 
cherehuit d'épingles, mais, à cér- 
tains endroits de la foule, eut-clle 
eu mème du place de tomber? L'ins- 
lan d'aprés, c'était de nouveau Îles 
zones désertes, les rues peu fré- 


quentées, les arbres en prison" re 
gardant par-dessus es niurs, in- 


nombrables jardinets où les ouvriers 
d'élite, revenus de leur travail et 
dédaignant le bar, travaillaient en 
manches de chemise à disposer gén- 


métriquement des plates-bandes del nir 


fleurs. 
. KO # . 

Tom Artless est débarqué.  Lais- 
sant derrière lui Fa-petile station 
aux trois quarts enterrée danÿ ses 
murs tapissés de féclames,. il 
vancee, par une avenuc élégante, vers 
la villa de M, Simpson, Son nez en 
air interroge les numéros qui ré- 
pondent un par un: pas encore. Des 


ba 


businessmen arrivant de La Cité enf- 


vitesse, descendent de teur auto ou 


da lon uidocar el disparaissent’ 


‘om al-! 


comme a durée de nos illusions -—1 


mieile, et nou-point dans un de ces! 


À 
du 


ih 
|\ 


‘D 


| 


d 


t« 
S 


y 
a 


# 


a 


el 


tésimale. 


1 


Ke co bloc ii Danuo tire cfpave pas: that does nol pu. 
Le semblables pour chaque nue, Lx vous êles en perte Douce, vous pot: 
es ques AUBIN “vez mettre en perle 


st 
D etoniceni Bonue chance, mon 
Si s'agissail de rues | tion ’ 


| Veuillez chercher aiHeurs une pla- 
1 C 


S 


on 


; 


Et par! 


vous dundi prochain. 


ron. et vi LFaverseor 


cote ct au-dessus, une 
s’ 


let le regarde partit 


Quelque €hose y brille, 
pointe 
ipaboteux de grav 


se baisse, l'examine, 
iuine CNnUOre. 
sure, 


perdre une minute de 


lkinson, de ‘Humber B 
à l'Hôpital Western de la ual 
du sémmeil, 
il'an, elle était 


L’'Almanach . 


Française,” qui se présente au 
public cette année pour la 
septième fois, n’a pas besoin 
d'introduction. 


vérifier dans 
Et présentez: 
SE tout va 


omme, Je: ferai 
ingt-quaitre heures, 


vous entrez. 


ivn, . 
Monsieur. 
ES 5% 


_— Oh! merci, 
à 


vous pouvez allez. 


_ Ab right 
Ton descend le per- 


Maintenant, 
ue à Ja grille. Un veu à 
légère fumée 
élève dans un encadrement de bri- 
uille, C'est M. 
à la fenêtre 


in qui imè 


ues et de chavrefeu 
impson qui s'est MIS 


Anis qu'a donc vu | 
rrèté et regarde finement Ex terre. 
une inc 
métallique entre deux échats 
jee blanc, Pas de 
oute, c'est une épingle; Tom ému 
la prend, lexa- 
Trouvaille de bon au- 
À noi, Rothschild! 
Une voix nette et dure 
= Jeunc homme! 
Stupéfuit, Tom Artless se retour 


s'élève: 


ne. 


— Monsieur? 

Jeune honume,. vous venez de 
volre {cimps 
amasser un objet de valeur infiui- 
Le travail est dispropor- 
jonné au résultat. Votre affaire ne 
Donc 
maison. 
ais 
nous, 


IA 
garcon, 
ne s'est passé entre 
e. . . .. 

Gabriel d'Azambupa 


DEEE, LEE 


TORONTO -- Mie Bessie Hodg- 
av, est morie 
adie 
Depuis le premier de 
demi-consciente, el 
on cas à beaucoup intéressé la cli- 


meet 
een te 


de la Langue 
Francaise 


‘ “L’AÏmanach de la Langue 


Il est connu 


et apprécié de tous. “C’est un 


| merveilleux 
propagande 


instrument de 
et d'éducation 


| pour entretenir le culte de no- 


14 


re langue et de nos traditions 


françaises. À ce titre, il de- 
vrait être dans tous les foyers 
franco-canadiens de l'Ouest 


Nous pouvons vous le four- 
au prix de $3.00 la dou- 


zaine franco, 30 sous l'unité. 
Les expéditions sont faites le 


j 


our même de la réception de 


la commande. 


{ 


Secrétariat de l’'A.C.F.C., 
“Le Patriote de l'Ouest,” 


le bout de jar-; 


Tom? H s'est! 


| 


tables de Paris, 
deux endroits d 


1 
l 


] 
1 


i 


{ 
1. 
Taley'rand. 


1 


} 


grain diner chez de prince, le soir 
même, 


sible! repartit 1e M 
quoi? : 
vir dans un diner, un liner conve- 


comme 


€ 
à 


les les règles de la gastronomie, tous 


vous en-prie, ne m'ordonnez 
faire cela. 


Je tiens à mon idée, et n'en’ veux 
pas démordre! 
saumons! 


penchg à l'orcille 
d'hôtel, 
lieu à voix basse, 
, [nous ‘n'en pouvons rien rapporter. 
Le négo-| Mais, à en juger par le sourire qui 


Un accident prémédité 


Tallevrand, qui se 
ne des meilleures 
reçut un jour, de 


Le prince de 
iquait: d'avoir u 


nons superbes, 
Jrenantes. 


S A 


+ avait justement 
ordonna à son 


et celui-ci 1 
ir l'un et 


naître d’hôlel de les serv 
‘autre, ° 

M faut qu'on 
is le méritent, © 


les admire comme 
t qu'on ne Îles man- 
se qu'après les avoir admirés! dit 
ils en valent la peine! 
igneur, c’est imyo0s- 
aitre d'hôtel. 

e?- Pour- 


— Maîÿs, Monse 


_— Comment, impossibl 


_ Mougeigneur, on ne peut ser- 
sable, qu'un poisson de ce genre 
ntrée où relevé de pota- 
Servir deux saumons dans lc 
néme diner, ce serait violer lou- 


1e, 


es articles du code culinaire. 
Cependant. 


— Impossible, 


pas de 


__ Eh bien! si, vous le ferez. Si! 

Je veux les deux 
Ecoutez bien... : 
“Lei, de prince de Talleyrand se 
de son maîlre 
et la fin de Fentrelien cut 
ce qui fait que 


avail apparu sur les lèvres et éclai- 
rail toute Ia physionomie du mai- 


ire 


d'hôtel, le célèbre diplomate 


devait avoir une idéc.de génie. 


L'heure du grand diner a sonné. 


Les convives sont rangés autour de 
la table adnirablement dressée et 
éblouissante de lumières, 


Survient le maitre d'hôtel en'per. 
sonne, tenant dans ses bras, sur 


jun plat d'argent, le prodigieux sau- 


non 


et marchant gravement, ma- 


jestüeusement, À pas compiés. 


| 


a ! 
0 


è 


| 
| 


SON, NE. 1.4. 


€ 


n 


EE 
Î 


Samedi, 1 


; 


On offrira en vente:— 


3 Génisses 

1 Poulain baï, 7 mois 

1 Veau ou 

A Taures | 

1 Vache romanhc, 6 ans. 
1 Bouvillon, 15 mois 

1 Vache, 6 ans: 

1 Vache, 4 ans. 

1 Jument, 7 ans. 


1 Cheval, 8 ans. 


1 Jument, 6 ans. 


# 


1 paire de Harnais 


Service de l'Etablissement d 


| 


Une double définition 


À un examen d'école, monsicur 
le curé extuninant sur le catéchis- 
me, demanda à une petite fille: 
Qu'est-ce que le sacrement de ma- 
rase? 'enfant intiuidé-se trou- 
bla et répondit: Cest.un état de 
terrible. tourment où: les niulheu- 
reux qui ÿ entrent sont condamnés 
à souffrir plus ou moins longtemps 
pour sé rendre dignes duciel, -— Le 
euré méconfent reprit la petite fille: 
Ce que tu dis. là, ce n'est pas le ma- 
rage, c’est le purgatoire. Comme il 
était pour marquer une mauvaise 
note à l'enfant, un des commissai- 
res Pen empêcha en disant: M, le 
curé, en y regardant’ de près, je 
vous assure que Cette définition du 
mariage est plus juste que vous”ne 
pensez! Fe. Foi 
: -t0! 
PORT ARTHUR, Ont, — T’'achè- 


vement du décompte .dans. la cir-f 


conseription de Port Arthur-Kenora 
contirme l'élection de Dougald Ken- 
nedy, progressiste, par une majorité 


ifférents, deux sau-| 
de dimensions sur-f 


\ 
Monseigneur! Je] 


Une vente rublique de 


AURA LIEU A LA FERME DE J. HALDOR- 


| 1922 
: COMMENCANT À UNE HEURE. 


Conditions--Comptant 


RE ESS 


Prince-Albert, Sask. 


de 54 sur il, Kebfere 1. vue. 


Va 


Comme un recteur suivi des qua- 
tre Facultés. 

‘Tous les convives 
thousiasment: : 

—— Oh! le superbe poisson!” 

— Quelle belle pièce! 

— Ah! Monseigneur, il n°y & v 

ment que Vous. ’ 
. Cèst un saumon conme jamais 
je n'en ai vull s'écrie un de ces cour- 
lisans. Un saumon sans parcil, u- 
nique au monde! ‘ 

À ce mouent, lé porteur fait un 
faux pas, trébuche, et, patatras! 
saumon ct plat d'argent roulent à 
terre, , ' 

Fous les convives de pousser aus- 
sitôt des cris de désolation. 

—_ Oh! un si beau saumon! 

— Comme il n'en existe pas deux! 

— Quel malheur! 

—… Ün malheur irréparabie! 

— Ahtie maladroit! dit le prince 
de Talleyrand à son maître d'hô- 
el due cette mésaventure ne  pa- 
rail cependant pas beaucoup émou- 
voir, comme s'il neût fait, en tré- 
buchant, qu'exécuter un ordre, sans 
doute l'ordre qui lui avait été don- 
né à voix basse, - ° 

Mais le prince de Talleyrand «a 
bientôt repris sapt fin sourire, son 
air calme ct serein. 

— Allez! dit-il au maître d’hô- 
tel, Enlevez ce sauinon, et'qu'on en 
serve un autre, Hâtez-vous! 

Et Pautre saumon, tout préparé 
sur le dressoif de la cuisine, ct qui, 
pour faire son apparition, n'at- 
tendait que cef aceident prémédi- 
{é, ne tarda pa à se montrer sur 
LE table et à provoquer, lui aussi, 
lémerveillement de lassistance, 
SEA } 


adtmirent, s’en- 


‘aie 


et La 


+0: 


n . 
. ROME — Le bruit court dans 
r'entourage du Quirinal qu'à l'occa- 
sion de Ja visite que doivent faire 
à Rome les souverains belges, dans 
les dernicrs jours du mois de jan- 
vier, on annoncera officiellement 
les fiancuilles de la princesse Yo- 
lande, fille aînée Ges sduverains ita- 
liens, avec le duc de Brabant, prince 
héritier de Belgique. . 


| 


_25.49.8, O. 3, 


28 Janvier, 


+ 


1 faucheuse: McCormick 
1 Charrue à défricher et 
camion 
1 paire de Harnais com 
- plets Us 
2 Colliers . 
2 Licols Fu 


s 


ze 


1 Wagon Bain, complet | 
. (31% x 34) 
1 écrémeuse 
1 rack à foin 
: Divers petits. outils 
ferme. 


és Soldats du Canada, 


= 


Se 
| 


Vos 


È C'est le Plus. Grand Nettoyeur- et 


du corps et du sang. Le 


EN 7 


tenir le système en parfait ordre par 
nement des intestins et des reins 
INDICATIONS: Sevrage,. ôter 
membres et le.sang, le temps de la grossesse, fAYSBeS  . ; 


eee Veuillez m'envôyer MILAL- 
Purificateur | 2 “ae votre célèbre POTION AN HN 
secret de la eanfé'est de'#e * «| TEUSE: Je puis Vous dire { ag CRCDe 

le bon fonction .. meilleur remède que je ra Les jam- 

., re pris. A:-tous les printemps ut que 


Ÿ 


‘couches évitées, 
retour de l'âge, 


times, éclampsies, 


hydropisie, 
{impuretés 
sortes, le trop d'emponpoint, 
mauvaise digestion. ” 


Remède absolument inoffensif. 
toyänt les intestins, les reins et le sang. 
gratuites verbalement ow par écrit, 
82.50 et je vous enverrali le traitement. aqùi convient 

AGENTS DEMANDIS. 


dans chaque ces. 
. Li 


|. Plan américain. 


Î'aux Etats-Unis où en Europe 


le lait dans les bes devenaien tee 
: ” È . Y main 

jambes. de lnit, maux de matrice,- : desne pourait LS ae et es ja 

mal de reins, rhuma- nant-je suis bien Me d'enflure. J 

“du sang de ‘toutes - : :. bes’n'ont plus de ir D ement et d'en 

la constipation et .là # p'ai plus détour ue vos Elf” 

ec" gourdissement. J'ai di veulent tous 

mt agit en net= -_  : . culaires à plusieurs: 1 me Arse20 

onsaultation P ire venir. (S! Re be 

Envoyez-moi u | SOUSSEAU, Fisher Branch: ManitobB 


Accommodation moderne et bon service 

. Prix—$2.50 et $3.00 par jour |A 
E. FOLEY, Gérant. ||) 
13ëme Rue Est et lère Ave, 


s. 
“ 


Aux Cotes du Pacifique 
à l'Est du Canada, 


£ 


_ ‘La 


9 


Voie Nati 
Vote Nationale 
+, vous offre un service direct, rapide et tout le 
confort désiré. Elle met en communication 
toutes les principales villes du Canada. 

. Le CONTINENTAL LIMITED fait chaque 
jour le service entre Vancouver, Edmonton 
Saskatooh, Winnipeg, Montréal, avec corres. 
pondance pour Toronto. Un train superbe, ra: 
pide, avec les commodités les plus modernes et 
.un service sans égal. Laissez-nous savoir où 
: vous désirez aller et nous vous dirons ce que le 
National peut faire pour vous servir. 

Informez-vous auprès dé tout agent du 

National.-G.T.P.; où bien, écrivez à Wm. 
Stapleton, agent de district des voyageurs 
Saskatoon. * TS ! 


\ 


RS TETE 


” , ‘ ‘ =. 4 


| CAISSE 


HAE 


OUS L'ARC 


Dépensez-vous tout ‘ce que vous gagnez OÙ 
# e à | 
économisez-vous pour J’avenir ? 


CAISSES PROGRESSIVES 


Déposez le ou 5c la première semaine. Augmentez vos dépôts 
© de fctou 5c chaque semaine, et en 50 semaines la Caisse de : 
 fcpaiera$12.75 _# Sc paiera $63.75 
. Plusles intérêts à 3% 


| CAISSES DECROISSANTES _: 
seulement vous déposez 


. Même système que’ les Caisses progressives, 
ure que l'année avancé 


les grosses sommes les premières semaines et à mes 
les dépôts diminuent. Ces caisses sont très en faveur. 


. CAISSES À MONTANTS FIXES 

en 50 semaines: 
$12.50 

$25,00 

$50.00 
$1n0.09 
$250.09 
4500.00 
$1.000.00 
AUPES $2,500,00 


sur tous ces dépôts. 


4 Déposez chaque semaine la même somme, Et 
à La Caisse de 25c donnera 4 eos 
". ‘La Caisse de 50c donnera, sesessosre 
La Crisse de $1.00 donnera. PRESS 
La Caisse de 32.00 donnera .. sers: 
. … La Caisse de $5.00 donnera +. ....ss. 
ii .‘, La Caisse de $10.00 donnera . 
La Caisse de 520.00 donnera . +... 
‘La Caisse de $50.00 donnera . 
Nous payons L'INTÉRET de 3% 


nm 


... 


FAITES PAR TIE DE NOTRE CAISSE DE NOËL 


LA BANQUE. D'HOCHELAGA | 


. Lg SUCCURSALES SUR L'ILE DE M 
es SUCCURSALES DANS LA PROVINCE DE QUEBEG 


a . a, 


ETS . 
: , ro ; . 


. CONNAISSEZ-VOUS LA ‘ 


TION ANTILAITEUSE | 


© '4M, le .Dr:— de ‘vous en 


t. enflées au Po, 


16 Avril 1915. 


== 


me . 


1 
Ë 
EŸ 
Ê 

Ë 


4 He, 


GATE 


: 


Que dirai-je des fréquentations? 
sont-elles un bien, un mal? Elles 
sont une nécessité, Les fous seuls 
marient sans.se connaitre. : 
La question nest done pas s'il 
faut les permetlre, mais comment 
4 laut les faire. La réponse\a cet- 
Le question $C donne en.trois mots: 
quelles soient “chastes, surveillées 
ee courtes? 1 _ 

Ai-je besoin d'insister sur la né- 
cessilé de la “chasteté?”..-Non, sans 
doute, Je ne m'adresse pas ICI à 
des files de mauvaises MOEUrs. 

J arrive cependant que, parfois, 
des filles honnête se: faissent sé- 
duire, non par malice, mais par fais 
Hesse, 


se 


À ces malheurcuses, ÿa- 
dresse un- avertissement salutaire, 
Sachez, mes enfants, que Île jeune 
homme aux* soHicitations duquel 
vous céderiez ne imanquerait "pas 
Je vous ménriser_.et.de vous aban- 
donner ensuite; où, St vous épou- 
suit pour votre malheur, il vous 
reprochcrait, volre faute pendant 
out le cours de votre vie ct entre- 
liendrait à voire sujet les, plus in- 
juricux soupçons, . C'est ainsi que 
intérêt s'accorde avec Ja vertu 
pour vous prècher la prudence. 

Les fréquenfations fe doivent pas 
simplement être chastes,' faut en- 
core qu'elles’ soient “sufveitlées.”? 
Mais, direz-vous, si elles sont chas- 
les, pourquoi les surveiller? On les 
surveille, non parce qu'elles sont 
chastes, mais pour qu'elles le de- 
meurent, Cela veut dire, ‘ent bon 
francais, que Ja vigilance est lPuni- 
que garantie de la vertu, “Que ce- 
lui qui croit être debout, dit lEcri- 
lure, prenne garde de ne.point tom- 
her,” “Celui qui aime le danger Y 
périrva,”? 

N'ayez point, mes enfants, Ia pré- 
sonplion de vous imaginer que vous 
appartenez à’ une autre raçe que Îles 
fillus déchues.- Nous sortons tous 
d'une même souche. ÆEt la grande 
différence entre celles et nous’ vient 
de l'éducation et de la vigilance des 
parents, Beaucoup de personnes 
que vous méprisez seraient aussi 
honnes que vous, et votis-mêmes se- 


| Le 


cefvenn”  esl  l'ex- 
d'ailleurs impropre, 
puisque,» forb-Houreusement le. cer- 
veau n'arien’äivoir on Ffffai 
qui, en angue commune, 
signer le coryzn”Vulgair 
rhe nasal, li rhinite siir 
mot Finflammationaigné J 
quense des .fosses-nasates) mal si ré- 


“Rhume. de 
pression” 


ple, en un 


me loimps que s'exalle leur virulon- 
ce, .…. mot 

L'inhalatiou de vapeurs irritautes, 
de poussières, d'eau  savonneuse 
pendant le bain, péndant la toilet- 
tes des petits enfañts, par exemple, 
peut être l’occasion de ce déchai- 
nement imicrobion, mais lé Froid est 
de beaucoup La cause la plus ini- 
portante et Ia plus fréquente. 

Depuis Pasteur qui parvint # ren- 
dre la poule sensible at éharbon eu 
la refroidissant, le rôle du froid sur 
l'activité micrubiennc a été ample- 
ment démontré L'organisme, pa- 
ralvsé dans ses moyens de. défense, 
ne résiste plus ou résiste moins. La 
porte est ouverte à" l'infection, 

L'action du froid- dépend moins 
de son intensité que de la brusque- 
rie du changement de température. 
C'est pourquoi un simple courant 
d'air nous apporté si aisément Îe 
fächeux çatarrhe, . 

C'est pourquoi le passage impru- 
dent d'un milieu chaud dans un mi- 
lieu plus froid où inversement: dé 
celui-ci dans celui-là produit le mè- 
me effet, ce oc -, 

Cest pourquoi le soleil printa- 
nier qui fond les glaces de l’hiver 
sème à tO6t à travers Les rhumes. 

Rien de mieux; en effet, pour 
enchifrener un nez que le froid hu- 
mide, le froid-humide dui vous 
prend par les pieds’ peu à pop 
. Une foule de gens sont ‘chaque 
jour exposés: aux mêmes intempé- 


ries, ‘Tous pourtant ne s'enrhument 
bas et il est d'observation courante 
que ce sont toufours Iés mêmes qui 
sont touchés. Il y a là évidemment} 
une question de prédisposition, pré- 

i le suivant les 
individus’ qui s’aecuse à son maxi- 
muni chez le nouveau-né et chez 
enfant et-va s’atténuant de plus en 


disposition très variab 


4 


plus à partir de l'âge adulte: 


Chez l'enfant c’est incontestable- 
ment le petit lymphatique, le petit 
adénoïdien qui est le plus exposé 


et le plus touché, . 


cnrhumé et affiche:aux 


en arriver Jà 
mal déjà. ” 


Ce furent d’abord des picoterents 
4 dans ‘les 
fosses nasales, des éternuements ré- 


anormaux, incominodes 


- 
U PA - “ 


/ 
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Les.  Fréquentations 


ee 


Rhume de : Cerveau 


dé la mu-t- 


Un nez lüisant et tuméfié précède, 
sans grâce aucune, le malheureux 
yeux de tous 

Je mal dont il'est atteint, |. 
Si le rhume n'était que cela, mal- 
gré tout ce sérait peu’, Mais poûr. 
‘i a fallu souffrir pas 


e 


EN? RAGYESS 
SAPIN 
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OS 
AN 


ROME IN) ONE 


| 


Chez l'enfant, le menthol, la ré- 
soreine, Le camphre, le goménol in- 
corporés à la vaseline où micux en 
| Le. solution duns l'huile-de vaseline, 
riez aussi Mauvaises qu'elles, si vous introduits lois où qualre fois par 
étiez. à leur place, elles à la votre., liour dans les narines fes désinfecte- 
 Malheur donc À LE jeune litle a rout ct favoriseront l'évacuation. 
rogante qui souffre de la surveil- ) se délier chez los si 
Eure paternelle: malheur à lu imère J1 Faut se défier ehez les plus jeu- 
contfiapie el lâche qui néglise son 
devoir! Quant au jeune homme 
qu'une telle surveillance indispose, 
renvoycz-le; il west pas digne de 
vous, 

.Eolin, que vs  fréquentations 
soient “courtes La raison de ce 
dangefeux exercice élant de se con- 
naibre, il doit cesser dès qu'on s'est 
connu, ‘Or, à volre âge, on ne pra- 
figué, point fa duplicité; Je fond de 
voire coeur, limpide cl pur com- 
me le ciël, est un livre qui se lil 
aisément. Pourquoi  s’attarder, 
pourquoi fournir occasion aux ten- 
latious, lesquelles deviennent plus 


mecfois des accidents graves, 

À cela on pourra joindre les in- 
halations à la teinture d’eucalyptus 
ou de benjoin. ‘ 

Il est tout à fuit indrspensable de 
protégér avec Ia vaseline boriquéc 
ou la pâte à l'oxyde de zine {a lèvre 
supéricure. “out à fait indispensi- 
ble aussi d'éviter le froid, 

. ; 7 GB. 
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A l'Enfant Jésus. 


0) 


Cher pelit enfant, que Lu es doux! 
périlleuses à mesure que Pattache. | De Quel éclat brillent les yeux! Is 
‘ment se forlifie? Ù semblent presque parler, quand ‘le 
Est-ce justement pour donner le regard de. Marie rencon(re le tien. 
temps aux liens de se former? Tac-|. Combien faible est ton petit cril 
tique dangereuse, désastreuse imè- Semblable au #émissement de lin- 
ie, abord, elle ne réussit pas nocente colombe est ta plainte de 
touiours: On s'aime souvent moins douleur et d'amour, dans lon soim- 
quand on se connail op: la fami- meil. 7, . Fe 
liarité engendre les querelles et le Quand Marie te dit de dormir, tu 
dégoût. Ensuite, quand cle réus-| dors; à son appel lu l'éveilles; con- 
sit, elle- peut aboutir à auclque ca- lent sur ses genoux, content aussi 
lastrophe. Imaginez unc rupture, dons le crèche rustique. 
toujours - possible, quand déjà les] - O le plus simple des enfants!avec 
“eux coeurs’ sont étroilèment unis.|uuelle grâce tu cèdes à la volonté 
‘Cest un désastre irréparable ct la [de la mère! ‘Tes manières trahis- 
ruine du bonheur pour toute la vie, Fseñl a science d'un Dieu qui se ca- 
Eufin les fréquentations prolon- [che. Lorsque Joseph te prend dans 
gées portentpresque infaiiblement [ses ‘bras, et qu'il caresse tes petites 
atleinte à l'honneur d'une jeune fil. fioues, tu le regardes dans les veux 
le, : | #8 avec lon innocence el ta douceur. 
Le monde n'est point naturelle-|. Oui, tu es bien ce que lu parais 
ment eharilables il à de la peine[ètre: une pelile créature de souri: 
à croire que de longs tête-à-tètelre et de pleurs; et pourlanf tu es 
soient toujours innocents,  Pout-|Dieu, et le ciel et at lerre t’adorent 
on dire au'il ait lort9 Lors donclen tr'emblant, 
quë”de telles fréquentations, qui du-f Oui, Enfant * chéri, 


les petites 


rent quelquefois des années, se ler-]mains qui se jouent, dans les che-|... 


minent par une ruptdre, ce qui ar-{ veux de Maric soutiennent au même 

rive fréquemment, Ja jeune person-fimoment le poids du vasie univers, 

ne en sort, difamée, les candidats Tandis que Lu serres le cou. de 

ne se présentent plus: et un”Célibat {Marie d'une éfreinte tendre el Himi- 

douloureux, parce au’il-est involon-| de, es plus fiers séraphiñs se voi- 

taire, devient le châtiment d'une {lent devant La face, Ô divin Enfant! 
‘imprudence de jeunesse, Quuñd Marie a élanché ta soif: et 
calé Les faibles cris, les cocurs des 
hommes demeurent enéore ouverts 
devant ton ôeil endormi, Faible en- 
lant,-serais-tu donc mon.Dicu lui- 
ménie?: Oh! alors, il faut que jel'ai- 
Tu ue; oui. que je laine, que Paspite 

iganis, déclanchés par Ja à entendre lon amour chez les ou- 
CES Le froid “| blieux mortels. Dors, doux Enfant, 
LHNPrCSSIUN e SroI, nu coeur vigilant; dors, Jésus chéri: 


Puis 


Des 


dl fluide il se coûgrèle alors dans Les !sarvér {nos ‘âmes: c'est ‘par arnputr | 


P. Faber, 
hnoins : complètement, : créant def. — 


Ne remettez jamais au lende- | 
main 


‘0: 


€ - Un petit garçon qui avait été con- 

le pauvre paient. ns . |duit dans une soirée s’y endormi. 
Le corvza aigu de l'adulte est gé-| Sa imère le rapporta à lu maison el 
fiérulemeñt bénin. U guérit en qua-Île mit au lit sans qu’il s'éveillat, Elle 
tre jours, huit jours au plus, habi-ise préparait elle-même à prendre 
tucllément, fuais non pas (oujours|son repos, lorsqu'elle s'entendit ap- 
sans-les complications. que, nons|peler: ‘Maman! — Et -bien! Jaités, 
verrons.si fréquentes chez l’enfant,| que véux-tu? — Comme cet drôle! 
mais i peut, comme on de dit si! Pétais tout à l'heure chez M X..., 
bien, “descendre surjla poitrine” et{el maintenant je suis dans mon lit. 
propager de proche &n proche Tin- Tu l'es éndormi, je l'ai apporté 
feelion à Ja gorgel au larynx, ‘aux sur mes”beas et je Lai coushé. nn 
bronches, aux.poumons, , Mais je n'ai pas fait ma prière. — 
Chèz l'enfant les inconvénients {fu la feras demain; quand on ou- 
du rhurue sônt beaucoup  pluslflie ainsi une chose, on le remet à 
grands, plus fréquentes et plus gr] jlûs tard, — EL si vous oubliez de 


d'autant plus que plus” jeune esl/jendre. au lendemain?” 
l'enfant. f .)  Vaincuc par ect argument, la mè- 
L'écoulement du pus par Tes nari-{re s'empressa de faire réciter {na 
nes peut entraîner une infection {e- prière du soir.à son fils, qu'elle em- 
nace de la peau avoisinante, voire! frassa avec lendresse. 
mème de l'érysipèle; les yeux, es Enfants, ne reméttez pas votre 
paupières peuvent être Pr ont prière au lendemain. Lorsque loc- 
casion de faire une action méritoire 
il faut aussitôt la mettre 
3 
LT 


méninges touchées; très 
l'infection gagne l'oreille moyenne 
par Hat trompe d'Eustache dont pré- 
cisément l'orifice, d'entrée est chez 
Penfant beaucoup moins bien proté- 
gé que chez l'adulée. 
Enfin c’est surlouf chez 


se présente, 
à prolit, 


"#7 10: 


Recettes . 


le très 


jeuñe enfant, organise ‘ cxtrème- - | . 
ment délicat, que le rhume risque JOURYERE CANADIENNE 


de “descendre sur Ia poitrine.” 
Aussi s'il est imprudent de né- 
gliger un rhume d’adulte, est-il cri- 
minel de négliger un rhume d’en- 
fant. * : 


Hacher votre porc frais bien fin. 
avec} quelques oignons, ct assaison- 
. iez. Faites revenir dans la poêle 
: *Ghacun a fa recette pour faire %-| avec saindoux et un peu d’eau, en- 
vorter sun coryza. .J’avore. que ieliuite mettezle « 
n’en, ai pas. On-dit beaucoup de FRS SE 
bien du solicylate de. soude à a do-[an ferblanc pour tarles, garnies de 
se de deux grammes pris en solütion! pâte. Couvrez. aussi de pâle et fai- 
en quatre fois dans la journée, deux{fes cuire dans un fourneau, bien 

chaud, Lorsqu'elles sont cuites, re- 


‘jours de suite. . . 

L'un se-met au lit, absorbe un bonf EU ar luc duc necicitas 
grog où d'amples tisanes.et se fait tirez-les,- enlévez-les ‘des assiettes, 
s et pilef-les, les unes par-dessus, les 

autres, ct mettez-les au froid, Fai- 


suer. L'autre respire du tamphre, 
celui-ci dn.menthôl, celui-là de | am- 
‘ tes réchauffer au besoin, On peut, 
äu porc frais, ajouter du”pain é- 


méniaque.…. 
Je crois qu'on nt peut guère bar- 
mielté, Quelques cuisinières le pré- 
férent au pore frais seul qui est 


rer Ja route au coryza, tout au plus 
peut-on en atténuer les. inconvé- 
nients. : EUR 


‘Une crème ou une pâte, à Poxyde| souvent bien gras. 
de zinc protègeront les téguments - 0: 


{contre l'irtitation, ©" } Le repos du vieillard est 
* Intériceurement l'aspirine Aout ctune majesté, ei 
simplement, 5 .. un à 


un droit 


0: poste 2 ° 


Avec céla peu boire ef pet Mañ-| Une facon charmante de faire les 


Sortir?. Si l'on veut, en se couvrant 
bien, - Eviter d'éternuer, cela” se 
‘peut. Se moucher méthodiquement” 
en fermant délicatement une nariheles laisse tomber sur 
pendant què Von purge l'autte. fronces légères, 


couleur, d'un ruban très étroit, On 
“a vitre en 


+ 


[et tout à coup il's'ëleva sur la mer une 
.#i violente tempête, que ln barque 


nes du menthol qui a occasionné |: 


comme un passeront. 


ves les complications, et fout Cela lie donner à déjeuner, faudra-t-il ut- 


dans des assiettes” 


ger, déposer sa pipe et sa cigaretie.| fit rideaux de chambre, consiste 
à Jes tailler en voile ou en moussc- 


CE e . \ 
line, et à les border d’un ruban . J Bichon, Agent Spé cial 


EVANGILE 


LE QUATRIEME DIMANCHE 
APRES L'EPIPHANIE 


&, Hathieu, vur. 


EN ce temps-là, Jésus entra dans une 
barque, accompagné de secs disciples: 


était couverte par les vagues, Jésus 
cependant dormait. : Alors ses disci: 
ples sappr'ochèrent de lui et l'éveil. 
lèrent, en lui disant: Seigneur, sQui- 
vez-nous, nous périssons, Jésus leur 
dit: Pourquoi craignez-vous, homimes 
äe peu de foi?h même temps il se leva 
et commanda aux vents cf à la mor, et, 
il se til un grand calme.-Alors ils Fu. 
reut tous saisis d'étonnement, et ils 
disaient: Quel est celui-ci, à qui les 
vents et lu mer obéissent? 


Le Coin 


des En fants 


Boum-Boum 
avait sept ‘ans, Je petit Fran- 
cois, lout blond, out rose, vif et. gai 


Mais un soir, en revenant de L'é 
<ole, une fièvre l’avail saisi, 

Et, depuis, il était 1h, dans ce pe- 
tit lit, et quelquefois en ses délires 
il disait, en ragardant ses petits 
souliers : ‘ 

“On peut bien les jeter mainlte- 
nant, les souliers du petil Francois! 
Petit François ne 1 
jamais, jamais!” 

Et sa mère se cachait pour pleu- 
iver. : 

Quand on voulait lui faire pren. 
dre une Lisane, un sirop, un peu.de 
bouillon, il refusait; 1 refusail 
tout. | 

“IL faut pourtant ie tirer de fà 
avail dit fe docteur. Cette lorpeur 
ev'effraye. Cherchez ce qui pour- 
rail ranimer ce pelit corps." 

Et il était parti. 

Cherchez! cela élail facile à dire! 

Le père avait acheté des images, 
des soldats dorés. les découpait, 
les incttait sur'ie Hit de l'enfant, les 
faisait danser; rien ne parvenoit à 


so 


La 


{distraire de pauvre petit malade, 


“—— Veux-tu. un pistolel, des billes 
une arbalète! 
-7… Non, non, non, répondait l'en- 
fant, - 

Mais qu'est-ce que tu veux en- 
fin, Bou l'ranéots? demanda lu mé- 
re. Voyons, il y « bien quelque 
chosé'que {u voudrais avoir... Dis, 
dis-le moil... à moil.,. .‘éa maman! 

Alors, Peufant se redressa sur 
son fit et répondit tout à coup: 

-— JC Veux Boym-Bouim! 

Bouni-Boumtf} 

La pauvre NAT jcla à son mari 
un coup d'ociligflaré, 

Doum-Boumt!  Tdle ne savait pus 
ce que cela signifiait. 

Oui, Boum-Bnum! 
Je veux Boun-Boum! 

Mais Je père se rappelail bien 
lui Ja malinée du lundi de Pâques, 
avait conduit François au cir- 
H avail encore dans l'orcille 


Boum-Boum! 


luisait quelque “ganthade, où se te. 
nait umobile et raide sur Île sà- 
ble, la tête en bas, Iles picds en Pair. 


Et chaque fois qu'il arrivait} 
Boum-Boum, le cirguc éclalait en 


bravos, ct le petit François partail 
de son grand éclat,de rire, 
C'était ce Boum-Boun-là, 


# 


dienuc-française, 


gurancée Gn fdree, 
/ 


SECURITE 


Demandez nos polices conjointes. ‘£a vie de la mère de 
fuville assurée par fa même police qui assure déjà. cclle du 
Si lu vie du père de farnille à une valeur financière 


# père. 


incontestable, celle de la mère eù-a unie égalernent. 
les deux sont couvertes par nos polices qui sont payables au 
survivant après le prernier déccs. 


ou adressez-vous à nos agents. 
L'assurance sur lu vie est 

comprend. de plus en plus qi 

maison où une étable qui 


L'OUEST, Mercredi, 25 Janvier, 1922 


La seule Compagnie d k | 

Ses actionnaires sont dos nôtres, 

directeurs figurent parmi Pébte de notre race. 
Près de 20 ans d'existence, 


Boum-Boui!” ; 

Le pauvre père fit demander au 
cirque l'adresse du clown, TE alla 
trouver l'artiste, qui demenrait à 
Montmartre, et Mi présenta gau- 
chement'et timidement sa requête: 
Son\petil François, bien malade vou- 
lait le voie! Quand il eut fini, il 
avait sur le front de igrosses goult- 
es. 


Vous demanda 

Boum-Boum. 
= Oh! tout prés! rue des Abès- 

ses. . 

— Alons! dit l'autre, T1 veut voir 

Boum-Roum, votre garçon? Eh bien, 

il va voir Boum-Boum.., 

Lorsque la porte s'ouvrit devant 
le clown, le père cria joyeusemtent 
à son fils: ' 

— François, sois content, garmin! 
Tiens, Ie voila HBoum-Boum... 

EL dans son maillol noir paille- 
t&, la houppette jaune sur lv crà- 
ne,le papillon d'ov sur la poitrine, 
ui large sourire coupant sa bonne 


demeurez? 


tigure vonfarinée, Boum-Boum, le 
Boum-Bonm du cirque, le vrail 


Boum-Boum parut. 

Œt sur son petit Hit Blanc, riant, 
pleurant, heureux, 
loyeux, on frappant ses maigres pe- 
lites mains: 

+ Bouwunu-Boum! c'est lui, c'est'Tui, 
cette fois, Bonjour Boum-Bouml! 

Quand le docteur revint, ce jour: 
là, il trouva, assis au chevel du pe- 
il Lrancois, un clown à face blême 
qui faisail rire encore el toujours, 


ile petit, el qui lui disai, en remuant 
lun morceau de sucre au fond d'une 


lasse de tisane: 


les mettra plus [y sais, si tu ne bois pas, toi, 


velil François, Boum-Roum ne re- 
viendra plus! À 

EL Ponfant buvait. ta 

-- N'ustee pas que c'est bon? 
"-- Très bou! Merci Boum-LBoum, 

Le pére el laimère pleuruient mais 
celte fois, c'était de joic. 

Et jusqu'à ce que le pelil Fran- 
cois fût sur pied, une voiture s'ar- 
rôla tous Les jonrs devant le Tapis 
d'ouvrier de la rue des Abbesses, 


el un homme en descendail, enve-+l 


loppé dans un paletol, le collet re- 
levé, el, dessous, coslumé comme 
pour le cirque, avec un gai visage 
chlavfné, ‘ 

- Qu'estece que je ‘vous dois, 
iuonsieur? dit à La fin le pére av 
utuire elown, lorsque l'enfant ft 
sa première sortie, Gar endin, je 
vous duis quelque chose. 

Le clown tendit aux parents ses 
dens larges mains de brave hounne: 
— Une poignée de main, dit-H, 

Puis, aprés avoir posé deux gros 
baisers sur le joues ‘devenues roses 
de Fentant, simplement il s'en an, 

‘ Jules Claretie, 


ms eng mama or mn an 


Pensionnat Notre Dame du 
Sacré-Coeur, Howell, Sask. 


Désirez-vous donner à vos enfants 
une éducation soignës, un cours dé- 
tudes tel que demandé par I pro- 
vince’ de 1 Saskatchewan? Adres- 
sez-vous aux religicuses dela Pro- 
vidence 

Ouire la français qui recoit une 
nlention toute particuliére dans 
les classes, on enscrgne la musique, 
le dessin et les travaux à l'aiguille 
de Tous genres. ‘ 

-Les jeunes filles désireuses de se 
livrer à la carrière de lenscigue- 
ment,-trouveront dans cette instilu- 
lieu, entière facilité pour se prépu- 
rer aux différents diplômes requis 
à ceictfet; eties soul donc admises 
à tout âge; les garçons sonl'acceplés 
jusqu'à leur tmeizieme année, 


Pour plus amples renseignements, 


s'aresser À Bévérende Mérc Supé- 


vieure, 


La Sauvegarde 
Assurance-Vie 


BUREAU CHEF: MONTREAL. - 


Gérant Provincial pour la Sask.: RAYMOND DENIS, 
Vonda. 


assurance-vic qui soit Cana 
Ses 


Phia de dix aillions d'ag- 


,» 


ABSOLJIE | 
'outes 
Ecrivez-nous ‘sans larder 
entrée dans les invcurs L'on 


i'il eg absurde d’aswurer ne 
etre junais ét de 


ne pas assurer Ja vie du père. ou de I mére de famille’ qui 


mourront jnfailliblement. 


Si vous n'avez pas encore rémpli ce devoir familial, si 
vous êtes encore parmi les quelques-uns qui #’ont pas d’as- 


eurance, écrivez-nous, nous irons vous voir. Mais ne turdez 


‘pas, ot-lie Vous aseurcz pas à 
Sauvegarde, parce que vous ne 
plus avantageuses, et que c’est 


une autre cmnpagnie qu'à di 7 
trouverez nulle-part de polices 
11 devoir pour vous de donner 


‘ Ja préférence à la seule compagnie française de itout le 


Canada, 2 . 


RAYMOND DENIS, 
1. VONDA - 


Gérant Provinciel, . ii 
‘. | SASK. | 


EE 
LI 


= LA SAUVEGARDE 


Venfant: eriu,! 


DE 


er 


ni 


ne Re manne me mn + 


Réparation des tracteurs 


à prix réduits 


Cylindres repercës et munis de nouveaux pistons et @ 


houvetux nannennx, 


velles et 


‘ fes de fonte de fer, cuivre et demi-acier. 


d'engrennge. 


soudure à l'oxy-acétylène. - 


Réparntion de manches de mani- 
Nôua manufncturons toutes sor- 
Matériel de 


î 
È 


Prince Aiïbert Foundry Company 
Téléphone 2217 En face de la gare du C.NiR. 


ee 


EC Y 


SOLUTION 


DU PROBLEME DU CADEAU DE 


NOEL. 


Votre Photographie 


Transmet les sentiments sans obligation de votre 


“part. 


dès mainténant, 


Les Photographes des Enfants 


Les portraits des enfants ne grandissent pas. 


À. E. CROSS 


Téléphonez 3014 ct fixez vatre heure de pose 


O. À. VOLDENG 


Nous venons juale de recevoir des denises enlitminées sur 


parchemin, de 


s cudres ct des nnortlures. 


QUAND VOUS 
AUREZ 


"Téléphonez 22268 


D 


u 


Preparez-vous à bâtir. 


È 


A D DEEE 2m me A ER IST RENE 
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Prince Albert. 


BESOIN DE 


Et votre ordre recevra notre 
promple attention 


Fos 


finCe 


——… imited -— 


ESRI 
» an AR 2 RUE 
RATE 


4 


Albert Fuel Go. 


PRRREURTER AE REP fe, D LPS PP MATE QUE SAS LAID S  e u À  A N 


BE et 88 mue Notre-Dame OuCst 


TELEPHONE —- 2733. 


DESMARAIS & ROBITAILLE, Limitée 


Vine de messe —— Articies de Mission 
MONTREAL, PQ. 


Nous vendons tout 
ce qu'il faut 
pour batir 


Portes ‘et Fenêtres 
Fini d'intérieur 

Carton (Beaver Board) 
Papier goudronné 
Papier à toiture 


Nous vous accorderons 
les plus bas prix et nous vous garantissons satisfaction 


McDiarmid Lumber Co. 


Saskatchewan 


DD 8 4 MR ERA SANTA À D OA 26 eue 280 


” nIFE RE 
Ornements d'Eélise et 
. : Le . EE pr 5 
Articles religieux 
UC A AUS TEN Objets do pété 
Uronzces Bingsorie 
Chasubiorte } Bannières ef Drenpennx 
“tatney Chandellos 


TENTE CRAN ESS PNR TRE 


"Labac au prix coutant 


QUALITE GARANTIE. 


SINON ARGENT REMIS. 


| 


Pour faire connaître mes tab acs dans l'Ouest, j'offre aux lec- 
teurs du Patriote les variétés suiv antes au prix coftant, Commande 


avec,la commande. 
| Petit Rouge (spécial doux) pesé 1 Ib. 25 cts. Ja ‘1h. 


| 
Î 
d'au moins 50 liv 


Grand Havane 
Grand Rouge 
Comstock 
Grand Turc 
Belgique 
Petit Rouge, 
Quesnel et 


res, Tabac No 1, 


LL LL] LL] 32 LE] 

e ” FL 22 u 
3" LE] 44 o 

Li #1 22 n 

» "y 33 " 

ct Petit Havane 3: ” 
Parfum 55 M 


d'Italie 


ns 


. Timbre compris, 


Condition C. O, D. ou comptant 
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L 


réa re 


l'roviden tiel 


avis de décès! 


Un fait extraordinaire sur- 


venu dans une Mission 


du McKenzie 


em ns 


Sous Le dite, “Providentiel avis | 
Apostolique |- 


se chiots La Revue 

4 Mari linmaculée, 

publie ee qui suit: 
“en on lise la 


de Lyon, 


lettre 


Ve EUR 


vite 44 Labs salie réruvité du sige 


À cénéroble 4 
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L''apostolat, 

Cette ere clé comminique 
terre dre neatnsrlle le sé mar Cor 
Au rite snmnes PULL vel fonde 
or Ernst alere en Franr 
Lei opastaligue du Hair 
Eiruat re 8 ni 
5 le sul de 
fau du dir, 

à Presidennee. 
Le 2'fécrier FAT 
Xeveu il je 

Tasse d'abord Jri0s CCE late ITU 

mel pour di double 

L'ETIS HUIT faite er 
chers parents, Je 
inaie hruvelle que 
Fan dernier © Prious bien 
sacs ahirs défnnis' Je ef. 
Êra e Hicn eJAVent 
{5 ee Ja Mesa. pour 
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ice s pré & Le H&oln! 


sons D 
RE vote avez appris k votre caté- 
bieine, peut- être mêine avez-Vous 


servi Ja Saînte Messe. 
—Jc vous fie .de vouloir bien : 
fn bes connaissances 
qur noncep va tre ñ iRCtCNce Eur 
EU Je vais ous 74 one: Le 
jour de Pâques 

; nt, de s’écouler, je célébrais 
rifise de la Mose à ja 
shape < an cou ent de la Provi- 
eoure du Saint 
sans que : je puise Pré- ; 

à quel mnomsnt, le corporel 
trouves tout mouillé, ou du 
ons mouillé aux deux tiers, il-y 
Lant d'eau qué à nâppe de 
sous en toit fortement mouil- 
D'où venait cette eau? Jl 

. pas de gouttières à la mai- 


quel POLE 


dre acass Ÿ & 
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Va 


à st & onohenle pour moi; 
Ur vensai bien souvént durant la 
crées mails je ne pus trouver au- 
sr Alunon à ce phénomène dont | 
linais jamais van d'exemple. 
andenaiu, lundi, je disais la 
l'Evéché, dans notre pe- 
elle privée, nos cingi: 
Je étant “présents: quand 


8 it 


gun à 
hp 
ii 


5e 
u 


@t à ‘ma 
mere d'eau olo- ! 


HITS HE tite . 


Sono don Les moins en Jar- 
geur pat était  venüe- cette 
Tu Mratère. Durant ‘le 
au At mnt Sacrifice, je m'u- 


Free ques Qu'il v avait de l'eau 
rie dû cilice, À ma 
ü Cette eau {soit de 
siere aoit du bord du pied 
ut cire), d'abord globuleuse, 
setendait ensuite et une partié pas- 
sait à travers le corporal et mouil- 
lait la nappe. Le mardi, le méme 
chose se produisit ; je fis signe at 
frère servant, il s’approcha de noi 
et je Nu dis: “D'où ‘vient cette 
peu?” Naturellément, il me ré- 
pond qu'il n'en savait rien, C'é- 
tait seulement pour qu'il en fût! 
tonoin que je l'avais appelé. — À 
notre déjeuner, devant {ous nos 
frères at devant le R. P, Leguen, 
ie perle de ce phénomène inex- | 
?henble. 

Le mercredi, encore la mêinE 
chose, at je fis signe À TON ser- 
vant, Jrs autres cinq, frères, se rap- | 
plant ce que javais dit la veillo 
à Hiemmer et ayant vu le siëne 
Lu lavauis fait vinrent antour de 
nçi pour étre témoin da In chose. 
Jeudi, Les trois jours précé. 
dente, comme c’ést men habitude, 
ie mottais le calice sur l'autel dès : 
l: veille au soir, avant de me cou- 
cher. pour avoir tout prêt Le ma- 
lin: ce jourd'hui jeudi, . j'avais 
Inissé le ‘calice à la crédencr, je le ; 
portai à l'autel jusle avant. de 
commencer ]n sainte Messe, et a- 
lors seulement J'étendis le corpb- 
ral sur l'autel, m'ässurant qu'il 
n'y avait pas d'eau dessus, puis-je 
commençai la récitition des 
prières qu’on dit au bas. de J'au- 
tel ct je continuai jusqu'à l’Offcr- 


rc 
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ci 
ci ne 
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(1) Ce neveu habite. Les' Vars, en 
Ardèche, Dans 'fûtervañé: ‘de”cing' à 
six jours, {L perdit, ! au- mois, de: févrièr 
1916, son père et 54 mère, frère et 
belle-soeur-du P.; Roure:- on 


ci-après. 
n .daranliseons lauthenti- 


de l'année :! 


0 7 environ Ja longucur d'un : 


‘inire. 


ce mains me tremblaient un peu; |Sucrifice, comme un 
'unlève le voile et vof toujours gent ct comme 
petite mare d'eau à sa même 
À pince, . C'est dont entre lo com- 
mencement de la Mese et le mo- 
nient où j'enlève le voile de dessus 
: le calice que le phénomène se pro- 
dat, pour la pelite inare-d'eau, 
lDiuuis lent contre le pied du ca- | mauvaises nouvelles, sans 
Bee, vlle a paru à seulement au ; d'où elles viendryient, 
SATIETORILIS ice avec le corporal, | hâte qué le courriér d'E Urope qr- 
aidant après l'Offrande; [rive, il n'arriva que le 27 jun, 
Le deux jours smivants, vendredi [in “annonçant la mort de votre père 


L ul unedé da même chose a eu Jet de votre’ mère,: décédés tons les 


Mosse, 
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[fu soit pour la polite mare d'eau, deux on. février. Le saint jour 

; | art jun l'eau qui touchait le ide Pâques est un jour où Notre- 
lyiel du enlive, ot remarquez pour, IScirmeur Jésmns-Christ exerce e fu 
joe iris dernicrs jours, après jtui éricorde. T1 aura permis Lux. 
Ihren, aout qu'il n'était pas jiimes de vos chers paronts de sn. 
ï 


inde de l'éau des bnreftes eur le : dre er à moi pour que j'offrisse 


Les 
ù 
{ 
pod du énlier, je Fesutais encare fpour eux le Saint Sacrifice. C’est 
avoe Je petit loue ‘ie nous nont ‘ti que je ] ‘explique. 


Sauve Je démon qui vient ne | Pourquoi? Quelque négligence, une 
diatcure durtuc de  Saint-Sacri- À sHpérature -bassablement  rigou- 
Ft Ja ucdeur ce copait pose USE. el peut-être aussi quelque 
ri IR HEGCUL, CR RFA DOS | maüyaise humenr ont pu causer cet- 
sut, mûis nÉnntRonE, je ne m'ar- Îte ibstention. 
te pas Loaucoun & cette supper | Mais nous avrions tort de beau- | 
Sion; l démon, me dis-je en moi- coup récriminer, puisque, dans l’en- 
me, ne pas coutume de s'in semble, tios franco-canadiens, tant 
IBume, Do pas CC N° les. fermés Que les ‘hommes, ont! 
Îer sur un autel où on offre le 
Eaint Sacrifice de ln Aosse, il roc ; 


donné avec uhe. parfaite discipline. 
“Nôus léur ‘dénnons . rendez-vous 
! s s 
semble qu'il y souffrirait trop. Se- por nn Se en ne € pour ren 
i + al H 4 dl = 
rait-ce non ange gardien, MON :trer définitivement dans nos aw- 
gain Patron, pour m'averur par iciennes positions. 
cetle présence d'ent. que pour of-}. Mieux encore qu'hier ils sauront 


La 


ha 


fie le int Se acrifica i] faut être prouver au parli anglais de notre 
Lien pur, pour me reprocher des Hits qu'ils mentcndront pas se 
E ne délits dk désligences, d laisser traiter en parias et qu'ils ne 
QUBIRIENER ES HSREENCES, CCS lJenr permettront pas d'humilier ici 


crtiluecs danse nine secs 3 eninte? ile nom fr 


Protabiement ra dis-je en moï- 


ançais plus longtemps, 
0: 


merac, et je itchai de ne purifièr | 
lé phia pose ible, de miens me pré- | 
barer à Unr ae ion nt sainte, d'évi : Comme nos lecteurs ont pu le 
ter les‘distenetions, de bien ob- constater, la population actuelle dei 
CR ST ; la province de Québec est de 2,-: 
soiter joies les rubriques, enfin, :349,067: C'est done, dans la dot- 


ce de mai DUAux, Et ce- {nière période décennale, un accrois- 
, etait ious Les jours Jo sement de 543,291. Cependant on 
chose Lonjonis cette petite se montre plutôt désappointé, là-bas, | 
F4 ie GUILS ‘du résultat du recensement, : Celui- 
PANUCHUE le corporel, et estte lei aurait été fait d’une façon incom- 
srau do picd di eakce. : jus- iplète, surtout dans la ville de Mont- 
Si Fans di incolusir ersent, le iréal, 11 y aurait même entre le re- 
AS piue ‘ue pen nsër, ni dne | cénsnnent fédéral et le recensement 
is DE Æ p | smünicipal un écart représentant Li 
ur, Para Ja nnit du samedi ichitfre imposant de 160,009, - 
u dimanche. jene plis dormir tant} En parcourant le tableau des dif- 


pb Énoment MTANSO me prénc- jférents comtés, un fait saute aux 
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ut 


sève, shréesenple que je fais mon 
ible pour celébrer dignement, 

5 pour siouifivr ettte ean? L'eau 
a Un: agpe de purification, peut 


lavail cobnnencé dès avant 1911, La 


ur tait malheureusement trop vrai. 
IL'atiraction des villes aitire encore 
ile rompagnard, 
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Î 
he enfer titre chose dans lei ar Georges Pelletier écrit à ce 
: ypronoë dans le Devoir: 

Ah eg, elle et in signe de! ; E masse n est plus aux Champs 
ini aus ot dans les campagnes, où se produi-\ 
ES a. Mais aussi un signe Isent les vivres et les denrées alimen. ! 
ne Fahneise at, qui peut aveir staires, où La vie est à meillonr prix, 
bessinste ral lsceiment? C’est ‘plus saine, plus productive; Ja mas- 
un rin in le peur ni chrétien, ce atelte marche vers. les cités j 
eut les rot do perreloire ic es, vers les usines, les Hp! 
RARES froce du parguloire, Com ireaux, l'encombrement, Ja vie ché- 

joint se faut il que je n'y ai qras ire, le logis étroit.” 
pehaé pus cédé? Mais qielle oui Les .Partisans de l'industrialisn-! 
quelle s êrnre du Purgatéire &'adres- ion à outrance dans Québec dai- 
assé hjni ot Nat | jvent se réjouir. Leur cwmpagne 
» nu vise À raoi Kat urellement porte des fruits, La. égislature 
MES pensées se -poritrent sur la |qébecnise se inontrora-t-clle aussi 
faraille. -"" Assurément, me dis-je |complais sante vour evotte catégorie 
en mp} mêine, quelqn un de fyidct sitovens que dans Le passé? Ce 

esnille est MIO. inauis qui? Éèkes nes bus à souhaiter, 


men frère ? Quelqu'un de mes | 
soeurs, -dei neveux, dés mièces? À 
ces questions, par les données je ue 
[po ivais trouver de réponses, ie 
‘snipçonnais cépendant qu’il pou- 
:vait ÿ cn avoir deux, car le signe 
lappara issait toujours double Te 
m'arrêtai à cette conclusion et dès 
ile rhatin:dn jour suivant, qui é tait 
un dimanche, je me prépurnis à 
iofirir le Saint Sacrifice de. Ja! 
lftase pour l'âme ou les nos qui 
Îme faisaient appel. Mais je de- 
ivaix chanter Grand'Messe et 


indépendance de 
l'Écosse 

LONDRES — Voici qu'il se fajl 
un imouvement pour obtenir l’indé- 
pendance de l'Écosse, 

Quarante membres de lu Ligue 
Nationale Ecossaise qui désire une 
séparation complète d'avec F Angle- 
ilerre, sc sont réunis récemment ä 
Londres, au son des fifres et des 
cornemuses, gt ont affirmé eur fer. 
imie. détermination de lutiér, s’il le 
ifaül, pour obtenir l'indépendance 
complète et absolue Vis--vis de 


la 


| cetée Messe était retenue, je dus] l'Angletetre, 
saüiefaire À celte o blisation. Ce |. Les brateurs rappelèrént qu’en. 
jour. à, rien ne part üt, pas d' eat “1706, l'Écosse tuit un pays libre 


avec ù : . 
eur le corporul, jo nt 'expliquai 7 tevec une dette nâlionale de seule 


léause, c'est que la Masc: était dite 
poux unc autre persinne. Le 
ilendémain lündi, j'eus hâte d’of. 
Ifrir le Saint Sacrifico. “pour lâme 


nent un schefling et sepl deniers 
par tête, Auiourd'hni, chaque écos- 
sais doit 177 livres stérling. Les 
taxes payées. par lEcosse l'an der- 


jou les ârnes qui-s'adrexaient à [de cotté somme fut. employé au pro- 
mi, : À POffértoire; quand. fe [fit de l'Écosse, 


‘découvris le caliés; je: me réjouis 

de voir qu'il n'y avait 5 fien sur Ve 
corporal, pas de aïe déau, rien 
non plus contre le pied du, calice, 
rien non plus de tout lé temps que 
dura la Messe, mais, quaridéjé re- 
viné pour prendre les dernièrcs ab- 
lutions, voilà la petité mare d’eau 
qui päraît, nou à la même place, 
mais de l’autre côté, et quand je 
déposai ‘lé'calice ‘à ma gauche, 
vôflä-èncoré, comme les jours pré- 
cédénits de l'eaû : ‘qui paraît con- 
tre-le pied du calice. J l'inter prétai ! 


niér se montent à 113,487,000 livres 
sterling, mais seulement un quart 
Les incnaces des Ecossais n'ont 
‘cu-pour résuitat que de susciter des 
sourires Lienveillants dans la géné 
ralité du publie. : 
ie 
Le grand prix de littérature à 


| 

QUEBEC — L'hon, M. L, A, Tas- 
des députés, que le prix David con- 
qui séra accordée: à l’auteur de la 
Québee année, dans la province de 


Québec 
cherean a annoncé à la Chambre 
sisterait en une somme de:85, 006, 
plhs bellé oëuvre littéraire publiée, 
ucDec, 


La pe tite mare d'eau va-t- !cola commo unbréponse des âmés 
folle encore étre à sa même place? [pour qui j'avais offert le Saint 
remercic- 
pour me dire qu'- 
elles étaient souligées ou délivrées. 

Dupuis lors, pas ‘di apparence d'eau 
eur le corporal durant ln Sainte | bien inspiré en songeant à encoura- 
- ger et à récompenser les oeuvres lit-|. 


j'avais écrit 
aux Vans que je m'attendais à de admis 
savoir . 
J'avais | français et ‘ang ais, pourront. pren- 


H 
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HD vins purificuoire, «t chaque fois. B. Roure, missionnaire. 

jou contact du alive ef corporal, de : 10: 

Ile su ant jan, globulense d'a: Gros, succès éléctora à Wau- 

Lurd, puis s'éiendunt et past à chope 

vers ce finie et allant monille er: P 

D Hapqite ‘ 7 Î On nous écrit de Wauchope: 

| Cela a cure toute da somaine, de-i : L'an dernier, à pareille époque, 

pus de diriunebe do Pâques jus. il Lélement francais de Wauchope, é- 

l D 4 

hum audi inclueitement: Ce tait rudement humilié, lors. d’une 

no | éennuu 0! | élection de commissaires d'école, 

ge Se JS il étrange of pour moi: pat suite d'un matentendu fâcheux. 

pins ip slide d'ecpliquer cela par ll Quoique cet élément soit ici en 

he. ciess pattivellee  Purant les ; forte majorité, les Anglais l'empor-! 
Guise pire ici jours, mon esprit ctaieot pur 17 Voix coatre 12 

Le “Ur leon L'or vol L  Kos Français ont pris, celte an- 
ét rouge à déconvrir s OUT née, une reva anche éclatante, Is 
prit verir, rasis impossihle de :leinportaient hier haut la main par 
rie Le xplidaer. Ki ce n ‘est pes 96 voix contre 14. C'est avec Joie 

ue CUVE ni Pure, ine dicie «n que nous les félicitons de leur vic-; 
D eneieriér duel sé done l'agent li Ce succès aurait pu étre plus! 
nej-rérné, ie t élane agen ;Camplet encore: car 10 à 12 des 

Lui prod cela et ilans quel but ? ‘nôtres n'ont pas répondu à l'appel. 


ar il nous |: 


‘Le recensérient dans Québec | 


e EU ! veux. Ouze comités ruraux font une! 
rt a us nu ". . qe Pa iperte sensibles Te es vrai quo pour | 
Le : ms ete € € €icinu de ces comiés, la dégringolade 


déso-tian fs Ja campagne est done | 


Ua mouvement en faveur de! 


‘bien le brüil fait autour de’ ectte 


— Je Suis henreux que ‘le pre- 
mier ministre ait annoncé la bonne 
nouvelle lui-même et si j'en juge par 
les messages que j'ai reçus de tou- 
tes parts, a déclaré le ministre des 
Benux Arts, “le gouvernement a été 


téraires dans; notre province, 

— Les auteurs anglais seront-ils 
au, Concours ? 

— Je crois”, ue tous les auteurs 


dre part au concours, mais c'est au 
constil, dés: ministres qu’il appar- 
tient.de. décider des conditions. On 
nous a suggéré .de diviser le prix ent 
deux. Ge détail n'est pas encore dé- 
cidé, 


: er LT ee 
} 
La criminalité augmente au 


Canada 
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OTT: AWA — M, R, H,:Coats, sta- 
lisiicien en chef du Canada donne 
des renseignements très intéressants 
sur + criminalité au pays. Son 
dernier rapport s'applique: à 1920, 
La stalistique est divisée en deux 
iparties, luné concernant les offen- 
ses criminelles les plus graves et Ia 
seconde les infractions aux lois pro- 
vinciales où aux ‘révlements muni- 
cipaux, 

Au cours de l'année il a été pro- 
nonecé 162,703 cond: uinations dns 
les deux c “alésorics si lien de 1504 
1010 l'année précédente. "Gel 'accrois- 
iscmetit est presque entièrement at- 
tribuable ‘aux éondamnalions son- 
maires pour ments défis. 


Quoiqie li crivinalilé ail aug: 
wmenté d'une manitre générale de. | 
puis la gucrre, les crimes el délits 
igraves sont nétmmoins on régres- 
jsion, La crinünalité juvénile à dé 
icliné ét, au nombre de 4,624 jeu- 
jnes délinquants traduits en ‘justice, 
| 269 ont lé acquittés, 2,558 des vas 
ivenaient de Montréal, 


H Ya ou 23,213 acensations pour 
délits SEAves ou-crinies, comparé à 
23,021 Pannée précédente, dans 79 
pour cent des ças, il v a eu con- 
|damnation. 

C'est la provinec d'Ontario - “qui 
tient la ‘ète. au point de vue de la 
criminalité, avec 294 malfaiteurs 
par 100,060 habitants. - Les autres 
profinces se’blücent dans lPordré 
suivant: Manitolia, Colombie Britan- 
lnique, Alhértas Saskatchewan, Qué- 
bec, Nouvelle-Écosse, Nouveau 
Brunswiék ét Vükôn. L'Ile dt 
«Prince Edouard ferme Ja in 
javec 20. criminels soulement pat 
100, 000 babitänts. 

Relativenment à Ja question de; 
fempérancé, le stalisticien en chef 
fait reinarquer  qu'antéricurement 
à Tannée 1919, les condamnations 
pour jivressé avaient réguliéreniont 
décliné d'année en année, depuis 
11913, où celles. atteignaient Je nom- 
‘bre de 60,975, jusqu'a 1918, où elles! 
étaient tombées à 21.496, En étu- 
jdiant les statistiques de cecile na- 
iture, il fault leS cônsidérer, dit-H, 
Înon seulement où point de vue du 
|fait même, mais au: au point de 
lvue des moeurs, 

Ainsi quon l'a déjà fait. observer, 
ia criminalité, d' uhe manière géné- 
irale, a sensiblement diminué peñ-! 
{dant les premières années de Ja 
guerre. mais elle à pris son mau- 
| ventent ascensionnel - depuis Ia fin 
des hoslilités, I faut aussi faire 
lentrer en ligne de compte 1 "adop-i 
ilion de nouyelles lois répressives | 


let le degré de rigueur qui s'attache; 
à leur observalion. . 


Dee a Q? 


En 19341 

" Les Allemands cherchent à of- 
rblier leur défaite en.se .grisant de! 
leur prochaine victoire, el Je major 
Solf, artillcur retraité, vient de Jeur 
vaconicr de quelle facon js écrase- 
iront fa France en 1034. 

Ce récit anticipé sl un Foiman 
qui s'appcile la “ésurrection alle- 


manie" Ou v voit comment de 
imyvsiéricuses sociétés militaires se 
sout formées dans toute PATemagne, 


icomment des ravons extraordinaires 
font sauter Îles navires anglais, à 
vingt-cinq kiimuètres ‘de distance 
comment un fusil, vendu partout à 
jte de jouet, devient mortel par 
Padionction d'un tout pelit dispo- 
sitif, cle. 


| C'est Ja grande nsociation secrè., 
te, le “Club des mofensif qui 
leunduit Paffair. Allemagne eu 
fiere su Jove an raies signal, 


ka moins de fous qu'il n'en faut 
pur d'écrire, Lane Hhenreuse F rance 
est miée eu chape, 
|‘ elles Sunt Hs ac tuelles récrést-| 
tiuns intelleciueles de li pacifique 
Allemagne... de l'Allemagne incor 
j'irible. 


Du radtum au u Congo Belge 


IE parait que le Congo belge pôs- 
séde une mine radifér e, “le très gran- 
de valeur; seutement. /. ou ne Peon- 
naît pas on emplacement! 


Voici coniment la chose a été con- 
nue: Au-cours de la guerre, un 
commereant-belge revenant du. Con. 
go avait vendu à Londres des Érags- 
ments d'un inéraf précieux, appe- 
16 éolcobite. 


Après son départ, cl sans qu ’où 
ait conservé le moyen de le.retrou- 
ver. des ‘réologucs anglais, consta- 
ttèreni' que ces fraginehls contce- 
naient des sels de radinm en pro- 
portion considérable, : 


De sorte qu’ om evunnail l'existence. 
d’uné xichesse immense. Sans. POi- 
voir ire “au juste où ellé est, -Des 
missiôhs ont été chargées ‘de -faire: 
des réchèrches, mais celles-ci pour- 
ront ne pas aboutir, uu durer Jong-. 
temps. De deux choses l'une:. ou 


affaire m'est pas parvenu aux “oréil:| 
les du commerçant belge, et eût in- 
fortuné ignore qu'il possède : un: $e- 
cret valant des millionsz/ou bien il 
est-au-courant, ct trouve pâifaite: 
ment inutile de renseigner. crson- 
ne avant.d” voir pris toutes Îés pré 
cautions pour s'assurer le bénéfice 
de sa. décoiverte, . Lo . 
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Lésue 


ASTHME 


Pas : de fumigätion — Pas 


écrire, à : 
Toronto. 


A Maïcelin' par: Di: L 


IL 


du £e 


=] Buckley distribue à à 
titre gracieux plus 
de 100, 009 bouteilles. 


: Le chef des. ‘destructeuts de ‘rhumes, 
fera disparaître tous les rhumes 
qui ‘existent, = 


L'heute a sonnét Les rhumes, toux 
et bronchites doivent se rendre! Des 
‘milliers de boutoilles do in Mixture 


ou la bronchite de Buckley, distri. 


Buées à titre gracieux, démontreront 
-partout à ceux qui souffrent qu'elle 
coristitue Ia meilleure méthode. qui 
existe pour combattre les germes de 
la maladie. Pour: vous: convaincre 
vous-même que ce que disent de cct- 
te préparation plus. de 200,000 per- 


sonnes est la vérité inême, “échangez : 


le coupon ci-dessous à l'une quelcon- 
aue des phartnacies ;qui ‘se, trouvent 
sur otre lisie: pour vouk procurer 


votre bouteille. Prière de remplir le, 


couroh ci-dessous, ‘ 


YF, Fe RUCELEY, Limited, chimistes. fabricants 
142 Mutual Struct Toronto  * 


Boutcille/ d'essai gratuite de Ja Mixture 
pour là Bronchite de Buckley, Co 
coupon no sera pas necepté s'il 
est présenté pdr un enfnñt 
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Vendu à Prince.Albert £ par 
-. J. À. Stewart 


ne 


Dyspepsie, déuleurs 
d'estomac, ‘éturdisse- 


ments, Maux de tête gué- É 
ris par les Pilules Moro | 
pour _ les Hommes. 


Lorsqué j'ai commencé à 
prendre les Pilules Moro j'é- 
tais très affaibli par la dyspep- . 
sie. dont je souffrais depuis 
longtemps. 
d'estomac, de tête, des étour- 
dissements m ’incommodaient 
chaque jour. , Après l'emploi 
d'une douzaine de boîtes de 
Pilules Moro seulement les 
forces etla santé m° étaient re- 
venues. Je mange' aujour- 
d'hui ce que je veux; la diges- 
‘tiun ne me fatigué plus et je 
pèse quarante livres de plus. 
Je ne puis trop recommander 
es Pilules Moro aux hommes 
ce. ne se portent pas aussi 
bien qu'ils le désirent. M. 
Antonio Isabelle, 60 Orange, 
Mancliester, N. H, 


Les Pilules Moro por les 
Hommes sont le remède le 
plus puissant qu'un. homme 
. puisse employer: Elles gué- 
rissent les maladies de l'ésto- 
nat; préviennent. les. ghuma | 
veines, les névralgies, les ma“ 

ledics du foie, etc.elles puri- 
fe nt et enrithissent le sang 
et sont pour tous uñe source 
de forces nerveuses... "\ 


Des consultations gratuités 
_sont données, soit par letire, 
“soit personnellement à tous 
les hornmes qui désirent nous 
consulter. 


Les Pilules. Moro sont en vente chez 
tous les marchands ‘de remèdes. Nous 
les envoyons aussi par la poste, au 

Canada ét aux Ë tats-Unis, sur réception 
dé pris, 50 sous la boîte. 


Adressè: CO MPAGNIE 
MÉDICALE :MORO, 274, 
“rue: St-Denis, Montréal: DES 


"SERVEZ-VOUS 
DU:RAZ-MAH | 


‘d'inhalation — Pas de va- 
porisätion-Rien qu’une 
-Cäpsulé à avaler. 


RAZ-MAH est garanti 


raunener Ja respiration noïnale, He 
rèter aceumuü}ationr du niicu s‘dans 
les” bronches, donner (è  Jongues | 
nuils de sominéil paisible; hu'côn- 
tient pas de droguc ‘aSServissante, 
$1. 00 chez’ votre. .pharacién,", 
‘chañtiflon graiuit( à nos. digences ou 


“Templeton,* 142- “King W, 


Des douleurs : 


| 
| 
| 
H 
| 
| 
| 


| se (The Sturgeon I Lak 


E- 


"Vendu par Siew, arts. Drug Stoi e 


amaloiss." .. 


_ Courtiers 


Préfontaine Président. 


en grains 


E. I. Dufresne, Sec. Trés 


RAYMOND DENIS 


Représentant général pour la Shen 


seule Compagnie. française ayant un siège a 
. Grain Exchange 


Expédiez-nous vos grains par ‘chars. 
“veillons : soignetisement au. grade 


Nous 
et au 


_détkage. Nous vous obtiendrons les meil. 


“leurs prix du, marché. 


5 … 
» , 


Si vous charger par, l'élétateur, adressez-nous vos billots À 


l'emmagasinage É storage tickets,” et nous nous 
tons directement avec la Cie de l'Élévateur. 


atrange- 


7 Nous vôus âvancerons 75 per cent. de la valeur de votre 
| grain sur *éçu dû “ bill of loading ” ou des ‘storage tickets ” 


en attendant de faire la vente. ‘ 


Ÿ ‘Il est très. important pour 
& à Winnipeg par une maison co 
‘ des variations du marché. . _ 


‘POUR OBTENIR LES 


les ormiers ‘d’être représentés 
rpétente et honnête, à cause. 


MEILLEURS PRIX, CON. 


SIGNEZ-NOUS TOUS VOS. GRAINS. . 


n 


ir CITES mn M 


J'ART magnifignement rénisé, subjuguera et enthousinsmers 


JA pensée plus que nc'le pourräit t 

test réclle et lorsqu’il s'appiique , 

‘devient une grande, puissauce. po 
LS 


oute autre chose. Sn puissnnco 
à des travaux ceclésiastiques, ul 
e le bien. 


L'on peut ‘Pobtenir duns, les produits" suivants de nos studios. 
AUTELS, TABLES de COMMUNION, CHAIRES, cu Marbre, Scng- 


Hola, Rigalièo." ru 


STATUËS. ‘en. Marbre, Oibronze, Pierre, Rigalieo, 
STATIONS ‘ae CIFEMUN, de CROIX (Groupes et Relief). 
VERRIERES én vérré antique où opalin, », 
ABA VOIX, “justement breveté Daprato. | 

FONTS BAPTISMAUX, en Marbre ct Rigalieo. 


CRECHES 84e NOEL, 
Catalogues, photographies ou 


COMPAGNIE STATUAI 


« Jastitut Pontifical 
966 Rue St-Denis 


3 
Ê 


dessins soumis sur demande, 


RE DAPRATO Limitée 


d'Art Chrétien. 
Montréal, .P.Q. 


È CHICAGO .— NEW YORK — PIETRASANTA; ITATIE, 


Fa Ut 


Bus FAN ET SEC 


© est ce que : nous vendons. 


ÿ 5 Nous vous garantissons un ser 
vice parfait ou le rembourse- 


ment de votre argent. 


e Lumber Co Ltd 


‘JACK SIBBALD, “Gérant: 


Téléphoné — 2270.: . , 


Le soir.— 2032. 


Cours à Prinée’À lbert, Shelbrbt, Masdoual a Rad Dar Hiul 


er DE rare T an 


GI A p y 


Edifice de Ja Banque d'Hoche- 
! laga, Prince Albert. _. 


cés. 


TE 


 lautières dans nus or gants vitaux. 
lGe remède” herbeux éprouvé par le 
lemips agit sur fe foie et les reins, Îes 


aidant. à absorber et rejeler les in- 


puretés du sang'el du corps. C’esl 


là que repose le secret de son suc- 
. Le Nôvoro du Dr, Picrre ne 


‘Nous cxpédions des frailus dans peul être obtenu chez les dfoguis- 


louics les païties dù nronde. 
Nous vendons des: bons. des gou- 
verñenrents Canadien, Fr ançais, Bel- 
ge, ftalien, re portant de * 4 à-6 pour 
cent. | nn. 


(Quotation quütidje die du change| 
de: N Véip ork ) 
Nous: pouvons. vous faire dus pla- 


\ 


tes. 
‘spéciaux. 
téressante est.envoyée franco à tous 
ceux qui en. font la demande, par 
Dr. PétérF ahrioy: &' Sons Co., 2601 
“Washingion Blvd, Chicago, Ill. 


EE csl' ‘fourni par des agents 
De la littérature très in- 


Livré exempt de droits au Caua- 


cunents sûrs: en: prêts Sur Terrains id … Dis E | # 
set 
# à 10 pour ent 4, Acädérnie et. ‘Pensionnat de 
‘Achats et‘Vèntes ‘de lerruins. | Notre-Dame de Sion: 
ASSURANCES. À + PHINCE ABBERT, Sask. 7 . 
Nous parlons et suirespoudous eu cas 


l rufquis 


A Je ‘Hansen, Notaire. Public. 


Une Lettre. ‘de Norvege. 


airs. S. k. Be. ‘de Ostré Notero, 
Norvège écrit: -#Yeuillez me faire 
savoir ce que coûlerait une douzai- 
né de. grarides bouteilles du Novoro 
‘du Dre Pigrre pour ce pays. J'ai 
recommandé ec reniède à benilcoup 


de gens, {Quand ‘jétais aüx. États- | 


Uüis, ! j'étais” fortemént ‘alteinte dè 
l'eczéma, . étuis traitée par pie 
sicurs médecins, s sais” résulfat, 

‘Novoro: : du Dr, Pierre:m'a: entièré.| 
ént suiétic demon mal,” Bien des 
fôrniés de l’etééina:sont dues "à des 


dinpurélés: provenant . d'actiongriiréL. : 


ot ‘ A 4 ü 


# 


[nement dèla Saskatchewan, 


.'Voûs irouverez ici une édue ation 


Lun milieu 


ï soignée, un “cours d'étudès complet, 
li 


ipline, e 


une pirfaite. d 


l'idéal. Ts | 
Le: éques, l'étidés: coinrrend. le 
coürs CU nplel ‘adopté pai le BOUNE 


de plus 


‘ Le fraihçais èst cieigné dans loit- 
tes” les classes, - ne 

‘Leçons de: “uSique, “de 
dé. désscit, dé travaux: 
de. dactyiographie. cL° de 
pl su Révérende: ® Mère: Supérieure 
rappélle- aix lecieurs ‘du. Patrie 
u'elle donnera très : yélontiers ou, 
les' renseignements sq fui. sea 
deinindés. Soit:nu Sujet du Lane 
af, soit:à Celui. ‘du N Jvicint eee de 
Fment érigé: à Rrince-Albéit pour a 
formation dés Soeurs de. choëur.€ 4 
des Séèurs - “CONVERSE 
‘ .., : be ‘1 1- 21 


peinture, 
 p “aiguille, 
sténogr à- 


